
Un champion de peinture...
BLANKENBERGHE, 24 (Reuter) .  —M. Alfred Verhi st , un peintre en bâti-

ment  de 24 ans , a établi  un record du
monde cle pe in ture  cn peigna nt  à l 'hu i le83 paysages en HO heures 25 minutes detrav ail in in ter rompu.

Lorsqu 'il eut mis la dernière touche¦» son 83me tableau , il déclara :—¦ Jamais plus je ne ferai ça !H a vendu l' ensemble de ses œuvresPour 8300 fr. belges , ce qui correspond
•> "n pea plus rie 700 fr. suisses. Il•?ait besoin rie c*t argent pour semarier.

Le Conseil national s'est occupé hier
de questions intéressant la défense nationale

LES TRAVAUX PARLEMENTAI RES SOUS LA COUPOLE

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Toute la matinée de mercredi , M. Ko-
belt occupa le banc du gouvernement.
L'assemblée avait , en quelques minutes,
voté divers report s de crédits et liqui-
dé trois pétitions irrecevables avant de
passer à un ordre du jour réservé à
l'armée et au département militaire.

Le Conseil fédéral demande 115 mil-
lions pou r acheter , dès 1956, une nou-
velle série de 100 avions de combat du
type <- Venom », frères cadets, mais
mieux venus du « Vampire ¦> .

Il ne s'agit pas d'augmenter notre
parc d'avions mais de remplacer des ap-
pareil s menacés de vétusté et arrivés au
terme de leur carrière. Nécessité mili-
taire  donc , nécessité technique et même
économique aussi. En effet , les « Ve-
nom » sont fabriqués eu Suisse sous li-
cence. Plus de 400 entreprises indus-
trielles ou artisanailes collaborent à
leu r construction . Si le.s Chambres re-
fusaient m a i n t e n a n t  les crédi ts  deman-
dés , il faudrai t , en 1950, interrompre la
fabrication et l'on verrait les équipes
de spécialistes se disloquer , le chômage
menacer quelques centaines d'ouvriers.

Ce sont toutes ces raisons qu'exposent
le président de la commission mil itaire ,
M. Bringol f, socialiste de Schaffhouse ,
et le rapporteur français , M. Ph iilipipe,
catholique du Jura bernois.

On sent ,  disons-tl e, qu eH qu e embarras
chez M. Bringol f, car son groupe n 'est
pas très chaud pour un vote immédiat
et demandera  le renvoi de la discu ssion.

Mais M. Opreoht, socialist e de Zurich,
estime qu 'on va trop fort et trop vite.
Il ne conteste pa.s la nécessité de main-
tenir  notre avia t ion à la hauteu r de s;'
mission.  En revanche , on pourra it forl
bien a t t endre  le rapport de la commis-
sion spéciale chargée d' examiner les dé-
penses mili taires avant de se pronon-
cer. Prendre maintenant une décision ,
c'est préjuger l'avenir.

Au cont ra i re, s'éorie M. Kobelt , c'esl
en refusant de maintenir à un minimum
notre parc d'avions de combat qu 'on
créerait une situation fâcheuse. On met-
trait le» aut-crités devant un fait ac-

compli , alors qu 'elles ne disposent pas
encore de tous les éléments d'apprécia-
tion pour décider si, oui ou non , on
peut sans danger pour la défense natio-
nal e, descendre encore au-dessous de ce
qu'on a fixé actuellement. Il faut songer
aussi aux conséquences graves qu'au-
raient ,  pour bon nombre d' entreprises et
pour leur personn el , l'arrêt injustifié de
la fabrication.

Ces arguments n 'enflamment pas l'as-
semblée. On pressent encore des hésita-

tions qu'exiprime M. Schmid-Oberemtfel-
rien en déclarant qu 'il serait plus fac ile
de voter les crédits si les industriels
intéressés ne trouvaient là une abon-
dante source de profit.

Toutefois, la proposition socialiste de
renvoi est repoussée par 92 voix con-
tre 44.

a. p.

(Lire la suite en lime page)

On découvre le corps
d'une princesse quichua

SANTIAGO-DU-CHILI , 24 (Reuter).  —
On vient de découvrir , au sommet d'une
montagne de la chaîne des Andes , le
corps , en parfa i t  état de conservation ,
d'une f i l le t te  de 12 ans enviro n, que
l'on croit être celui d'une princesse du
temps des Incas. Il avait  été préservé
de la décomposit ion par la neige et la
glace au lieu où il avai t  été dé posé, à
p lus de 5000 mètres d'al t i tude , au som-
met d'une montagne  à 25 milles envi-
ron de Santiago.

Ce corps serait vieux de cinq cents
ans et serait celui d'une princesse qui-
chua.

Le peuple quichua , adorateur du so-
leil , sujet des souverains incas , aux
XlIIme et XlVme siècles , avait soumis
tout le pays , de l'Equateur à la Bolivie
et au Chili.

Autour du cadavre , habillé de vête-
ments tout aussi bien conservés , se
trouvaient  des statuettes d'or et d'ar-
gent , d'une grande valeur archéologi-
que. Le corps a été transporté à l'Ins-
t i tu t  d'anatomie de l 'Université du
Chili.

L équipe Koblet - von Bùren
en tête aux «Six jours» de Zurich

(LIRE NOS INFORMATIONS EN ONZIÈME PAGE)

La chanteuse Lvs Assia a donne le départ de la course

Le savant Auguste Piccard
annonce qu'il construira

le «mesoscaphe»
sorte d'hélicoptère sous-marin

En terminant sa carrière professorale à Bruxelles

BRUXELLES, 24 (A.F.P.). — Le pro-
fesseu r Augu ste Piccard a amnomeé , nu
cours de sa dernière 'leçon à la faculté
des sciences appliquées de l 'Université
libre de Bruxelles , qu 'il avai t  l ' intention
rie construire un nouvel aippareill sous-
marin : le « mesoscaph e » .

Le « mesoscaphe » serai t  une sorte
l 'hélicoptère sous-marin dont la cabine
erait  en plexiglas. Moins  lourd que le
Kithyscn iphc, le nouvel engin serait uti-

Msé pouir les plongées moyennes à 2000
mètres et plus. Le professeur Piccard
:i souligné que le plexiglas qui se soude
très facilement offre une  sécurité su f f i -
sante pour cet usage. En outre , sa légè-
ret é est teille que l' engin ne comporte-
rait plus de. f lot teu r et pourrait embar-
quer un nombreux matériel. La plongée
serait assurée pas une grande hél ice ho-

rizontale placée au-dessus de :1a cabine,
deu x moteurs auxilliaires servant à
l'o r ien ta t ion  de l'appareil et aux dépla-
cements horizon taux . En cas de panne,
du « rotor » supérieur, le « mésosioaphe »
remonterait automatiqu ement , comme
descendent les hélicoptères dont le mo-
teur est arrêté. Pour les grandes plon-
gées , on pourrait munir l'engin de lest.
Enf in , le plexiglas offrira it une  parfaite
visibil i té de tous côtés, la réfraction due
à ila form e siphérique de la cabine étant
corrigée par des lunettes à faible gros-
sissement.

Le professeur Picca rd, qui , à l'âge de
70 ans, a atteint la limite d'âge, a ter-
miné sa carrière professoral e sous les
applaudissements des étudiants et de
nombreux professeurs.

L'assassin de M me Chevalley
tenancière du café de Vesrs-chez-Perrin

a été arrêté hier à Mue

APRES UNE ENQUETE QUI A DURÉ CINQ JOURS

Le meurtrier, un jeune Payernois de 23 ans, a été appréhendé hier après-midi
alors qu'il regagnait le cantonnement de son unité

Une jeune sommelière italienne qui était gardée à Payerne à la disposition
de la justice a aussitôt été relâchée

LAUSANNE, 24. — Les recherches
entreprises par la police cantonale
vaudoise, avec l'aide de la police fri-
bourgeoise pour retrouver l'assassin
de Mme Chevalley, domiciliée à Vers-
chez-Perrin , près de Payerne, ont

abouti à l 'identification du criminel
et à son arrestation.

U s'agit d'un jeune homme, domi-
cilié à Payerne, chez ses parents,
Georges Cavin , né en 1931, manœu-
vre. Cet individu , mobilisé depuis
lundi , a été appréhendé à la fin de
l'après-midi de mercredi à Rue , alors
qu 'il rentrait au cantonnement de
son unité. Il a avoué être l'auteur de
ce forfai t  et a été incarcéré dans les
prisons d'Avenches. Cette arrestation
est due en partie à la collaboration
de la population.

L'enquête de la police s'était pour-
suivie sans désemparer depuis same-
di 20 mars.

Comment le meurtrier
lut découvert

Notre correspondant de Payerne
nous télé p hone :

Une grande foule était rassemblée de-
vant le poste de gendarmerie de Payer-
ne quand mercredi après-midi , vers
18 h. 30, elle apprit avec un vif soula-
gement l'arrestation du meurtrier de
Mme Marthe Chevalley, tenancière du
café de la Croix fédérale Vers-chez-
Pcrrin.

L'assassin, Georges Cavln , dont les pa-
rents sont domiciliés à Payerne, était
entré au service lundi  dans le bataillon
de sapeurs 10. La police et la gendar-
meri e, connaissant la mauvaise réputa-
tion de ce jeune homme , firent  une
enquête auprès des parents et le père de
Cavin , manœuvre chez un entrepreneur
de la place , n 'eut pas de peine à recon-
naîtr e l'écharpe que son fils avait per-
due le Jour du crime à proximit é du
café de Vers-chez-Perrin.

Les policiers se rendirent alors im-
médiatement à Rue où était station-

née l'unité dont faisait partie Cavin et
procédèrent à l'arrestation de ce dernier
qui ne tarda pas à avouer.

Le juge d'instruction lui fit subir un
interrogatoire puis Cavin , sous bonne
escorte, fut transféré dans les prisons
d'Avenches vers 20 h. 30.

Cavin a déclaré qu 'il avait be-
soin d'argent pour entrer au service. Ne
pouvant en trouver à Payerne, il a es-
timé qu 'il pourrait facilement en obtenir
dans ce café de Vers-chez-Perrin exploi-
té par une femme seule.

La sommelière relâchée
La jeune sommelière gardée à dispo-

sition et qui ne pouvait donner aucun
renseignement sur l'assassin a été re-
connue innocente et immédiatement re-
lâchée. Elle a été aussitôt reconduite
dans son village.

Rappelons que cette sommelière, Mlle
Zaïra Fourlan , une jeune Italienne,
était en place au café de la Croix fédé-
rale depuis le 4 janvier .

Elle fut introuvable immédiatement
après le crime. Ce n'est qu 'à 7 heures
du matin qu 'on la découvrait dans un
réduit sous le toit. Or , pour atteindre
ce refuge , elle a dû — alors que Mme
Chevalley venait d'être tuée — sauter
de sa fenêtre sur le toit de la remise
attenante, escalader les tuiles détrem-
pées par la pluie pour finir par se blot-
tir dans son réduit.

Elle ne put être interrogée tout de
suite. Plus tard , on lui soutira le récit
de son escalade. Comme on supposait
que le meurtrier pouvait en vouloir à
l'Italienne, sa victime désignée, elle fut
confrontée avec quelques Italiens tra-
vaillant dans la région. Tous purent jus-
tifier leur emploi du temps pendant la
nuit du crime.

(Lire la suite en lime page)

Les abords du camp retranché
de Dien-Bien-Phu arrosés au napalm

Pour desserrer l'étreinte du Vietminh

HANOI , 24 (A.F.P.). — Ce sont des
milliers de litres de napalm que plu-
sieurs « Dakota»» et « Packett C-119 »
ont largué, mardi après-midi sur les dé-
pôts et les rassemblements du Vietminh
à quelques kilomètres au nord et au
nord-ouest du camp retranché de Dien-
Bien-Phu.

C'est la première fois que de pareilles
quanti tés  sont déversées simultanément
pair des appareils de transport , notam-
ment par les « Packett C-119 » dont les
équipages étaient français .

D'après un porte-parole de l'état-ma-
jor, cette nouvelle méthode de bombar-
dement massif  n 'est pas encore au point
car il y a dispersion au sol.

Les aviateurs qui ont part icipé à ces
opérations, malgré la défense antiaérien-
ne du Vietminh , ont vu cett e fois réel-
lement toute la jungl e en feu sur une
immense étendue.

Ces deux opérations simultanées
étaient exécutées à titre d'essai et il
semble, maigre la dispersion observée
dans l'arrivée des bidons de napalm au
sol, que cett e tactique sera employée
de nouveau.

Les deux zones avaient été choisies en
raison des fortes concentrations du
Vietminh et des dépôts qui s'y trou-
vaient.

La première zone est à quatre kilo-
mètres au nord-ouest du camp et la se-

conde également à quelques kilomètres
de Dien-Bien-Phu. Toutes deux comman-
daient des voies de communication»
utilisées par le Vietminh pour l'ache-
minement de matériel et de munitions'.

Violents combats
dans le centre du Vietnam
SAIGON , 24 (A.F.P.). — Une impor-

tante opération amphibie a été déclen-
chée mardi soir par le commandement
français , à partir de la tête de pont de
Quinhon , dans le centre Vietnam , en
direction du nord vers la ville de Bong-
song .

De forts éléments d' infanterie, ap-
puyés par des engins amphibies et par
l'avia t ion du Vietnam , participent h cet-
te opération.

Leur premier objectif est l'occu pation
de la zone située ù 25 km. au nord de
la tète de pont , entre le massif du Ky-
Son et la mer. Plusieurs villages , où le
Vietminh ava it installé un grand nom-
bre de pièges et de mines, ont été fouil-
lés. Des combats ont eu lieu au cours

'desqu el s, le Vietminh a perdu une t ren-
taine d'hommes.

Plus au sud , à Phuyen, dans la pre-
mière zone de l'opération « .Atlante»,
une unité de l'armée nationale vietna-
mienne s'est heurtée à un fort élément
de soldats réguliers du Vietminh évalué
à trois compagnies.

Le p résident Eisenhower
f ait réloge des déf enseurs

du camp retranché
WASHINGTON , 24 (A.F.P.). — Une

fois encore, la bataille de Dien-Bien-Phu
a été mentionnée par le générai! Eisen-
hower lors de sa conférence de presse
de mercredi.

M. Eisenhower ¦— qui a vu le général
Bly lundi  matin — a été prié de donner
son opinion d'expert militaire sur cette
bataille. Les déclarations du président
des Etats-Unis ont été marquées par un
vif éloge des défenseurs de Dien-Bien-
Phu, de leur moral et de leur chef , le
colonel Christian de Castries . Le prési-
dent a souligné qu'il avait été tenu au
courant de la façon brillante dont  le
commandant du camp retranché s'ac-
quitta it de sa tâche.

Cédant sans doute à ses souvenirs de
chef militaire , le président Eisenho-
wer a dédlaré que s'il en avait eu le pou-
voir , il aurait déjà prom u le colonel de
Castries au grad e de général .

Une situation délicate
Au point de vue technique, M. Eisen-

hower a dit que — en ce qui concerne
le n ombre — les chances jouaient con-
tre les défenseurs. La garnison du camp,
en effet, a poursuivi le président, a pour

tâche de défendre une région que l'en-
nemi surpl ombe puisqu 'il est Installé
sur les crêtes périphériques.

M. Eisenhower a rappelé à cet égard
la situation des troupes américaines
après le débarquement à Anzio , en 1943.
Les troupes américaines étaient dans
une plaine alors que l'ennemi se trou-
vait sur les hauteurs.

En ce qui concerne Dien-Bien-Phu , a
déclaré M. Eisenhower , la grande qu es-
tion est de savoir qu el effet  cette si-
tuat ion aura sur le moral des défen-
seurs. Le moral est tout , a souligné ie
président , qui a ajouté qu'il ne voyait
aucune raison de dés espérer du sort da
la bataille , bien que les probl èmes po-
sés ne fussent pas faciles.

(Lire la suite en lime page)
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Le rendez-vous des lectrices
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LIRE A UJOURD'HUI

Des mœurs à la politique
L 'aff aire Montesi en Italie

Alors que M. Scelba, le nouveau
président du conseil italien, n 'était
déjà assuré que d'une majorité assez
mince à la Chambre et au Sénat, le
scandale Montesi est venu affaiblir
encore la position et le prestige du
gouvernement de la Péninsule. Et
l'Italie qui n'aurait  pas trop de
toutes ses forces vives et saines pour
faire front à la coalition communo-
socialiste de MM. Togliatti et Nenni,
qui n'ont pas renoncé à leurs projets
révolutionnaires , se voit secouée par
un genre d'affaire dont il n'était
point besoin assurément.

Notre correspondant de Rome a
clairement expliqué, l'autre jour , la
genèse du scandale et les faits qui
le constituent , et il a dit quelles
pouvaient en être les incidences po-
litiques. A la vérité , rien n 'autorise ,
d'après les renseignements dont on
dispose actuellement, à dire qu 'il
s'agi t d'autre chose que d'un scan-
dale de mœurs. Mais comme en haut
lieu, on a cherché à donner l'impres-
sion, dès le moment  où le journaliste
Muto a publié ses révélations, qu 'on
entendait s'en tenir à la version pre-
mière donnée par la police et que
l'on considérait le jeune rédacteur
d'« Attualità » comme un diffama-
teur avide de sensation, on a de la
peine, maintenant que certains faits
apparaissent quand même en pleine
lumière, à faire marche arrière et
les déclarations officielles sont quel-
que peu embarrassées.

Quand un scandale éclate, trop
souvent les gouvernements démocra-
tiques en dénoncent l'auteur dans
celui qui a lancé la révélation. Et
comme il s'agit en général d'un jour-
naliste indépendant , on crie haro

sur le malheureux. Mais le scandale
subsiste en lui-même et c'est ce
qu 'on entend , peu loyalement, faire
oublier au grand public.

En l'espèce, il faut  bien que les
révélations de M. Muto aient eu un
fond de vérité, puisque le chef de la
police de Rome, M. Pavone, a été
« débarqué » et puisque, après la pu-
blication du « testament » de Mlle
Caglio, il a fallu suspendre le procès
et se décider , enfin , ce par quoi l'on
aurait dû commencer, à rouvrir l'en-
quête. Celle-ci devra établir claire-
ment si la bande du pseudo-marquis
Montagna s'est bel et bien adonnée
au trafic de la drogue, si elle a fai t
disparaître Wilma Montesi , et dans
quelle mesure elle bénéficiait d'ac-
cointances politiques ou policières.
Il faudra  bien élucider alors le rôle
de Piero Piccioni , le fils du ministre
des affaires étrangères actuel que la
jeune Caglio désigne comme le
« tueur » de la bande, en indiquant
d'éventuelles voies à suivre pour que
la police puisse s'en assurer.

Bien entendu , étant donné la qua-
lité des personnes mises en cause,
l'extrême-gauche s'est saisie aussitôt
de l'affaire et l'a portée sur le plan
parlementaire. M. Scelba s'insurge
aussi contre cette exploitation poli-
tique du scandale. Le seul moyen de
le faire cesser, c'est de donner au
pays l'impression qu 'on est résolu à
projeter la lumière, et toute la lu-
mière, sur ce triste épisode de la
vie italienne d'après-guerre. La dé-
mocratie - chrétienne se mettrait  en
contradiction avec toutes ses aff i r -
mations morales si elle paraissait
hésiter à rechercher les clartés
nécessaires. René BRJUCHET.

L'enquête sur 1 affaire Montesi
reprise par la section d'instruction

de la Cour d'appel de Rome
ROME , 24 (A.F.P.). — L'enquête sur

l'affaire  Montesi sera conduite par la
section d'instruction de la Cour d'ap-
pel , l'instance la plus élevée en matière
d'instruction judiciaire , dont la fonc-
tion est de mener des enquêtes sur les
affaires les p lus graves et les plus com-
pli quées. Cette section est présidée par
un des magistrats les plus éminents
d'Italie , il. Raffaelo  Sepe, conseiller à
la Cour de cassation. Il sera secondé
par deux conseillers à la Cour d'appel.

L'affaire quitte donc maintenant  le
tribunal correct ionnel de Rome , son
atmosphère quel que peu théâtrale et
ses interrogatoires publics , pour reve-
nir au cabinet du juge d'instruction
dont on l'avait un peu prématurément
fait sortir. Les interrogatoires des té-
moins auront lieu , à l'avenir , dans le
silence d'un bureau et non p lus devant
des dizaines de journalistes italiens et
étrangers et un public avide de sensa-
tions fortes. La période des dépositions
sensationnelles et des coups de théâtre
est passée : les coups de théâtre ne
viendront désormais que du juge d'ins-
truction lorsqu 'il prendra sa décision ,
à la fin de l'enquête.

L'enquête
reprend toute l'affaire

Cette enquête sera, cette fois-ci , com-
plète et reprendra toute l'affaire depuis
la découverte du cadavre sur la p lage
d'Ostie , le 11 avril 1953. Il devra être
établi quand Wilma Montesi est morte ,
et où elle est morte. Cette dernière
question est une des plus importantes
et des plus troublantes aussi , car il
faudra expli quer comment un corp s qui
a parcouru vingt kilomètres en mer ,
entraîné par les courants , a pu être
retrouvé par fa i tement  intact et encore
souple trente-six heures plus tard. La
justice devra aussi éclaircir la façon
dont elle est morte afin d'établir si son
décès entra îne  la responsabilité d'un
tiers. U est possible qu 'il soit procédé
à l' exhumat ion  du corps.

S'il est établi que la mort n'est pas
due à des causes naturel les , l'enquête
recherchera les responsables , puis le
dossier sera transmis  au procureur gé-
néral de la Cour d'appel. Si , au con-
traire, il est prouvé que Wilma Mon-
tesi est morte accidentellement et que
les accusations portées contre Piero
Piccio ni , Ugo Montagna , etc., sont faus-
ses , on assistera à une série de quel-
que c inquan te  procès en d i f f a m a t i o n
lui seront cer ta inement  sanctionnés par
de lourdes peines.

Les témoignages auxquels la justice
attache en ce moment le plus d'impor-
tance sont ceux d 'Anna-Maria Caglio et
de Piero Pierot t i .  La première devra
apporter les preuves de l' accusat iond'assassinat lancées contre Piero Pic-

cioni. Pierotti , qui aurait  connu Wilma
Montesi quel que temps avant sa mort ,
dira s'il est exact , comme Silvano Muto
l'a aff i rmé , que la jeune fille lui ait
proposé de se livrer avec elle au trafic
de stup éfiants et s'il est en mesure de
reconnaître la personne avec qui il au-
rait vu Wilma Montesi s'entretenir près
de la gare d'Ostie.

M. Pierotti , qui est depuis trois jours
à Rome, a subi mardi un premier in-
terrogatoire sur lequel on garde le se-
cret le plus total.

La Chambre fixe le débat
sur «l'affaire » au 1er juillet

ROME, 24 (Reuter) .  — La Chambre
ital ienne a décidé de fixer le débat sur
l'affa i re  Montesi au 1er juillet af in  de
laisser assez de temps aux autorités
chargées de l'enquête pour mettre la
situation au clair.



Bureau da la ville
cherche une

débutante
pour divers travaux de
bureau et connaissant la
dactylographie. — Faire
offres fi case postale 290.

On cherche une gentille

dame
d'un certain âge
qui , contre chambre et
pension , tiendrait com-
pagnie , donnerait quel-
ques soins et ferait les
repas d'une dame âgée
de caractère très facile.
Faire offres sous chif-
fres à B. D. 260 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Atelier de

couture
cherche une ouvrière ca-
pable cle travailler seule
et une jeune fille ayant
du goût , comme appren-
tie. S'adresser: Bussière,
couture, Serre 4.

On cherche , pour le 15
avril ou le 1er mal, une

jeune fille
ou personne de toute
confiance, pour la cui-
sine et tous les travaux
de ménage. Age mini-
mum*. 20 ans. Faire of-
fres avec prétentions et
certificats à Mme C.
Sydler , f i l s, Auvernier 86,
Neuchâtel.

Jeune fille présentant
bien est demandée pour
le 1er avril comme

sommelière
débutante

Faire offre avec pho-
tographie sous chiffres
P 2"i)2 N à Publicitas,
Neuchâtel.

On demande un

monteur-
électricien

pour installations Inté-
rieures. — S'adresser à
A. FlUekiger , Installa-
tions électriques , Salnt-
Blalse.

On cherche une

jeune fille
pour faire le ménage.
Congés réguliers et vie
de famille. — Faire of-
fres avec prétentions de
salaire à Mme Wâltl-
Rosé, salon de coiffure
pour dames, IPSACH
près Bienne.

On cherche une

jeune fille
sérieuse, pour le ména-
ge et les travaux du
magasin. Se présenter à
la laiterie Steffen , rue
Saint-Maurice 13, Neu-
châtel.

Boutonnières
à la main

sur lingerie, seraient
sorties à domicile à per-
sonne exacte. Télépho-
ner au No 5 40 72.

Entreprise de trans-
ports cherche un

chauffeur
mécanicien

Entrée immédiate. Placé
stable. Faire offres sous
chiffres à X. A. 248 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche, pour le
20 avril , une

jeune fille
pour aider au ménage
avec possibilité de sui-
vre des cours, les après-
midi. — Adresser offres
écrites à L.S. 245 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Dame
est demandée pour tenir
le ménage d'un monsieur
seul. Pas de gros tra-
vaux. — Adresser offres
écrites à V.W. 246 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche pour tout
de suite une

jeune fille
pour tous les travaux du
ménage. Vie de famille;
nourriture suffisante.
Gages à convenir. Faire
offres à l'hôtel de la Ga-
re et du Jura , les Hauts-
Geneveys. — Téléphone
(038) 7 12 41.
¦ Dans une entreprise
agricole on cherche pour
aider aux différents tra-
vaux un

jeune homme
de 16 ans ou éventuelle-
ment plus jeune désirant
terminer sa dernière an-
née d'école. Adresser of-
fres à famille Derendln-
ger-Reber , Landwlrt, Lil-
terkofen/Soleure.

Domestique
On cherche un domes-

tique de confiance et sa-
chant traire. Bon salaire
et bon traitement. Ou-
vrier Italien serait ac-
cepté . Adresser offres
écrites à L. O. 209 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Sommelière
Bon restaurant cherche

une jeune sommelière,
active et présentant bien.
(Débutante pas exclue.)
— Faire offres sous chif-
fres O. K. 54 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande un

jeune homme
pour aider aux travaux
de la campagne, pour
deux ou trois mois. —
S'adresser à Paul Bon-
Jour , G r a n d c h a m p ,
Areuse.

Famille da paysan
cherche un

garçon
désirant terminer sa 9me
année d'école en Suisse
allemande, comme vo-
lontaire. Début 12 avril.
Vie de famille. Faire of-
fre à M. Fritz Lehmann,
Oberbottigen , Berne 19.

EMEMM
Jeune homme de 31

ans, parlant à la perfec-
tion le français, l'ita-
lien et l'allemand, cher-
che une place de

vendeur
ou représentant

à Neuchâtel ou dans les
environs. Meilleures ré-
férences à disposition. —
Adresser offres écrites à
case 331, Neuchfttel.

Jeune dame
ayant travaillé quatre
ans comme vendeuse et
aide de bureau , cherche
une place dans un bu-
reau ou un magasin de
la ville ou des environs.
Faire offres sous chif-
fres P 2745 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

Jeune Italienne
cherche une place de
femme de chambre ou
aide à l'office dans un
hôtel. Libre tout de sui-
te. S'adresser à M. Nesl ,
Grand-Rue 12, Fleurier.

On cherche pour une

jeune fille
de 15 ans et demi , une
place à Neuchfttel ou aux
environs, dans une bon-
ne famille pour aider au
ménage et apprendre le
français. Trois après-mi-
di libres sont désirés
pour suivre des cours. —
Offres à famille G.
Schaut , Wûrenlos (ilr-
govie).

Nous cherchons une
place dans un

ménage
de Neuchâtel

pour une Jeune fille
quittant l'école à Pâques
1954, où elle aurait l'oc-
casion d'apprendre le
français. — Faire offres
à famille F. Sauser, Ber-
ne, Egelgasse 64.

Jeune employée
de bureau

spécialement au courant
du domaine comptable,
cherche une place dans
une entreprise privée à
Neuchâtel. Entrée immé-
diate ou à convenir. —
Faire offres à case 331,
Neuchâtel.

Personne
de confiance cherche
une place dans un mé-
nage soigné. ¦— Adresser
offres écrites à V.W. 267
au bureau de la Feuille
d'avis.

Employée
de bureau

au courant de tous les
travaux , cherche une
place dans un commerce
de préférence. Adresser
offres écrites à X. F. 263
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune Italienne, par-
lant le français, bonnes
références, cherche une
place de

femme
de chambre

à Neuchâtel. — Faire of-
fres , sous chiffres S. D.
256 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme âgé de
36 ans cherche une pla-
ce stable comme

aide-magasinier
ou autres emplois dans
fabrique. Adresser offres
écrites à U.Z. 271 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Trols Italiens de 21, 22
et 25 ans , cherchent du

TRAVAIL
en qualité de vignerons,
Jardiniers ou ouvriers de
campagne. Offres à Ca-
mlllo Caloro, avenue Dar-
del 17, Saint-Biaise.

Jeune couturière
pour dame cherche place
dans un atelier de cou-
ture ou un magasin de
confection. Faire offres
à Mlle Kâthl Jakob, Anet.

URGENT
A vendre une auto

« Peugeot » 202 , modèle
1949, intérieur neuf , en
parfait état. Prix : 1700
francs. Adresser offres
écrites à A.J. 273 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

« Fiat » 1400
modèle 1951 avec radio,
Intérieur cuir, voiture
impeccable. — Adresser
offres écrites fi J. R. 269
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre matériel de
vieux ménage:.lits, buf-
fets , tables, tabourets,
dressoir , potager à bois
trois trous, , bouillotte en
cuivre, four, calorifère,
outils de Jardinage ,
tuyau d'arrosage, char à
ridelles, luge, etc. —
S'adresser : Jaquet-Droz
10, Neuchâtel; , '

A vendre un scooter

« Guzzi Galetto »
moteur quatre temps, en
parfait état (7700 km.),
entièrement revisé. Cof-
fre métallique , pare-bri-
se et slége-arrlère. Prix
Intéressant. Tél. 7 12 12.

A vendre une
moto « Puch »

125 cm', occasion , ainsi
qu 'un vélo de course
«Peugeot». Prix Intéres-
sants. S'adresser à Char-
ly Oberson c/o Mme
Fluckiger , Vieux-Châtel
29, Neuchâtel .

A vendre, de première
main, voiture

« OPEL» 10 cv
six cylindres, moteur réa-
lésé (32 ,000 km.), en
parfait état d'entretien.
Prix très avantageux. —
S'adresser à R. Borel , Cô-
te 107.

Antiquité
Pendule neuchâtelolse

et armoire anciennes, à
vendre. — Malherbe ,
Ecluse 12 (Neuchâtel).

A vendre une

moto
«D.K.W.»
125 cm», modèle 1950,
ayant roulé 20,000 km.
Entièrement revisée. —
Adresser offres écrites à
M. N. 250 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre
meubles usagés, con-
viendraient pour un
chalet : deux lits avec
sommier, deux tables de
nuit , deux canapés, qua-

. tre chaises, une petite
table, un gramophone
avec trente disques ;
une couleuse avec foyer ,
un vélo de dame, deux
montres - bracelets, bon
mouvement , cédés à très
bas prix. R. Schafeitel ,
Vy d'Etraz 21, la Cou-
dre, tél. 5 65 50.

« Opel Olympia »
à vendre de particulier ,
modèle 1952-1953, avec
chauffage, dégivreur ,
cendrier , deux pneus à
neige neufs, rodée par
un chauffeur soigneux ,
couleur noire, à l'état
de neuf. Taxes et assu-
rances payées pour 1954.
S'adresser : Châteiard 16,
Peseux, 1er étage , après
19 h. ou le samedi après-
midi.

A vendre, pour cause
de maladie , une

« moto A 680 »
batterie et moteur neufs.
Tél. 5 55 34 dès 18 h. 30.

A vendre

POUSSINS
croisés « Leghorn - Rod-
Island », à 1 fr. 50 la
pièce. S'adresser à Jean
Dardel , Colombier, tél
6 32 18.

NON-
fumeur

rapidement, grâce à mon
nouveau procédé entiè-
rement inoffensif. Envol
contre remboursement
de Fr. 5.50 (port com-
pris) à E. Dumartheray,
5, Contrat Social , Ge-
nève.

A vendre une

« VW »
modèle de luxe (roulé
37,000 km.), en parfait
état , avec housse et
pneus à neige.

Tél. 5 42 20 entre 19 h.
et 20 h.

A vendre un

pousse-pousse
poussette combiné, «Wi-
sa Gloria», en très bon
état. W. .Affolter, Saint-
Nicolas 14.

Superbe occasion, à
vendre avantageusement
un PIANO
brun , conservé à l'état
de neuf. Cadre de fer,
beau petit modèle mo-
derne, rendu sur plaça
avec bulletin de garan-
tie. Réelle occasion. —
Eventuellement échange
contre un piano usagé.
Mme R. Vlsonl, Parc 12,
tél. (039) 2 39 45, Il
Chaux-de-Fonds.

A vendre une
poussette-

pousse-pousse
ivoire, un
berceau combiné
une poussette de cham-
bre, rose, le tout à l'état
de neuf et avec accessoi-
res, ainsi qu'une

moto
150 cm3, modèle 1951 en
parfait état de marche.
S'adresser le soir après
18 h. 30, Côte 77, 2me
étage.

Perdu dimanche près
de la pâtisserie W.
Meier , Monruz 19, ou à
la plage de Cerlier/Er-
lach , une

montre de dame
boite ronde en or 14
carats , bracelet de cuir ,
marque «Zénith». Prière
de la renvoyer à Mlle A.
Anderegg, Bellevue 12,
le Locle, ou de l'aviser.
Bonne récompense.

Au Landeron
A louer , rez-de-chaus-

sée, chambre et cuisine
avec Installation électri-
que pour cuisson; libre
tout de suite. Adresser
offres écrites à Z. X.
249 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer , au quartier
des Charmettes, pour
tout de suite ou date à
convenir.

un appartement
moderne cle trols pièces
et dépendances , 150 fr.
Adresser offres à Paul
Weber , Brandards 17,
Neuchâtel , tél. 8 25 93.

A louer un

appartement
de deux ou quatre piè-
ces avec cuisine, aux
Charmettes. — Adresser
offres écrites à O. Z. 258
au bureau de la Feuille
d'avis.

Petite chambre indé-
pendante, près de la ga-
re. S'adresser à Hurni,
faubourg de la Gare 5a.

Pour monsieur sérieux ,
à louer au centre , une
Jolie chambre au soleil.
Demander l'adresse du
No 265 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer une Jolie
chambre au sud à mon-
sieur sérieux , salle de
bains. Demander l'adres-
se du No 264 au bureau
de la Feuille d'avis.

PETITE CHAMBRE à
louer. — Ecluse 44, 2me
étage.

Belle chambre
au soleil ; eau chaude.
Tél. 5 33 51.

Chambre ou soleil ,
vue agréable, 50 fr. par
mois, avec pension fa-
mille, milieu jeune et
gai. Vieux-Châtel 29,
2m étage.

On cherche à louer ou
éventuellement à ache-
ter une

maison
de week-end

ou partie de propriété,
sur la rive nord du lac
de Neuchâtel. — Adres-
ser offres écrites à X. S.
169 au bureau de la
Feuille d'avis.

^̂ 1 Neuchâtel
Permis de construction
Demande de la socié-

té immobilière « Les
Carrels » S. A. de cons-
truire une maison d'ha-
bitation à la rue de
Bourgogne, sur l'article
7815 du cadastre.

Les plans sont dépo-
sés au bureau de la po-
lice des constructions,
hôtel communal, Jus-
qu 'au 1er avril 1954.

Police
des constructions.

1|§|§Î§ COMMUNE
IjpSÉ d'Auvernier

Demande
de sanction

de plans
Demande de M. I. Se-

letto, à Bevaix , de cons-
truire trols maisons
d'habitation sur son
terrain sis à Bosson-
Bézard ( quartier nord-
est du territoire com-
munal d'Auvernier, à
proximité de celui de
Peseux).

Les plans sont mis à
l'enquête publique Jus-
qu'au 7 avril 1954, au
bureau communal.

Toute observation ou
toute opposition concer-
nant cette demande est
à présenter par écrit au
Conseil communal d'Au-
vernier pendant le délai
d'enquête ci-dessus fixé.

Auvernier, le 23 mars
1954.

Conseil communal.

Valangin
A vendre un petit im-

meuble comprenant qua-
tre chambres, cuisine et
dépendances , chauffage
central , buanderie , bal-
con. — Faire offres sous
chiffres M.O. 253 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre, au quar-
tier des Portes-Rou-
ges Métaux Précieux,
dans une magnifique
situation, d'accès fa-
cile, une

MAISON
de deux apparte-
ments de trois piè-
ces, bains, chauffage
central , Jardin , ar-
bres fruitiers en plein
rapport. — Adresser
demandes de rensei-
gnements sous chif-
fres R. T. 241 au bu-
reau de la Feuille
d'avis. Agence s'abs-
tenir.

A vendre, à Saint-
Biaise, une

maison
de neuf chambres, ga-
rage et grandes dépen-
dances. — Adresser les
offres sous chiffres TJ. S.
240 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre, à l'ouest de
" la ville, un

terrain à bâtir
de 600 m! avec vue, en
bordure de route canto-
nale. ¦—¦ Adresser offres
écrites à O.A. 257 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

JuEiRAKSiKBtHII»
offre à vendre

à Portalban et à la Têne

chalets
de place meublés ou non
meublés. — Pour visiter
et traiter, s'adresser à :

Télétransactions S. A.
Faubourg du Lac 2

Enchère
de bâtiment

sis à Yvonand
Samedi 27 mars 1954,

dès 14 h. 30, fi l'hôtel de
la Gare, à Yvonand ,
l'hoirie Pache exposera
en vente, par enchères
publiques, son bâtiment
près de la gare: 2 beaux
logements de 4 pièces ;
belle cave, avec maison-
hangar de 164 m2 , pour
commerce, industrie, en-
trepôt, fabrique , etc.
Jardin et bon verger
contigus. Surface totale:
20 ares 86 m2 . Conditions
en l'étude J. PlUoud , no-
taire, Yverdon.

B. de CHAMBRIER
Place Purry 1, Neuchâtel

Tél. 517 26

A vendre, à COLOM-
BIER, un

immeuble locatif
en S.A.

six logements, de trols et
quatre pièces, confort,
chauffage central géné-
ral. Atelier d'horlogerie
loué.

Placement sûr.

A vendre, dans le vi-
gnoble, une

maison familiale
de cinq pièces

avec garage, atelier , vue,
confort. Libre pour l'ac-
quéreur.

A vendre , à Peseux, une

maison
de sept pièces sur

deux étages
deux salles de bains. —
Affair e intéressante. Né-
cessaire environ 45,000 fr.
Eventuellement deux lo-
geme/n/te.

A vendre , dans une
localité du Vignoble, à
l'ouest de Neuchâtel ,
une

maison de
deux logements

de deux et trois pièces,
bains, chauffage cen-
tral. Prix intéressant.

On cherche à acheter un

terrain à bâtir
ou éventuellement une
maison à CORCELLES.
Adresser offres écrites à
D. D. 243 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche un

appartement
de deux ou trols pièces
pour deux personnes ,
dans la contrée. Fabri-
que d'horlogerie G. Vull-
leumler & Cie S. A., Co-
lombier (Neuchâtel).

Etudiant cherche une
CHAMBRE

INDÉPENDANTE
non meublée pour le dé-
but d'avril. — Adresser
offres écrites à F. R. 247
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune couple cherche
à louer un

appartement
moderne de deux pièces
et confort clans une vil-
la ou un Immeuble de
Neuchâtel ou des envi-
rons. — Adresser offres
écrites à L.A. 252 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche à louer â
Neuchâtel (ouest exclu)
un

appartement
de quatre chambres, si
possible avec jardin ou
une petite maison. Faire
offres sous chiffres M. S.
255 au bureau de la
Feuille d'avis.

100 fr.
de récompense

à qui trouverait un lo-
gement de deux pièces
avec ou sans confort , à
Corcelles ou à Peseux ,
dans une maison an-
cienne. — Offres écri-
tes sous chiffres N. X.
261 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche , à proxi-
mité de la place des
Halles, une

chambre
à deux lits. — Faire of-
fres au restaurant des
Halles , tél. 5 20 13.

Bonne récompense a
qui fournira à famille
un

appartement
de cinq à sept chambres
au centre avec ou sans
confort , pressant. Adres-
ser offres à Boucherie
chevaline, rue Fleury,
en ville.

Demoiselle cherche une

chambre
pour tout de suite si
possible, au centre de la
ville. — S'adresser , par
écrit , au restaurant des
Halles, Neuchâtel.

Jeune Industriel cher-
che une

chambre
indépendante, si possi-
ble en ville. — Adresser
offres écrites à Z.O. 270
au bureau de la Feuille
d'avis.

Mise au concours
Par suite de démission honorable, le poste

de

tenancier (cière)
du Cercle démocratique radical des Bayards
est mis au concours, avec entrée au 1er mai
1954 ou date à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser à M.
Arnold Etienne, président de la société, tél.
9 31 22.

Les offres écrites seront reçues jusqu'au
jeudi 8 avril 1954. LE COMITÉ'.

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate, quelques bonnes

COUTURIÈRES-RETOUCHEUSES
pour notre atelier de coulure.

Se présent 
^Qy^*;

à Neuchâtel i&.ncH^if^cu t̂S'SA.
HEUCH&TU

On cherche des

représentants
visitant les cafés eferèstaiirants, pour un arti-
cle nouveau. Adresser offres sous chiffres
F. B. 244 au bureau de la Feuille d'avis.

Industrie, près de Zurich , engagerait
de

jeunes mécaniciens
en petite ou fine mécanique

Connaissance de la langue allemande
pas exigée. — Faire offres avec pré-
tentions à Zellweger S. A., fabrique
d'appareils et de machines Uster,
Uster (Zurich).

I 

Augmentez votre gain mensuel
de Fr. 300.— à Fr. 500.—
par collaboration dans une organisation
de vente.
Demandez la documentation à case pos-
tale 22, Fleurier.

On engagerait un

mécanicien
pouvant s'occuper de meulages, tournages.

Adresser offres à Wermeille & Co, Saint-
j Vubin (Neuchâtel).

Jeune employée de commerce
suisse allemande, ayant de bonnes notions de la
langue française, cherche une place intéressante
pour faire la correspondance en allemand et peut-
être en français, ainsi que tous les travaux de
bureau. — Offres sous chiffres E. 50590 G., à
PUBLICITAS , SAINT-GALL.

Importante compagnie suisse d'assurances sur
la vie cherche, pour les districts de Neuchâtel

et de Boudry, un

AGENT PROFESSIONNEL
• (acquisition - organisation)

capable et sérieux, figé de 25 à 50 ans. La préfé-
rence serait donnée fi personne ayant déjà de
l'expérience dans ce domaine. Salaire intéressant ,
commissions, indemnités et frais de déplacement.
Adresser offres manuscrites avec certificats et
curriculum vltae sous chiffres V. Y. 77 au

bureau de la Feuille d'avis.

Banque de Neuchâtel engagerait immédiatement ou
pour date à convenir,

deux employées de bureau
deux sténodactylographes
possédant une bonne formation commerciale.

Les candidates seraient initiées aux travaux qui
leur sont destinés.

Places bien rétribuées avec caisse de retraite.
Faire offres manuscrites avec curriculum vitae sous
chiffres M. Y. 266 au bureau de la Feuille d'avis.

EMPLOYÉ (E)
si possible au couriuit de l'horlogerie , est
demandé (e) pour entrée le 1er JUIN.

Bonne occasion de se perfectionner dans la
branche. — Prière d'adresser offres avec cur-
riculum vitae, copies de certificats, indica-
t ions de salaire, photographies , sous chiffres
P. 2770 N., à Publicitas , Neuchâtel.

Entreprise d'installations électriques
de Suisse romande cherche un

employé de bureau
au courant de la branche et plus spé-
cialement de la facturation. Place sta-
ble pour personne capable.

Faire offres avec curiculum vitae et
prétentions de salaire sous chiffres
P. 2796 N., à Publicitas, Neuchâtel.

Nous engagerions, pour l'exécution de tra-
vaux faciles de bureau, spécialement de clas-
sements, une

EMPLOYÉE de BUREAU
habituée à un travail exact et consciencieux.
Situation stable. Entrée immédiate ou à con-
venir. — Faire offre  manuscrite avec pho-
tographie et copies de certificats sous chif-
fres P. 2781 N., à Publicitas, Neuchâtel.

Le Mouvement
de la Jeunesse suisse romande

CHERCHE UN LOCAL
ou un petit logement à Neuchâtel-ville.

Adresser offres fi Maurice Rebetez, Chavannes 19,
Neuchâtel.

L'Ecole Duployé, institut de jeunes gens,
Grandson

cherche, pour le 21 avril 1954, un

PROFESSEUR
de branches commerciales
Bonnes connaissances de l'allemand désirées.
Situation intéressante et bien rétribuée pour

un professeur énergique et sportif.

VENDEUSE 
en alimentation

est demandée tout de suite pour un rempla-
- cernent de un mois à six semaines.

ZIMMERMANN S. A.

Industrie d'Olten cherche, pour
son bureau de propagande, un (e)
Jeune

EMPLOÏÉ (E)
habile et consciencieux (se). Entrée
pour tout de suite ou pour date à
convenir.

Faire offres sous chiffres 21018 à
Publicitas, Olten.

MENUISIER-POSEUR
est demandé pour tout de suite, place stable
pour un ouvrier capable et sérieux. Salaire
selon contrat collectif.

Faire offres sous chiffres à L. X. 259 au
bureau de la Feuille d'avis.

A louer, à deux minutes de la gare, dans
un immeuble moderne, un

studio
avec cuisinette et salle de bains, ainsi que
deux

chambres indépendantes
avec eau courante. — Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à PIZZERA & Cie S. A.,
Pommier 3, tél. 5 33 44.

A louer un

APPARTEMENT
moderne de quatre pièces dans un Immeuble neuf ,
près de la gare , Fr . 180.— par mois, chauffage non
compris. Adresser offres écrites à F. A. 262 au

bureau de la Feuille d'Avis.

Locaux pour petite industrie
ou bureau , à louer fi Colombier , pour date à con-
venir . Construction moderne. Ecrire offres sous
chiffres A. X. 242 au bureau de la Feuille d'avis.

A louer une maisonnette
de quatre chambres et dépendances , remise fi neuf.
Jardin potager . Location Fr. 110.— par mois. Libre
tout de suite.

Un rez-de-chaussée
de deux chambres, salle de bains, chauffage géné-
ral , Fr. 95.— par mois (chauffage en sus). Libre
tout de suite. — S'adresser à Wermeille & Co,
Saint-Aubin , tél . (038) 6 72 40.

MISE À BAN
Les hoiries de MM. Frédéric de Bosset ,

Edmond Rœthlisberger, Paul et Samuel Bovet
et M. Pierre Bnvet m e t t e n t  à ban l'ensemble
de.s grèves qui dépendent des domaines du
Bied , de Grand-Verger et de Grandchamp
(embouchure de l'Areuse).

En conséquence, défense formelle et juri-
dique est faite de pénétrer sur ces terrains
avec des véhicules, d'y stationner, de s'y bai-
gner , d'y couper du bois et d'y faire du feu.

Le droit de marchepied sur la grève de-
meure réservé.

Neuchâtel, le 16 mars 1954.
Par mandat :

(Sig.) Maurice Clerc, notaire.
Mise à ban renouvelée

Boudry, le 17 mars 1954
Le président

du Tribunal de Boudry :
(Sig.) Calame.

Pour l'automobile I
Pour le voyage 1

La poussette de classe

f lf armet
s'utilise comme

voiture
pousse-pousse

berceau
Système transformable simple et Judicieux

selon dessin. fr. 248.—
; Expédition franco contre remboursement

Sur demande envoi de notre caialcgue No 9
Agent exclusif pour les cantons de Vaud ,

i Valais , Neuchâtel et Fribourg

MICHEl HOSSLE S. A.
« Au Berceau d'Or »

; 4, rue Haldlmand - Lausanne

Apprentie de bureau
Jeune fille intelligente serait engagée, à

la sortie, des classes, comme apprentie par
un bureau de la place. Formation comp lèt e
assurée. — Adresser offres sous chiffres
X. B. 254 au bureau de la Feuille d'avis.

___m____ m_m_-__-___ m_____ -_ wtwam
Profondément touchés des nombreuses mar-

ques de sympathie qui leur ont été témoi-
gnées, les enfants et petits-enfants de

Monsieur Julien PERRIARD
remercient toutes les personnes qui , par leur
présence, leurs messages, leurs envols de
fleurs, ont pris part fi leur grand deuil .
Peseux, les Ponts-de-Martel et Bâle, mars 195 1 H
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Madame PROCUKEUIt-THIÉBAUD , ses filles I
et leurs familles, remercient sincèrement I
toutes les personnes qui leur ont témoigné ¦



L Ite!?" , appliquez en massant sur le cuir chevelu le i 3 lavez-vous les ^tl r5*****  ̂ A

i ¦ • ^w8!B  ̂̂ fS^k F R ANC 0 iîj  ̂ï SSE i j SHAMPOOING CONCE NTR é \S/(B_W JA BB P̂
\̂ r _ \ éSf ̂L _—__r &̂ ^̂  ̂ \_ y s i llll "̂ y-*- —_ Ffanco-Suisse \3t*i7r*K >̂i ^̂ m̂ _̂ \^M̂^w / ^f iL̂_—————_——^—^m——W_a
—f Â——W É Ê̂S r̂/ _ _ _ _ _ _ _ _  _¥ \ ¦ iSIr fâ— '6 p^trole * baso d'orties avec la nouvelle substance vitale P i g (aveo la nouvelle substance vitale F) / ®""l ^̂ r .mW_ W——————W——^mmmmm -

ORBÊLBM —_—__% —V m-. —V t EsH GARANTIE ABSOLUE do succès contre les pellicules rebelles M ———————~—~~——~~—— I -̂ .̂i ^VSkJ—W '*•*!
MjKîS _y^SBS_——\ __—__ ——_ —\ y ,' MB 1 fifiîy ot la chute des cheveux. IMPORTANT: Chaque flacon avec " . , _ . k . . „„„ . . . / «. J ^B 

¦. 
ûmtWB*" _¥ 163 E1'! EsS bon de garantie. Le grand flacon 250 cm' Fr . 6.70 ! 1 Le grand t«be économique pour 
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W Ĵi li F XrrA 
Le demi.flacon 165 cm' Fr. S.- j I 15 shampooings . . . .  Fr. 2.75 fc
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^
îli^S* NOUVEAU! Le pétrole à base d'orties additionné de chlorophylle J Le petit tube pour 2 shamp. Fr. ..65 ^=s=asa/

La COUPE et la QUALITÉ
sont les ATOUTS de nos PANTALONS

>mM iFffS MlM

Pantalon flanelle anglaise i
; pure laine, en gris, deux Ion- liteîioCJ

gueurs, dans toutes les tailles ¦ ~

Pantalon drap chevrons
recommandé pour le travail , 

^  ̂ ^^deux longueurs, dans toutes les ^*M ^3 ^ .̂ ^tailles , en gris chiné et beige j Ê L_ è___W "*^^

Pantalon futaine
qualité d' usage, deux longueurs , ^ M sTjl £k£%
dans toutes les tailles, marine, J& WOv

I 

marron, gris àmkW -W

Voyez notre vitrine No 16
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Stay Long - le rouge a lèvres adopté par des millions
de femmes parce qu'il flatte les lèvres et enthous-
iasme les hommes. C'est à HE L E N A  R U B I N S T E I N

qu'est due la méthode de make-up la plus moderne —
qui assure ce charme j uvénile et féminin, idéal de
beauté de notre époque. Notre formation conscien-
cieuse nous permet de vous conseiller..

«p Avez-vous déjà commencé ?
^Q Notamment à prendre chaque jour du
gj  ̂ Baume de Genièvre ROPHAIEN ? 

Le 
geniè-

E w e  est connu depuis des milliers d'années
comme dépuratif . Dans le Baume de Geniè-

CO vre, l'effet est encore accentué par d'autres
*Uj plantée. H régularise l'action des reins et
,gg= de la vessie, élimine du sang l'acide urlque
^_- et d'autres auto-lntoxlcatlons, supprime
r~°» , bien des troubles stomacaux et digestifs et
—^ favorise les échanges nutritifs... Quel bien

«22 rapide 11 vous fera ! En vente dans les
*¦* pharmacies et drogueries à, Fr. 4.20, Fr. 8.35,
Q3 cure complète Fr. 13.55.

S3 Fabricant :
*¦* "* Herboristerie Rophaien, Brunnen. 111

• f• •

• Modèle très avantageux en brun

J> 27-29 ISi.80 §
: so -35 is.8o :
S 36 -39 24.80 S
• î
• CHAUSSURES •

IBEZSEBSEI

m *&&Çsiï&&£ÈÊÊÊ - sont sa meilleure réclame.

Çpulpmont Pr 14e. lfl Construction entièrement métallique.

4 2 l d  i n  n o  : ' 
silencieux, garantie de fabrique.

¦ ° con **" ' I | ROYAL CO. SA . ZURICH 32
Autres modèles rie 50 ot 60 I. ii RAlo I nur *,. Belhnzona

# £ /  WmmmŒmSÈ
11 S •. weama 1 -H-l \ 11 ' 1—T- H ¦ 1111 -HE rmus "t \  w %ÈÊfâêïrfà\f?mÈA W

Êi-B I ^er"ure a'3ée â l'encre Indélébile ne

Mi l— m I maculant Pas. admise pouractes et si-

nlïSf l Onagres. - Cartouche transparente
p)IBM I permettant de contrôler le niveau da

PnïsB I ''encra- * ^n remettant le s ty lo  en

HJBI I Poche on fa" rentrer automatique-
¦̂Çl ment la 

pointe par le 
manoeuvre du

lïïlïl if c"p ' plus de *ac *ies '
Iml  *"a ^ameuse encre «Inca»
|IH| récemment dé- -Ç^BéT"
Iml couverte, se r/=i,- ^ î̂l^d

llM I bes teintes: bleu, \
V
^̂ T HS'««<P

Iffli l 
n0lr

' Pouvant ^tre assorties aux co-
|H f loris des stylos.

ï Essayez nos beaux modèles chez le
il spécialiste!

Hf «Retractile» . . . .  Fr. 7.80
Hf Modèles de luxe Fr. 12.-/Fr . 25.-

* Agence gcnàiala: Kaegl SA Ziirich I

/ tMénagères,
profitez de la saison :

EXCELLENTES

POULES
de notre abattage quotidien'de Marin

de Fr. 2.50 à Fr. 3^- le y ,  kg.

I A U  

MAGASIN

LEHNHE RR
GROS FRÈRES DÉTAIL S

Trésor 4 Tél. 5 30 92
On porte à domicile - Expédition au dehors f-J
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GRANDS MAGASINS
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Nouveau! //f fiflMepwm

Unique dans les annales
de l'ameublement !

Le lit double combiné, entièrement métalli-
que (deux lits de 90 X 190 cm.), y compris
deux sommiers spéciaux et deux bons mate-
las à ressorts ent livrable immédiatement,
complet, avec garantie de 10 |J TjOQ
ans, au prix sensationnel de l l i  wSSIi-"
ou à crédit, depuis Fr. 30.— par mois.
C'est le meuble le plus pratique , le plus
populaire et le plus avantageux de l'année I

M I B vT *j *̂***MJkjW| WÇgalMrl _ 9

Ne manquez pas de venir le voir chez

iggn
N E U C  HA lÉà ^̂ ^

Rue Saint-M aurice Tél. (038) 5 23 75

Très important ! « M^Jltl
facilités , reprise en Compte de votre
vieux lit ou divan ! Profitez tous de cette

action sensationnelle...v J

ESBEY
le shampooing de qualité

pour les cuirs chevelus les plus délicats

ESBEY BLANC I

I 

spécial pour cheveux blancs
Dans toutes les bonnes maisons

N. H. SCHM1DT & C° NEUCHATEL j
Pour cause de départ , à vendre une très belle

salle à manger, style Henri II
en beau noyer massif sculpté, comprenant nr
grand buf fe t , un buff et  de service, une table
huit chaises , une grande glace assortie , m
beau lustre cn fer forgé. Parfai t  état. Rue di
la Pliinke 2, 2me étage , tél. (032) 2 20 08

Bienne.

Si vous désirez acquérir un piano
neuf ou d'occasion ,

adressez-vous à la maison de confiance

* AU MÉNESTREL », Fœtisch frères S. A.
NEUCHATEL - Tél. (038) 5 78 78
Location - Réparations - Accords

CARTES DE VISITE
au bureau dn journal

« A.J.S. 500 » '
modèle sport, 1952, bl-
cylindre , bien soignée , à *
vendre pour cause de
départ. — M. Mario An-
gello , hôtel Terminus.

A vendre une

machine à écrire
« UNDERWOOD » non
portative, une vasque,
une scie, hache et che-
valet de bûcheron. —
Tél . 7 55 33.

A vendre un

vélo d'homme
en bon état. Prix : 150
fr. — Laiterie Maire , les
Parcs.

A vendre
une très jolie petite ta-
ble en marqueterie , gen-
re style Louis XV, 60 fr.
Pavés 1, 1er étage.

A vendre une

motogodille
«Penta» 2 CV, comme
neuve , prix intéressant.
S'adresser a, A. Guer-
mann , rue A. Bachelln
20 , Neuchâtel.

A vendre
un beau tapis de mi-
lieu 210X285; un super-
be couvre - pieds, un
édredon recouvert en sa-
tin cuivre 120X180; une
'.able ancienne en noyer
poli , marqueterie, 78 X
118 ; une armoire à
glace, une porte; lustre
à trols branches; barres
à rideaux modernes , 2
m.; trente-six bocaux
«BUlach» 1 % 1„ 12 ver-
res blanc 1 1 .  — Mlle
B. Béguin, rue de Cor-
celles 2 , Peseux.

A vendre un

RADIO
allemand, comme neuf ,
trols longueurs d'ondes;
belle occasion à bas
prix. — Poteaux 5, 2me
étage.

A vendre un

potager à gaz
de bois

avec boller de cent li-
tres. S'adresser à M. Al-
fred Dardel-Junler, à
Salnt-Blalse, téléphone
7 53 30.

Moto side-car
A 680 , en très bon état
général , prix intéressant.

« BMW »
R 71, 740 cmc, suspen-
sion avant et arrière té-
lescopique. Tél. (038)
7 92 66.

fSËjËf v——\ mSm _—\ ^BË '~'JW

LOTERIE ROMANDE
Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002
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; Le hall , presque vide, la rassura.
Elle découvrit à travers les vitres
d'une baie une  vaste salle où on dî-
nait par petites tables. La piste cen-
trale étai t  occupée par une  chanteuse
réaliste vêtue de noir qui , ayant ter-
miné son tour cle chant , se ret i rai t
sous les applaudissements  et cédait
la place aux couples de danseurs.

Fanny se dirigea vers le bureau où
siégeait un concierge bleu et or , qui
inspectait  les casiers des clients , aus-
si conscient de son importance qu 'un
amiral j e t a n t  un  regard sur le ta-
bleau de bord d'un cuirassé. Il abais-
sa une des manet tes  qui  commanda i t
à l'éclairage de l 'é tabl issement , allu-
mant  ou é te ignant  quelque part  dans
les vastes flancs du Palace. Il posa
son regard o lympien  sur cette éga-
rée en costume de ski à 10 heures
du soir , puis laissa percer quelque
surprise : la ressemblance de la nou-
velle ar r ivante  avec une de ses prin-
cipales clientes venait  de le frapper.

— Prévenez Mme Darcet que sa
sœur voudrait la voir.

Le concierge s'empressa de télé-
phoner . Pendant les quelques secon-
des il fallut pour composer un nu-
méro , Fanny posa une question
qu 'elle avait préparée :

— Est-ce que M. Stéphane Darcet
est au Palace ?

— Non , mademoiselle... Allô, la
sœur de Madame demande à voir Ma-
dame-

Apres un léger murmure de voix
dans l'appareil , le concierge bleu et
or raccrocha et laissa tomber de
haut :

— Mme Darcet est au res taurant .
Il désigna d'un regard la salle où

se pressaient  les dîneurs  élégants.
Fanny voulut  s'enfui r , mais elle sur-
prit de l ' ironie dans les yeux de l'im-
posant concierge soupçonnant  sa ré-
pugnance a affronter t an t  de person-
nes rassemblées.  Elle se rés igna à
pousser la porte .  Un mai t re  d'hôtel
s'avança . Ayant  nommé sa sœur , Fan-
ny fut dir igée vers la table qu 'elle
occupai t , une table chargée comme
pour une  fête .  Les c r i s t aux  se ren-
voyaient  la lumière  des lus t res  ; sur
un chariot des plats é t a i en t  accumu-
lés , on avai t  mis du Champagne à ra-
f r a î ch i r  dans des seaux de glace. Six
personnes e n t o u r a i e n t  cette tab le .
Elles poussèrent  des exc lamat ions
diverses à l' apparit ion de la vis i teuse:
trois femmes, en robes clu soir ravis-
santes, décolletées « en corolles »,
dont Pascale et Simone , l'une en
moussel ine bleue , l'autre en dente l le
de la ine  verte , t ro is  hommes en smo-
king dont Maxime Hébrard et .Alain

Desbordes , ce dernier s'adressa au *
couple inconnu : Wf

— Je vous l'avais dit : on peut les
confondre  ! Moi qui les connaissais
toutes deux, j'ai pris Fanmiy pour
Pascale !

— C'est prodigieux ! fit l'invitée,
une ravissante brunette en taffetas
changeant  rouge.

Son cavalier crut devoir appuyer :
— C'est vous, Pascale... mais à 10

heures du matin !
On r i t  de nouveau comme à une

f ine  p la i san te r ie , soulignant l'ana-
chronisme de ce costume de ski alors
que , en t re  gens dis t ingués , on ne
saura i t  être qu 'en tenue de soirée à
cette heure.

Fanny se dit  que le groupe donnait
l ' impression d'une gaieté fact ice  qui
p rovena i t  peut-êt re  du Champagne ,
bien que la soirée commençât à peine.
Elle désira en f in i r  au plus vi te  :

— Puis-j e te parler en particulier ,
Pascale ?

— Ma sœur est très sauvage , dit la
femme de Stéphane. Vos cris l'effa-
rouchent .

Elle se leva cependant et engagea ,
avec un peu de dureté dans la voix :

— Passons dans mon appartement...
Elle précéda la visiteuse vers le

hall , dans l'ascenseur , sur le couloir
du d e u x i è m e  étage et lui laissa le soin
de re fe rmer  derrière elle la porte
capitonnée marquée du numéro 35.
Lcs deux sœurs ne s'embrassèrent
pas.

— .-Main Desbordes m'avait  annon-
cé ton arrivée dans la région. Tu t'es

donc décidée à abandonner Boisségur
et tes gerfauts bien-aimés ? Tu es ici
pour cpielque temps ?

Pascale parlait pour parler , distrai-
tement, sans attendre les réponses,
mais avec une certaine nervosité.
Pour se calmer , elle arrangea sa coif-
fure devant une glace. Fanny ne ré-
pondit pas aux questions, elle en posa
une autre :

— Comment peux-tu ainsi t 'exhiber
en l'absence de ton mari ?

— M'cxhiber ? Qu'entends-tu par
là ? Je passe mon temps agréable-
ment , c'est tout. Au surplus, je te
fais remarquer  que Simone et Maxi-
me sont mes parents.

Elle se fit , soudain , a imablement
grondeuse :

— .\llons, ne sois pas bécasse... je
te préfère en gerfaute ! Je mène la
grande vie , c'est b ien  agréable. Dis-
moi si le toit du manoir est déf ini t i -
vement écroulé ?

Fanny était  bien trop préoccupée
et chagrinée pour percevoir l'ironie
du ton , elle demanda :

— Mais que dira Stéphane s'il ap-
prend la vie que tu mènes ?

— Tu ne pensais pas , tout  de mê-
me, que j ' allais l'a t t endre  en t r icotant
au coin du feu ? Ou cn exécutant  de.s
aunes de tapisserie comme Pénélo-
pe ?

— Est-il a Paris ?
— Non ! 11 n'a pas lâch é la spéléo-

logie , tu penses bien ! Il prospecte ,
je ne sais où !

— Pascale, il doit être triste et mal-

heureux, sans toi , tu aurais dû le
suivre !

Depuis un moment , Fanny se disait:
« Je dois jouer franc-jeu , je dois con-
seiller ma sœur pour le bonheur de
Stéphane... » mais malgré elle, sa
voix résonna avec des in tona t ions
fausses. Pascale les sentit, elle répli-
qua , agressive :

— Si tu l'avais épousé, toi ! tu
l'aurais suivi dans les cavernes !...
Idiote !... C'est pour une leçon de mo-
rale que tu es venue me voir ?

¦— Je pensais te trouver seule... J'es-
pérais que nous aurions pu évoquer
Boisségur et nos vingt-deux ans de
vie commune sans al lumer une dis-
pute. ..

— Tu fais bien du sen t iment  ! Je
t'ai connue plus gerfaute !

Fanny fit  un nouvel ef for t  :
— Je ne comprends pas ton agres-

sivité. Nous n 'avions pas le même
caractère , certes , mais nous vivions
sans grande discussion. Est-ce parce
que je t'ai caché les richesses du
sous-sol de Boisségur ?

— Peuh !... de toute façon tu aurais
refusé l'exploitation ?

Fanny inclina la tète.
— Alors , reprit Pascale , j' ai bien

fait d'épouser Stéphane. Je fais dan-
ser les millions du père Darcet .

La jeune fille sourit. Elle savait
bien que « le  père Darcet » ne devait
pas se laisser plumer faci lement  et
surtout par sa belle-fille. Elle insis-
ta :

¦— 4*Uors, je comprends encore
moins ta mauvaise humeur. Puisque

tu as obtenu la vie que tu aimes, tu
dois être heureuse...

La porte s'ouvrit sans qu'on eût
frappé et .*Uain Desbordes passa , par
l'ent rebâi l lement , sa tête blonde :

—- Venez , Pascale, nous ne pouvom
être gais qu 'en votre compagnie.

— Vous arrivez à point, mon cbS*
Fanny s'étonne que je ne lui mani-
feste pas un grand amour  fraternel.
Expli quez-lui la psychanalyse des
rêves, c'est le bon moment.

Comme si le mot de psychanalyse
déclenchait en lui  quelque mécanis-
me, Alain perdit  l'aspect d'un je une
noceur quelque peu éméché. Son
visage changea d'expression. Il f e'
pondit  avec gravité , légèrement in"
cliné vers Fanny :

— La psychanalyse ne doit pas
être traitée avec tan t  de désinvol-
ture. J'ai tenté  d' exp l iquer  à Pascale
la persistance d' un cauchemar cnie
vous connaissez bien...

— Je ne vois pas qu 'il me con-
cerne , répondit  Fanny, ni qu 'il expli-
que l' a t t i t ude  de ma sœur à mon
égard ?

Pascale jeta , méchamment  :
— Je détesl e te rencont rer  parce

quWlain et moi nous avons constate
que ce cauchemar revenai t  automa-
t iquement  toutes  les fois que je te
revoyais et même quand tu m'écri-
vais !

(A suivre)

LA BELLE
AUX GERFAUTS
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A vendre , pour caust
de non-emploi , une motc

« B. M. W. »
250 cm"; modèle 1952
à l'état de neuf (14 .00C
km.), avec équipage au
complet . S'adresser , U
soir après 18 h. à M. R
Charmettes 85, Neuchâ-
tel.

Pour cause de départ ,
à vendre une dizaine d*

RUCHES
« dadant blatt », situées
dans le Val-de-Ruz. —
Faire offres écrites à D
B. 228 au bureau de la
Feuille d'avla .

f %
Nous vous recommandons nos excellents f

CANETONS DU PAYS I
à Fr. 3.40 le % kg. . j

AU MAGASIN

LEHNHERR
GROS FRÈRES DÉTAIL I i

Trésor 4 Tél. 5 30 92
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RENOUVELLEMENT DES ABONNEMENTS "

A LA « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

pour le deuxième trimestre de 1954
Nous invitons les personnes dont l'abonnement échoit le
31 mars, à bien vouloir le renouveler, en utilisant le bulletin

de versement qui leur a été remis récemment.

Prix de l'abonnement
jusqu'à fin juin 1954

Fr. 7.75
Compte postal IV. 178

PASSÉ LE 10 AVRIL, le montant des abonnements non
renouvelés sera prélevé par remboursement postal.

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »
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Des pulls dessinés par !

BETTINA
et exécutés par ;

C L A I R E L A I N E  • P A R I S
EN EXCLUSIVITÉ

CHEZ SIBERIA FRIVOLITÉS 1
14, rue de l'Hôpital - NEUCHATEL I

NOTRE CHOIX DE TISSUS
NOS FAÇONS NOUVELLES
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NOTRE EXPÉRIENCE
vous facilitent pour le choix et la confection de vos

/ Çiaeaux
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NERIE 4 G. LAVANCHY

Chef-d'œuvre de l'industrie suisse,
doté du couplage Triomatic qui vous
offre de nouveaux avantages abso-

lument exclusifs.

FR . 623.—
Démonstrations

en tout temps à domicile :

W. MEIER - NEUCHÂTEL
Suchiez 8 - Tél. 5 68 16

Agent exclusif pour le canton
Service rapide. Facilités de paiements.) 

• "̂^̂ Contre envoi 
de ce bon , vous recevrez

1 ^  ̂ gratuitement . le prospectus « Turissa »
! ^_ détaillé.\w K Nom : 

©̂̂ Adresse : _ _ n̂̂ Lieu : 

Rôti de veau
roulé

très avantageux

Boucherie Gutmann
Premier-Mars

AUX 7 AVANTAGES
DECISIFS

FR. 25.- 33.-41 .-
DANS LES MAGASINS

D'ELECTRICITE ET
D'ARTICLES SANITAIRES

Le bonheur en ménage f̂êŴh
dépend aussi V/f^/jO-

A ' ' ' U' *' VÀlWd une cuisine bien montée [c/ lÀ ïl i

Appareils modernes de cuisson
-pr̂ aç^Sfe,. Electricité, gaz, bois
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^Maà__-_--\ ' Potagers combinés
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Frigos : Philco - Bauknechl - Sibir
Machines à laver : Maytag - Hoover - Thomas - Carella
Aspirateurs et cireuses « Hoover »
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L'excellente source d'achats pour fiancés - Télép hone 8 12 43
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« Opel 6 CV»
à vendre, modèle 1936,
moteur remis à neuf , 700
francs, ou échange con-
tre un scooter ou une
moto. Case postale 47,
gare.

A vendre une

moto « PUCH »
250 cm3, en parfait ébat.
S'adresser à A. Ntestlé,
Meuniers 2, Peseux. —
Tél. 8 18 08.

A vendre une

« Hillman»1947
en parfait état, plaques
et assurances pavées. —
'Tel. 5 58 06.

T A P I S
A erolevet* un beau grand
milieu , à l'état de neuf .
Prix très avantageux. —
Benoit . Tél. 5 34 69.

Madame...
Almerlcz-vouB mo-

derniser votre Inté-
rieur? Elen n'est plus
facile puisque nous
reprenons en compte
votre ancienne cham-
bre à coucher, salle
a manger ou salon
contre un beau mo-
bilier moderne, à vo-
tre goût... Le solde
peut fort bien s'ac-
quitter par petits
versements mensuels.
Renseignez-vous sans
a u c u n  engagement
sur notre système
d'échange unique en
son genre I

**^NEUCHATËL *^

Rue Saint-Maurice
Tél. 5 23 75

Radio pour auto
ayant peu servi , à enle-
ver tout de suite à bas
prix. Ecrire sous chiffres
S. C. 87 au bureau de la
Feuille d'avis.



Le marché des produits à lessive connaît un développement extraordinaire !

Nouveauté intéressante pour chaque ménagère
Les résultats obtenus ces dernières années dans le domaine des produits à lessive
furent sensationnels. Aujourd'hui , nous apprenons que la ménagère est heureuse
de pouvoir laver en douceur comme l'eau de pluie , sans pour autant utiliser un
seul auxiliaire. « La douceur de l'eau de pluie » est une notion qui date déjà du
temps de nos arrière-grand-mères, une notion qui méritait de faire l'objet d'une
étude approfondie . Preuve en soit le résultat de nos recherches — à ce point
intéressant que nous aimerions nous y arrêter quelque peu.

Reportons-nous en 11348. Toute l'élite des chimistes de la Savonnerie Sunlight
se trouve réunie ! Pour la première fois alors, un jeune chimiste retint l'attention
de ses confrères par son idée : laver en douceur comme l'eau de pluie. Il n 'en
fallut pas davantage pour exciter tous les esprits , comme c'est le cas d'ailleurs
quand une idée nouvelle est digne d'un grand intérêt. Le but était fixé 1

L'homme de science n 'est jamais content de ce qu 'il $.. Son esprit , constamment
en éveil , prépare l'avenir. Il sait que son travail ne souffre aucune demi-mesure ,
car de nos jours , la concurrence est impitoyable. Seul un produit , susceptible de
rendre service à l'humanité, est à même de triompher ! Les chimistes de la
Sunlight n 'ont que cela en vue, c'est-à-dire pour ce qui plaît à la ménagère, et
surtout ce qu 'elle exigera demain des poudres à lessive.

C'est donc à partir de cette date que les chimistes de la Sunlight se sont attelés
avec ardeur à cette tâche. Quelle patience et que de fois les lampes des tables
de travail ont-elles brillé jusque tard dans la nuit ! Enfin , après cinq ans d'efforts ,
le but est atteint. RADION , en effet , permet à la ménagère de laver en douceur
comme l'eau de pluie. Ainsi , une grande découverte a vu le jour. Cela signifi e que
le linge devient infiniment plus moelleux et plus souple. RADION « doux comme
l'eau de pluie s* préserve avant tout le linge et en accroît la durée.

Ces hommes vinrent en aide à la ménagère l

Ce qui hier encore était un rêve est aujourd'hui une réalité.
C'est à la persévérance de quelques hommes que la ménagère
doit d'avoir à sa disposition un produit à lessive qui n 'a pas
son pareil !

Extraits du journal
de Barbara
(4 enfants, pas de domestique)

Samedi , 21 novembre : Anniversaire de Marguerite , invitation
d'enfants . 10 petites amies bourrées de friandises et bien por-
tantes. Entre temps acheté quelques paquets de RADION au
petit magasin.

Dimanche, 22 novembre : Un homme est un être qui veut être
admiré, pour qui les déclarations d'impôts sont plus impor-
tantes que la lessive. Tel est aussi Maurice : il est à sa table
de travail depuis le diner et marmonne dès qu'on s'en appro-
che. Les enfants sont exceptionnellement sages. Beau diman-
che. Mis tremper le linge. Repos avant la grande lessive.

Lundi , 23 novembre : Jour mémorable : lavé pour la première
fois avec RADION « doux comme l'eau de pluie ». C'est Ma-
thilde une femme épatante qui sait faire profiter les autres de
ses expériences , qui me l'a conseillé. Oui, le nouveau RADION
« doux comme l'eau de pluie » est vraiment formidable ! Ja-
mais la grande lessive ne m'a paru si facile, un vrai plaisir !
La nuit est tombée, j' ai terminé et je ne ressens pas la moindre
fatigue.

Mardi , 24 novembre : Téléphoné à Mathilde pour lui faire part
de mon enthousiasme. Toute ma lessive est belle blanche et
sèche. Jamais encore mon linge ne fut si blanc — cette fa-
meuse blancheur Ri-iDION — et si moelleux, on sent la pro-
preté tant il est frais. J'ai l'impression d'avoir renouvelé mon
trousseau. Il faut aussi que je le dise à ma belle-sœur. Quant
à Claire , qui s'est montrée si stupide en refusant de me donner
la recette de sa sauce aux champignons, je ne lui dirai rien,
exprès...

Savez-vous
qu'il existe de nos jours des conseillères en matière de lessive 7
Ce sont des femmes spécialement formées à cet effet , de véri-
tables expertes , qui ont étudié scientifiquement le traitement
du linge. Par leurs conseils, elles nous aident à résoudre nos
problèmes de lessivage.

Mais , pour nous,autres journalistes , les gens du métier ne sont
là que pour être interviewés. Mû par la curiosité, je me
mis donc en
route , un
paquet de

RADION
« doux com-
me l'eau de
pluie » sous
le bras. Je
voulais en
a v o i r  l e
cœur net et
s a v o i r  ce
qu'en pen-
saient quel-
ques - unes
de ces con-
sei l lèr es .

J'ai questionné à en perdre haleine , sans pitié ! S'agissait-il
d'un simple truc publicitaire ou d'un argument quelconque,
semblable aux caprices de la mode ? Tel était le but de mon
enquête dont voici le résultat : laver en douceur comme l'eau
de pluie est en effet un progrès sensationnel , car la solution
de RADION a la propriété de rendre le linge moelleux et sou-
ple, comme ce ne fut jamais le cas. Mieux encore, l'éclatante
blancheur RADION , devenue légendaire, s'obtient sans que le
linge en souffre. Une de ces conseillères ajouta même :

« RADION, doux comme l'eau de pluie, rafraîchit , assouplit et
rajeunit le linge ! » Y a-t-il plus bel éloge ? Oui , oui, pensai-je
sur le chemin du retour , les femmes ne regardent pas seule-
ment à l'effet extérieur , ce qui les intéresse plus encore c'est
le linge lui-même 1

Pour chaque ménagère suisse !
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ÉtaiiÉ
...voilà ce que vous rêvez pour votre linge !

Oui, quelle réjouissante réalisation ! Cinq ans de atteint , c. à. d. douceur et souplesse sans pareilles,
patientes recherches dans les laboratoires de la longévité maxima de votre linge, tout cela sans
Savonnerie SUNLIGHT ont abouti à ce résul- la moindre fatigue, de la manière la plus simple,
tat extraordinaire. Maintenant chaque ménagère Vraiment , un jour de lessive surprenant ! Et
suisse, comme vous aussi , peut se vanter de pou- vous direz : «Il n'y a que le linge propre qui
voir laver en douceur comme l'eau de pluie. Ce sent si bon frais!»
que cela signifie ? Un résultat encore j amais
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un aul-re produit. ''"'"""' ' * '*̂ —'¦ *
\%l_\̂  ̂ Si RADION possède toutes ces propriétés,
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im S H 11 I W fSkW ¦ I I I  ça.c'est ce qu 'il y a de meilleur!»AUIUN lave plus blanc 1 J
...sans fatigue, avec le maximum de douceur!

Un produit Sunlight
R -O*



Rouges, blancs, verts...

Le petit
tailleur droit
en tweed
bleu et blanc
Ta à la
conquête
du printemps

us/ of ts
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Non, ce n'est pas ce que vous
croyez : noire second drapeau neuchà-
telois n'est pas en cause ici : je ne
parlerai pas de ce qui flotte avec fierté
dans l'air pur et sur les édifices, mais
de ce qui pousse avec tranquillité —
et surabondamment — dans le sol
natal.

Comme par hasard, ces trois couleurs
cantonales ornent des légumes tradi-
tionnellement familiers , la carotte et
le poireau. Un trio végétal faif beau-
coup parler de lui, on en parle même
plus qu'on ne le mange. Je ne vous
demanderai pas : Savez-vous planter les
choux ? parce que la jeune et char-
mante Marinefte s'est penchée sur leur
terroir, déjà. J'en veux à la carotte
ef au poireau. Braves légumes . sans
aufre prétention que de nous bien
nourrir ; cette prétention est louable :
nous y répondons dans la mesure du
possible car le poireau s'unit savoureu-
sement à la saucisse au foie ef la ca-
rotte, mon Dieu, sait nous charmer
quand elle est safurée de bouillon ou
s'amoncelle en salade ; mais ce sont des
parents pauvres dans la grande famille
des légumes. Dans ma petite ef frugale
enfance, le frio susnommé était la base

de la nourriture familiale. Les caves,
couvertes de belle ferre battue, accueil-
laient les trois modestes légumes en
tas , en brassées , d'un poids considéra-
ble. Peu diffic iles, parce que jamais
tentées par d'autres plus nobles pro-
duits de la terre, les familles les man-
geaient avec bonne volonté, sinon
toujours avec délice. Car la vie était
simp le : carottes , poireaux, choux, puis
choux , carottes ef poireaux. Nous étions
destinés à les consommer et eux à
être cuits tout en bas l'année.

La mode est aux concentrés. Ils nour-
rissent les bêtes ef enrichissent les ter-
rains. C'est bien beau, mais c'est trop
beau : de là, probablement, une pro-
duction énorme dans fous les secteurs ,
un forçage de tout ce qui vif , fant
animal que végéfal : des multitudes de
vaches , des tonnes de légumes... une
production laitière el carnée considé-
rable, des tomates qu'on jette par quin-
taux , des carottes qui se voient
méprisées , des poireaux qui poireautent,
faute de consommateurs.

Ces derniers sont dans I impossibilité
de proliférer dans la même mesure ef
à la même allure de telle sorte que,
même s'ils vouent beaucoup d'affection
et témoignent une fidélité louable aux
carottes , aux poireaux innombrables, ils
ne parviendront jamais à tout avaler,
les statistiques ef les légumes I

Les trois baisers
Au hasard de nos lectures dans un

vieux livre presque bicentenaire
consacré à l'histoire du baiser à tra-
vers les âges (histoire p lus éblouis-
sante que celle des guerres), nous
avons appris , non sans étonnement ,
combien les anciens Romains étaient
p lus subtils , plus éclectiques que
nous, puisqu 'ils classaient les bai-
sers en trois catégories, chacune de
ces espèces ayant un nom propre.

Il y avait ainsi la « basia », baiser
familial que l'on échange avec des
parents, avec des amis ; baiser af -
fectueux , certes, mais sans rien de
Plus.

Il y avait ensuite V « oscula » :
baiser traduisant le respect et la dé-
votion à l'égard d' une personn e haut
placée ou vénérable: empereur ,
grand prêtre , magistrat. Le baiser
aussi qu 'apposent les esclaves sur la
main du maitre.

Et il y avait enf in  le baiser des
baisers : la « suavia » , le baiser des
amoureux, long baiser qui jette
l 'émoi dans les cœurs.

Chez les anciens Grecs , Aristopha-
ne distinguait encore une autre sorte
de baiser : le baiser bruyant et où
se mêle aussi un peu de salive. Il
l'appelait « kataklysmata », de kata-
kl ysmos : déluge , grand bouleverse-
ment de la surf ace de la terre...

Quelle grève
choisirons-nous ?

Une question
actuelle

« Autres temps, autres mœurs »,
dit-on fréquemment.

« Autres pays , autres méthodes »,
pourrait-on ajouter.

En Suisse , la gent féminin e s'échi-
ne à organiser des assemblées, des
conférences , voire des « consulta-
tions ». Tente de convaincre ses
concitoyens — sans parler de ses
concitoyennes. Travaille depuis plus
d' un demi-siècle dans la légalité , la
lég itimité et avec des moyens sinon
ef f icaces  du moins f idèles au confor-
misme et au conventionnel suisses
pour obtenir un droit qui leur est
dû.

La femme égyptienne , elle , dont
l'émancipation pourtant est très ré-
cente, a choisi la manière forte.

Quinze su f f rage t tes , avec à leur
tête la présidente de l'Association
des femmes égyp tiennes, Mme Doria
Shafik , ont décidé de faire la grève
de la faim.

Cela pour assurer leurs droits
constitutionnels et en particulier le
droit d'élection à l'assemblée consti-
tuante.

Il se trouvera proba blement des
mauvaises langues pour prétendre
que ces bouillantes Egyptiennes ont
trouvé, là l' occasion rêvée de retrou-

ver leur ligne en respectant un ré-
gime qui , pour avoir quel que rap-
port avec la politique , n'en est pas
moins alimentaire... sans aliments.

Les diètes imposées par la mala-
die laissent général ement de si tris-
tes souvenirs que je préférerais , à
la courageuse grève des femmes
égyptiennes , une grève qui exigeât
moins de stoïcisme.

Celle des impôts , par exemp le...
L'esprit de solidarité féminine

jouant , les prisons seraient trop pe-
tites, les gendarmes trop peu nom-
breux, les o f f i c e s  de poursuites trop
rares, pour contenir, arrêter ou sai-
sir toutes les femmes qui n'auraient
eu qu'un geste en recevant la fa-
meuse feuil le  verte : la pousse r né-
gligemment , définit ivement , vers la
corbeille à pap iers.

A moins que leur sens inné de la
justice ne les incite à s'acquitter de
leurs impôts dans une certaine me-
sure, à 50 % peut-être , en reconnais-
sance des divers droits et jouissan -
ces qui leur sont accordés.

Il y aurait aussi la grève choisie
il y a bien longtemps par une cer-
taine Lysistrata. Mais nous revoilà
en p lein stoïcisme...

GARANCE. Le dernier cri de l 'élégance... ou du ridicule !
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Toujours à l'avant-garde de la mode,
« Ball y-Charme » vous présent e
cette saison , une collection très
riche de la chaussure la p lus élégante

NCUCHATEL /CENTRE VILLE

A. HUBER

Le modèle exclusif
vous est offert par

R. M. Comaz
Salon de modes

Seyon 3 - Neuchâtel - 1er étage
Tél. 6 28 15

VESTES EN DAIM

CUIRS ̂ ET PEAUX

HOPITAL 3 NETJCHATEaj

Vous auriez dû exiger une
fermeture éclair COLOR-METAL

Toujours les dernières créations

Spécialités de corsets
Mme Havlicek-Ducommun

La plus ancienne maison de la place
Timbres E. N. 5 % - Rue du Seyon

Tél. 5 29 69

Le choix sur présentation
au rouleau est recommandé

pour les

PAPIERS PEINT S
qui s'achèteront de préférence

chez le spécialiste

M. THOMET
ECLUSE 15 - NEUCHATEL
Représentation des papiers peints

artistiques anciens de Genève
Imprimés à la planche
dans tous les coloris

Plus de mites
~\WY agit vite.fc #
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LA BRODERIE DE LA VILLE
DU SILENCE ET DE LA PRIÈRE

Il y avait foule aux abords des
deux fameuses églises superposées et
Assise, ville du silence et de la prière,
subissait le bruit du monde avec séré-
nité. Malgré l'affluemce journalière
des touristes , Assise demeure la ville
la plus calme du monde. L'agitation
n 'arrive pas à atteindre celle qui vit
d'éternité . Et quelle erreur de croire
que ceux qui lui consacrent leur vie
sont réduits à n 'être que des reflets
d'un passé muet ! Rien n 'est plus
actuel que l'éternité, il faut aller à
Assise pour s'en convaincre.

Il était bien de son temps , en tout
cas , malgré son habit , malgré sa vie
retirée , ce franciscain qui nous di-
sait avec humour : « Il devrait y
avoir huit  péchés capitaux , le hui-
tième étant l'emploi du klaxon des
vpli'ir-i.lp*. à motnnr ».

Les klaxons , cri de ralliement des
visiteurs dispersés déchirent en effet
l'air sans interruption , mais, à l'inté-
rieur de la nef décorée par Giotto ,
on ne les entend plus. Le religieux
continue avec un fin sourire : « S'il
y a deux églises superposées , il y a
également deux couvents construits
l'un au-dessus de l'autre. Le couvent
inférieur , pour femmes, le couvent

supérieur, pour hommes. Cette dis-
position est tout à fait normale. Dieu ,
dans le ciel, règne sur les hommes.
Et les hommes, sur terre , régnent
sur les femmes... Nous prions. Elles
prient et brodent. »

Oui , elles brodent depuis des siè-
cles et des siècles et leur travail a
depuis longtemps cessé d'être un pas-
se-temps pour s'élever au rang de
vertu . Ces femmes qui, à travers les
âges , vinrent chercher la paix dans
les couvents ont brodé, point par
point , des nappes d'autel sur lesquel-
les on se penche, aujourd'hui , avec
un respect émerveillé car on sent
confusément qu'il ne s'agit plus de
travaux de femmes, mais de saintes.

Les cloîtres de la région ont long-
temps gardé secrets, dans les sacris-
ties , des trésors innombrables de nap-
pes pour le culte divin , dé panneaux,
de tapisseries, toutes s'inspirant, dans
leur broderie , de la légende francis-
caine , de l'amour du saint pour la
nature tout entière, les animaux, les
fruits , les fleurs . On y retrouve les
ornements délicats des fresques de
Giotto et, dams les bordures des bro-
deries , les décorations des croisées
d'ogive de l'église d'Assise.

Heureuse de sa paix , orgueilleuse
de ses richesses, riche de sa pauvre-
té, Assise cacha longtemps au monde
ce patrimoine de beauté que consti-
tuent les broderies anciennes.

4̂ f-4 4̂

Au moment où la femme laïque
commença à prendre de plus en plus

On se mit à rechercher les trésors
de broderie des anciennes familles ,
on copia les motifs de certaines piè-
ces sacrées, on visita les plus pet its
oratoires , les cloîtres, les églises. On
avait besoin de motifs  très divers.
Les nappes d'autel du Xllmc , clu
XlVme, du XVme et du XVIme siè-
cles en fournirent. On chercha Tins-

part à la lutte pour l'existence , elle
rechercha avidement un moyen d'as-
surer son indépendance. Où allait-
elle chercher le travail qui devait ,
non pas l'asservir , mais l'élever ?
Quelle occupation lui apporterait non
un nouvel esclavage mais une satis-
faction profonde ? On pensa à la bro-
derie qui prit tout de suite un im-
mense essor dans toutes les campa-
gnes d'Italie.

Chaque ville se spécialisa dans
une sorte de travail à l'aiguille qui
devait , au cours des siècles, devenir
et demeurer célèbre. Florence a en-
core la fameuse broderie f lorent ine
sur toile non serrée. Assise a la
sienne , si spéciale , sur lin ivoire , à
fils semblables sur trame et sur
chaîne , afin que le dessin à fils
comptés ne soit jamais déformé.

piration dans les fresques des églises ,
dans les décorations de portails et de
chœurs. La broderie d'Assise devint
alors ce qu 'elle est : une broderie sim-
ple et rectiligne, sur toile de lin
ivoire, dans les seules couleurs rouille
et bleu ciel , employées toujours , dans
chaque ouvrage, à l'exclusion l'une
de l'autre. Le point de croix y est
employé non comme élément princi-
pal , mais comme fond de travail , met-
tant en relief le dessin lui-même, sou-

ligné d'un point devant exécuté en
deux temps, en aller et retour et de
manière que l'envers du travail soit
tout à fait pareil à l'endroit.

/^ /-4 4^4

Je ne sais pas si mes lectrices bro-
dent encore, si elles connaissent l'ex-
traordinaire sentiment de sérénité
que procure l'emploi de l'aiguille
qui, par son rythme, favorise l'éva-
sion de l'esprit. Un travail die bro-
derie perd , à se faire « en courant »,
toutes ses vertus. Il doit s'accomplir
posément , au cours d'urne soirée
calme ou d'une après-mid i de soli-
tude, délivré de la hantise d'un
anniversaire proche.

Vous n'avez pas le temps de bro-

der ? Quel dommage. Cela ne vous dit
rien ? Vous ne savez ce que vous
perdez. C'est bon pour les oisives ?
Cette fois , je vous arrête. Savez-vous
que des personnages aussi célèbres
qu 'occupés furent  tentés par la bro-
derie ? Témoins Christian Bérard qui
s'était mis à la tapisserie. Mme Lan-
vin , le grand couturier , également.
Sans compter Colette qui regrette de
ne s'y être pas mise plus tôt : « Dom-
mage , dit-elle , que les deux lents
coursiers , plume et aiguille , aillent
de compagnie juste pendant mon
dernier bout de route ».

Contrairement au tricot qui n'est
qu'utilitaire, la broderie est autant
travail de l' esprit que production
manuelle. Le tricot n'est chargé que

cle préoccupations purement maté-
rielles : « Il faut que je me dép ê-
che, sans cela Mir eille aura froid
en automne. Vite, ces chaussettes,
les autres ne sont plus raccommo-
dables. Et Jean-Pierre qui aimerait
un pull gris, pas trop chaud, juste
de quoi tiédir une matinée fraî-
che ». La broderie, au contrair e,
libère l ' imagination et l'esprit des
contingences matériel les. Le rêve
trouve également son compte à

cette occupation si aimabl e et c est
un luxe appréciable.

J'aurais pu tout aussi bien vous
parler du point Richelieu, du demi-
point , du pilumetis que du point
d'Assise, mais j' ai sous les yeux w
album où , à l'occasion du cente-
naire franciscain , ont été recueilli s
les plus beaux , les plus anciens ,
les moins connus des motifs d'As-
sise. Et je dois avouer que la bro-

derie d 4*\ssise partage ma préféren-
ce avec la tapisserie , à cause des
motifs animaliers et floraux de l'une
et de l'autre. Les fleurs , les gerbes,
la feuille , ia rose , les bouquets aux
tons dégradés de la tap isserie se
partagent mon enthousiasme avec
les cygnes d'Assise, les pigeons, les
colombes prêtes à l'envol , les paons
au cou tordu , les lapins naïfs, les
poussins picorant , les oiseaux ar-
chaï ques et combatifs que seul un
arbre stylisé empêche de se batte,
les sphinx toujours énigmati ques,
les cygnes buvant à une haute cou-
pe. Les yeux de tout ce petit monde,
triangulaires ou carrés , vides ou
barrés , prolongés parfois d'un trait
de côté comme ceux des belles de
théâtre, expriment plus de senti-
ments que vous ne pourriez sup-
poser. Le chien bondissa nt , l'hip-
pocampe ventru , le lion agressif ,
j' aimerais  tout pouvoir vous livrer.
Mais , hélas , je ne puis vous donner
que trois modèles de bordure de
broderie d'.-^ssise, relevés sur des
motifs vieux de quel que six siècles.
Peu connus , ils pourront vous don-
ner une idée pour agrémenter un
ouvrage qui vous procurera plus de
joie que de peine.

Quant a moi , je vois venir le
moment où j' entreprendrai la nappe
de ma vie. Elle retiendra , accrochés
à ses motifs, tous mes rêves, tous
mes projets, mes pensées les plus
douces et les plus secrètes. -Mes
petits-enfants l'admireront peut-être
en disant : « Ah ! cette grand-mère,
elle en avait du temps ! ».

Mais , hélas, je n'en ai pas tant
que cela puisqu e je brode le trou s-
seau de mes filles. Je m'y suis prise
assez tôt (l'aînée n 'a pas quatre
ans...) car , comme je vous l'ai dit ,
en broderie , la hâte est une offense
à l'art.

Marle-Mad.
Les clichés qui illustrent ce texte

représentent trois moti fs  anciens de
bordures de broderie d'Assise.
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A vendre ou à louer bons commerces da

BOULANG ERIE-
PÂTISSERIE

dont un au bord du lac de Neuchâtel et un dans
le Jura neuchàtelois . Affaires Intéressantes pour

une personne connaissant bien son métier .
Adresser offres sous chiffres P 2768 N a Publicitas,

Neuchâtel.

n'est qu 'une faible protection.
Eu cas d'éraflures , cle coupures, de brûl ures,
le pansement VINDEX guérit proprement.
VINDEX rafraîchit, calme la douleur et détruit
les microbes.

Vindex-compresses
Vindex-onguent en tube
Vindex-plast , pansement rapide sec

Plawa, fabriques d'objets de pansement
et d'ouates S. A., Flawil
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Maurice Rey
Moulins 19
Tél . 5 24 17
Livraison
à domicile
de tous nos

vins et liqueurs
depuis 10 litres

au plus Juste prix
et timbres escompte

^Pour vous, MESDAMES

un bon CORSET sur mesure
Signé Morandi tout est dit

Côte 47 - Tél. 5 22 08

REÇOIT LES APRÈS-MIDI

v J
La photographie en 5 minutes

pour permis de conduire
Passeports - Carte d'Identité - Abonnements
cle tram et de train - Offres de service, etc.
Avantageuses, Inaltérables, livrables 5 minutes

après la pose

Photos express Messerli
Sablons 57

Téléphone 5 19 69

POUR MESSIEURS :

Fr. 29.80
rindhox brun

semelle de caoutchouc
Article très avantageux

GRAND CHOIX
D'AUTRES MODÊJLES
avec semelles cle caoutchouc

A PARTIR DE

Fr. 25.80
CHAUSSURES

H ĵurM]
Seyon 3 NEUCHATEL

Une cure à l'Elixir de Saint-Jean BEVEROL !
du curé KUNZLE ^m^

stimule les fonctions des reins, du k^Yt  J|l Vf-rA

| foie, de l'estomac et de l'intestin, fe/ Kiftf V j&)

I
Dans les pharmacies et drogueries \ ^ / '\ V stL**? I

Flacon avantageux pour cure Fr. 13.75 N ^TTFM V/
I Flacon moyen Fr. 9.25 - Petit flacon Fr. 4.90 ^-JL3  ̂ :

©fifre & vendre un
potager

à trois trous
à bols, usagé mais enco-
re en bon état (marque
Zahaimg). — S'adresser :
Chapelle 18, Coroeïles ou
Tél . 8 20 24.
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Dès aujourd 'hui
nous mettons en vente :

\ I rCnCn en splendide popeline

doublé du même tissu, exécution soignée _ 
_ 0^

I Tailles 36 à 46 , 79.-69.-59." ^T >7 • ""

Manteau de pluie
en popeline Imperméable, qualité lourde,
doublé du même tissu ou double face,
coloris : beige, rouge, marine, gris, royal, -pf. y_W__ M f\
Jaune, vert , noir ^̂ % ^̂ k̂ R [J

Tailles 36 a 48 49.- 6t 4iâW Jr

Manteau ou pèlerine
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Tailles 1S US ! ^g
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VAL-DE-TRAVERS

FLEURIER
A la Société suisse
des commerçants

(c) La section du Val-de-Travers de la
Société suisse des commerçants a tenu
une assemblée générale , vendredi soir , à
Fleurier.

A cette occasion , un Intéressant exposé
a été fait par M. Emile Losey, de Neu-
châtel , secrétaire romand , sur le travail
du comité central dans le domaine de
l'activité sociale et des institutions de
prévoyance de la société ; des films ont
été projetés , l'un édité par la Société
suisse des commerçants, l'autre sur la
houille blanche et le troisième sur le ré-
gime des douanes.

Au cours de cette séance , la section a
pris acte avec regret de la démission de
M. Willy Jeanneret , professeur et direc-
teur de l'école complémentaire commer-
ciale ainsi que des cours professionnels.

M. Jeanneret a été appelé à diriger la
nouvelle école commerciale et profession-
nelle de Tramelan.
Assemblée des Mousquetaires

et cle l'Abbaye
(c) Samedi après-midi a eu lieu , au Cer-
cle démocratique , l'assemblée générale an-
nuelle du Prix des Mousquetaires, sous
la présidence de M. André Calame, capi-
taine.

Les différents rapports ont été adoptés
puis il a été procédé à l'élection du nou-
veau capitaine et aux nominations statu-
taires. Afin que le capitaine de l'Abbaye
ne soit pas, comme durant le dernier
exercice , le même capitaine que celui des
Mousquetaires , M. Jules Niquille s'est dé-
sisté de la fonction à laquelle il devait
être appelé et c'est M. A. Evard qui a été
nommé capitaine des Mousquetaires dont
M. André Clerc est le lieutenant et M.
Louis Loup l'adjudant.

Immédiatement après cette assemblée
s'est déroulée celle de la Noble corpora-
tion de l'abbaye sous la présidence de M.
A. Calame , capitaine. D'entente avec le
Conseil communal qui organise la fête
foraine , les tirs ont été fixés cette année
au samedi 19 Juin.

Le président de l'Abbaye a été désigné
en la personne de M. Jules Niquille . ca-
pitaine , le caissier étant M. Hans Haas.

Puis le traditionnel « repas des douze »
fut fort bien servi. A cette occasion , 11 a
été célébré le 200me anniversaire de l'en-
trée dans la corporation de la famille
Clerc , représentée par M. Maurice Clerc ,
avocat et notaire , de Neuchâtel.

La soirée s'est achevée par une confé-
rence de M. Eddy Bauer , professeur à
l'Université de Neuchâtel. Avec une clarté
remarquable , une documentation de pre-
mier ordre , l' orateur a parlé de l'orga-
nisation militaire du Pacte atlantique. La
compétence de M. Bauer dans le domaine
militaire a permis à ses auditeurs d'être
renseignés avec précision sur le travail
des états-majors alliés et sur des problè-
mes qui présentent un Intérêt , parfois in-
soupçonné , pour la défense de l'Occident.
Un titre qui n'est guère envié
(c) C'est celui de « Miss Fleurier » que
l'on voulait  attribuer samedi soir dans
un bar où il n'y eut, pour seule candi-
date , que la... serveuse de l'établisse-
ment.

TRAVERS

(c) La soirée organisée samedi par la fan-
fare a obtenu un succès mérité. La par-
tie musicale a été chaudement applaudie ;
elle était dirigée par M. Albert Liechti.
Six morceaux étaient au programme. Re-
levons en particulier « Nachparade » .

Le « Petit Studio de Genève » assumait
la partie théâtrale. Ce fut un succès. La
pièce en 3 actes «Tu seras pharmacien » ,
de Gilles , a déridé chacun. La palme de
l'interprétation revient à Georges Hubert
(le père) entouré de Roland Schorer (le
fils) ,  Maria Birchmeyer (la grand-mère)
et Minette Renaud (la mère).

Programme de bon alol qui a enchanté
chacun.

Soirée de la fanfare
la « Persévérante »

1 RÉGIONS DES LACS

BIENNE
Ters une nouvelle exposition

à, la Galerie municipale
(c) La Société des beaux-arts organise-
ra prochainement , à la Galerie muni-
ci pale , une exposition de gravures colo-
riées sur bois , de l'artiste japonais Uta-
maro. Cette exposition est placée sous
le patronage du Conseil municipal.

les classes primaires
françaises

(c) Elles sont au nombre de 44 et com-
prendront au total au début de la nou-
velle année scolaire 1350 élèves , ce qui
donne une moyenne de 31 élèves par
classe ; cependant , p lusieurs classes en
auront plus de 35 ; 176 enfants  quitte-
ront l'école primaire , tandis que 220 en-
treront en première année. L'augmenta-
tion des écoliers est de 43 par rapport
à l'année passée.
Une jeune pianiste diplômée *
(c) Mlle Anne Fleury vient de passer
avec succès les dernières épreuves pour
l'obtention du diplôme de piano au
Conservatoire de Neuchâtel , avec la
mention bien. Mlle Fleury n 'a que IB
ans et est élève du Gymnase de Bienne.

GRANDSON
Dans la paroisse

(c) L'assemblée annuelle de la paroisse
nationale a connu, cette année , un succès
Inaccoutumé : une centaine de personnes
y assistaient. On y entendit le rapport
du Conseil de paroisse sur la marche de
la communauté, un rapport sur les comp-
tes, en excellent état , et pour terminer,
on eut le plaisir d'admirer deux films sur
l'abolition de l'esclav age dans une colo-
nie française et sur les Esquimaux.

C'est avec beaucoup de regret qu 'on a
appris , à Grandson, le prochain départ
de M. Narbel , pasteur de la paroisse de-
puis 1945, et qui vient d'être élu à Cla-
rens.

M. Charles Preundler , secrétaire de
l'E.P.E.R. (Entraide protestante aux Egli-
ses de l'étranger et aux réfugiés), a fait
une conférence captivante sur ce siijet :
« Le christianisme en deçà et au-delà du
rideau de fer » . Les misères et les luttes
qu 'ont à supporter les protestants ont
profondément ému les auditeurs.
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CERNIER
Union des sociétés locales

(c) Sous la présidence de M. Pierre Bue-
che , l' assemblée annuelle de l'Union des
sociétés locales s'est tenue vendredi soir ,
à l'hôtel de ville. •

Après que le président eut donné con-
naissance du rapport du comité relevant
les différentes activités de l'association au
cours de l'exercice écoulé , 11 est fait lec-
ture des comptes et du rapport des véri-
ficateurs présenté par M. Charles Maurer.
Rapports et comptes sont adoptés à l'una-
nimité . Il est ensuite procédé aux nomi-
nations statutaires:

Comité : président : M. Pierre Bueche ;
vice-président : M. Wilhelm Godlo ; secré-
taire : Mlle Liliane Maret; caissier : M.
Charles Valazza ; chef de matériel : M.
Francis Frutiger ; vérificateurs de comp-
tes : MM. Charles Maurer , Claude Haennl
et René Vadi , ce dernier , suppléant.

A la demande de l'Eglise évangélique ré-
formée neuchâtelolse qui a besoin de
fonds en vue de différentes transforma-
tions envisagées au bâtiment de l'église,
l' assemblée décide d'organiser , à la halle
de gymnastique, un match au loto, dont
le bénéfice sera versé à l'Eglise.

Le groupement renonce , cette année , à
participer à l'organisation de la Fête de
la jeunesse qui se fera uniquement dans
le cadre de la gent écolière .

Une belle soirée
(c) Samedi , à la halle de gymnastique,
l'Union cadette a donné sa soirée an-
nuelle.

Après la présentation de la section ,
une pièce en trois actes, « Fredy Jean-
not et Cie » a permis aux nombreux
spectateurs d'applaudir ces jeunes acteurs
en herbe.

FONTAINES
Assemblée de paroisse

(c) Dimanche matin , à l'Issue du culte ,
le Foyer, paroissial de Fontaines a tenu
son assemblée annuelle sous la présidence
de M. Jacques Reymond , pasteur.

Le rapport d'Eglise fut présenté d'une
façon vivante et pleine d'optimisme par
M. Charles Schneider. Nous en retenons
que l'année 1953 fut très mouvementée
et très chargée pour les autorités ecclé-
siastiques. C'est ainsi qu 'elles tinrent
quinze séances pour s'occuper successive-
ment du transfert de l'ancienne cure , de
la retraite de M. Paul Colin , pasteur, de
la nomination de son successeur , etc.

L'effectif total des paroissiens est de
322 personnes , soit 224 adultes ¦ et 98 en-
fants.

Nous avons appris que , sur les 46 pa-
roisses du canton , la nôtre occupe le der-
nier rang pour la contribution ecclésias-
tique.

Quant au rapport du pasteur Reymond ,
il relève , en particulier , la structure ma-
laisée de notre paroisse , composée de deux
foyers paroissiaux (Fontaines et les
Hauts-Geneveys) ayant chacun leurs ac-
tivités propres et ne possédant en com-
mun que le pasteur.

La lecture des comptes laisse apparaître
une légère augmentation de 13 fr. 40 du
fonds des sachets, tandis que le fonds de
paroisse accuse une diminution de
371 fr. 29.

Rapports et comptes furent approuvés
sans discussion.

Enfin , rassemblée procéda au rempla-
cement de deux anciens d'Eglise. MM,
Maurice Cosandier et Louis Marti , can-
didats proposés, furent élus à l'unani-
mité.

VAL-DE-RUZ

CHR ONIQ UE RÉGIONALE
AUVERNIER

Cours des sous-officiers
de pompiers

(c) Un cours a été donné à Auvernier ,
les 19 et 20 mars , aux sous-officiers
pompiers du canton. Il était dirigé par
le cdt Auguste Richter.

Un gala de prestidigitation
(c) M. François Cuttat , le fameux pres-
tidigitateur , *a donné vendredi , dans la
grande salle du collège d'Auvernier , une
séance de magie, qu 'il a fait suivre d'un
exposé où il a dévoilé les secrets de ses
tours. C'est avec joie qu'un nombreux
public s'est laissé illusionner... et désillu-
sionner.

SAINT-BLAISE
Commission scolaire

(c) Dans sa séance de lundi dernier , la
commission a décidé à l'unanimité de
maintenir dans sa forme habituelle la
cérémonie des promotions. Elle aura Heu
le dimanche 3 avril , avec cortège et cé-
rémonie publique au temple paroissial .

Soirées du Chœur mixte
(c) Seule société qui se lance encore , en
dépit de moyens restreints , à organiser
au village , des représentations théâtrales ,
le Chœur mixte paroissial vient de don-
ner ses soirées annuelles , samedi et di-
manche derniers , au collège.

Sous la direction de M. Marc-A. Chris-
ten , de Neuchâtel , le chœur exécuta deux
jolies œuvres: «La chanson des effeuil-
les », de Carlo Hemmerling et « Par-des-
sus la clôture » , de Carlo Boller.

La partie théâtrale dura prés . de trois
heures et fut consacrée à une œuvre de
grande valeur «La barque sans pêcheur» ,
d'A. Casona, un auteur espagnol , traduit
et adapté par Jean Camp. Cette pièce de
caractère dramatique , écrite dans une
belle langue, a vivement Intéressé les
spectateurs. Ces trois actes furent par-
faitement bien rendus par une troupe
d'acteurs , préparés avec soin par M. M.
Siron , pasteur , et J. Béguin , instituteur.

VICRIOBLE

EN PAYS FRIBOURGEOjS

Une brave fillette
récompensée

(c) Le Conseil d'Etat de Fribourg a dé-
livré un dip lôme d 'honneur  et une
médaille de sauvetage h la jeune Ger-
maine Poffet , de. Fribouirg, âgée de dix
ans. Le 17 février dernier , elle se port a
habilement  au secours cle son frère , âgé
de huit ans , qui s' é ta i t  aventuré sur
la glace, au port de M orat et qui était
tombé à l'eau. Bile réussit en rampant
sur 'la gllace à le ramener sain et sauf
au rivage.

La f i l l e t t e  recevra également une ré-
compense de la fonda t ion  Carnegie.

Ue budget adopté
(sp) Le Conseil général d'Estavayer,
présidé par le syndic , M. Henri  Devevey,
a adopté le budget de l' année  en cours ,
qui prévoi t  aux recettes 290,660 francs ,
et aux dépenses 300,165. Iil y aurait un
déficit  présum é d'tin millier de francs.

Concert annuel
(c) Le nombreux public qui assista same-
di dernier au concert annuel de notre
« Union chorale » fut agréablement sur-
pris de constater avec quel brio nos chan-
teurs exécutèrent les cinq chants de choix
mis au programme. M. André Zlmmerli .
de l' « Echo du Locle» , nouveau directeur
de l' « Union chorale » , interpréta ces
chants avec finesse et distinction. Le pu-
blic ne ménagea pas ses applaudissements
et manifesta son plaisir d'entendre cet
ensemble choral si bien en forme.

La partie théâtrale était assumée par le
Groupe littéraire de Fontainemelon. Il a
fallu une parfaite connaissance de son
rôle pour donner le cachet voulu à la piè-
ce de M. Walther Jequler , « Monsieur
Subjonctif ». Ces jeunes acteurs ont don-
né l' accent et la mimique nécessaire à
cette pièce.

La soirée récréative se termina à l'hôtel
du Jura où l'orchestre « Sonora » mena la
danse Jusqu 'au matin.

COFFRANE
Commission scolaire

(c) La commission scolaire s'est réunie
sous la présidence de M. Georges Gretil-
lat. U est pris note que le département a
fixé les examens écrits aux 29 et 30 mars.
D'autre part , il est décidé de maintenir
les examens oraux qui auront lieu le ven-
dredi 2 avril. Deux candidates sont ins-
crites pour le poste d'institutrice de la
classe inférieure qui va se rouvrir. Après
une courte discussion , le choix s'est porté
sur Mlle Andrée Dubois, occupée actuelle-
ment dans un asile de sourds-muets dans
le canton de Berne . Elle entrera en fonc-
tions au début de la nouvelle année sco-
laire.

Les vacances de printemps sont fixées
du 17 avril au 3 mai. La commission émet
quelques vœux concernant des améliora-
tions à faire au collège .

LES HAUTS-GENEVEYS

Conditions de neige superbes , température estivale.
M M f f j M Excursions à ski organisées. Sklllfts < "; hôtels ouverts

â$MJJlSir̂  ̂ Jusqu 'à Pâques.
f k W^ ^^ '^  B o n n e  a m b i a n c e
* ' 1650 m. Renseignements par le Syndicat d'initiative, Mûxren

Oberland bernois 
 ̂  ̂

g 
4g 

M

Salle de la Paix GIUND MEETING DE
Vendredi 26 mars, 20 h. 1S «M. _f ^,  W 9 mg

Sous le patronage JH £ iLj P _ Vn XMdes célèbres laines « Gillette » mW9 k̂W m_ %  __ -_

PARIS - Sélec. SUISSE
Location : Betty Fallet, Grand-Rue

.•isseinblée de paroisse
(c) Une centaine de paroissiens ont parti-
cipé à l'assemblée annuelle de paroisse,
présidée par M. J.-P. Porret , pasteur.

La première partie dm rapport paroi*;.:,
slal a été donnée par M. Spehr , secrétaire ,
la seconde par M. Porret. Des intéressants
aperçus des autres activités ont été en-
suite faits : Jeune Eglise (M. R. von Kae-
nel), Ohœur d'Egl ise (M. P. Gentil), so-
ciété de couture (Mme R. Dessoulavy),
Cioix-Bleue (M. A. Eumenegger), missions
(M. P. Robert-Tlssot).

Puis les comptes ont été présentés et
acceptés à l'unanimité.

Quatre places d'anciens étaient à re-
pourvoir. Après avoir été sollicité , MM.
C. Loup, O. Debély, R. Sandoz et A. Les-
clhot, ont acceptés de faire partie dn
Conseil de notre paroisse.

DOMBRESSON
L'Eglise de Belgique

(c) Vendredi  soir , au collège, le pasteur
Le Fort , de Vervicrs , a parlé du travail
accompli par 'l'Eglise chrét ienne mis-
sionnaire belge. Cet exposé a été illus-
tré de quelques projections.

CHÈZABD-SAIIMT MAHTIN

(c) La fanfare de la Oroix-Bleue du Val-
de-Ruz , dirigée par M. Raoul Blandenler ,
a donné samedi dernier sa soirée annuelle
avec le précieux concours du groupe lit-
téraire de l'Harmonie de la Oroix-Bleue
de Tramelan.

La partie musicale fort bien préparée
a été particul ièrement appréciée par le
public qui a longuement applaudi les mu-
siciens. Une mention toute spéciale doit
leur être adressée pour l'exécution de
« Parade-marsch » et d'« Air varié » où le
soliste, M. E. Vullleumler , s'est surpassé.

Quant à la pièce de théâtre : « Un bou-
quet de fleurs » de Fernand Mlllaud, jouée
avec enthousiasme et entrain, 11 est per -
mis de dire qu'elle a acquis la faveur de
l'auditoire lequel n'a pas ménagé ses ap-
plaudissements aux acteurs.

Soirée de la fanfare
de la Croix-Bleue

COUVET

L'assemblée annuelle de la paroisse de
Couvet a eu lieu samedi -soir à la grande
salle. Le président du collège des anciens,
le pasteur Stauffer , a présenté le rapport
de paroisse , en rappelant les événements
principaux qui ont marqué l'année 1953.
Les questions de la chapelle et du pres-
bytère ont longuement retenu l'attention
du collège des anciens; la vente de ce
dernier immeuble , qui avait été envisa-
gée , a finalement été abandonnée , mais
il sera nécessaire d'y apporter certaines
réfections.

Le caissier a présenté la situation fi-
nancière en signalan t que le produit de
la vente de la chapelle a été versé dans
un fonds destiné à l'aménagement des
locaux de paroisse et à leur entretien.

Par suite de décès et de démission , il
devenait nécessaire de procéder à la no-
mination de nouveaux membres du col-
lège des anciens. L'assemblée a ratifié les
propositions qui lui ont été présentées
en procédant à l'élection de MM. Charles
Botteron , Emmanuel Marlétaz et Fernand
Perret.

Durant trols dimanches, les pasteurs
avalent commenté à l'Intention des pa-
roissiens les différentes phases du culte;
une discussion à ce sujet est intervenue
lors de l'assemblée. Celle-ci , dans sa ma-
jorité , s'est déclarée favorable à l'Intro-
duction de l'offrande après la prédica-
tion , remplaçant le sachet tendu à la
sortie.

Après la partie administrative, une col-
lation a été servie , tandis que des chants
et des clichés ont agrémenté cette secon-
de partie plus familière.

Assemblée de paroisse

A l'hôpital

(c) La commission générale de l'hôpital
du Val-de-Travers , à Couvet , a tenu son
assemblée annuelle , sous la présidence du
pasteur Borel , de Travers. Elle a entendu
les rapports du comité administratif et
dit médecin sur l'exercice 1953. L'hôpital
a été doté d'un appareil moderne à
rayons X , qui se révélera extrêmement
précieux. La salle d'opération a aussi été
pourvue d'un nouvel appareil pour la
narcose au protoxyde d'azote , grâce au-
quel le réveil du malade est rapide et
exempt de complications post-opératoires.

Les comptes bouclent par un déficit lé-
ger; le coût de la Journée de malade est
de 10 fr. 95 , chiffre supérieur au prix
ordinaire de pension .

429 malades ont été soignés à l'hôpital
de Couvet durant l'année 1953; 207 opé-
rations ont été effectuées et 81 accou-
chements y ont été enregistrés. Ces chif-
fres démontrent bien l'utilité de cet éta-
blissement.

A l'issue de la séance , les membres de
la commission générale ont visité les
nouvelles Installations effectuées et cons-
taté que ces nouveaux appareils compren-
nent les perfectionnements techniques
les plus modernes.

du Val-de-Travers

JURA ggggjÔjjg J
NOOS

Les vacances scolaires
(c) Dans sa dernière séance , la com-
mission d'école a fixé les examens des
trois classes de Nods et des Combes ,
ainsi que ceux de l'Ecole comp lémen-
ta i re  rurale , du samedi 27 au mardi
30 mars.

Six élèves , soit une f i l le  et cinq gar-
çons qu i t t e ron t  l 'école nu printem ps .
Les entrées sont également au nombre
de six, de sorte que l' effect if  des classes
ne sera pas modifié.

Lcs vacances de pr in temps  ont été
reportées au jeudi 8 avril et doreront
du il au 24 avril.  L'au tor i t é  scolaire a
dû prendre cette mesure parce que les
soldats d'une école de recrues occupe-
ront une partie des locaux scolaires
pendant  une quinzaine  de jours .

F I LI HE
10 C I G A R E T T E S  75 CU



I

Les missionnaires américains de i
l'Eglise de Jésus-Christ des saints des derniers j ours !

présenteront le 26 mars 1954, à 20 h. 15 j j
à la Salle moyenne des conférences, Passage Max-Meuron I

LE PLAN DU SALUT §
(Préexistence - Vie sur terre - Vie future) j

avec projections en couleurs : i

AU SOMMET DES MONTAGNES 1
avec intermèdes musicaux i. I

Invitation cordiale Pas de collecte I i

fiëFirtïîêi çv
CENTRE GASTRONOMIQUE J^ 5

i iDnus tous qut moult lf i ï (^\\w \
aime? manger sale et / I f  J§1 I
boj re sans eau, point /S/|̂  ̂ \^
ii'aum re grets  ni (J \ \ I
maie faim ni granîï iTTîT^^k
soif, quant i la t able m^WaM
Des galles quitterez . ^s*̂ î ^

Assistez à la conférence « Bons vins„. Grands hommes »,
donnée par M e Gaston-Gérard , président des états généraux
de la gastronomie française , ce soir, Salle des conférences.

t* .

HALLE DE GYMNASTIQUE DE FONTAINES
Samedi 27 mars 1954, dès 20 heures

FINALE DU CHAMPIONNAT CANTONAL
À L'ARTISTIQUE

A l'issue CSRAIWl DJII Orchestre «KODRÈS ^
du spectacle mmf SmF_ \-li -W M»£_ \_ \â (quatre musiciens)

Auto Ecole
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ MAIRE %ïl%ï7\0

Savez-vous que : depuis des
années nous travaillons la télé-
vision ; depuis des mois nous
recevons régulièrement, dans
de très bonnes conditions, en
notre appartement à la place
Purry, à Neuchâtel, les pro-
grammes de télévision ; depuis
novembre 1953 nous sommes
en posse ssion de la concession
d 'installation de télévision et
au service de tous ceux qui \
s'intéressent à la télévision ;
notre adresse : Pomey-Télévi-
sion, Rodîo-Mélody, Flandres 2,
Neuchâtel.

Distributeur Philips.
•mm- -̂ _̂mmÊ- -̂m--wmBW-f -WM_maa-«sm_i

I 

Couleur s 1

les paysages j
et les por t ra i t s  i

M. THOMET I
Ecluse 15 - NEUCHATEL j

Cinéma Sonore - Colombier  ̂
l

Tourments et enchantements d'un
premier amour

ELLE N'A DANSÉ QU'UN SEUL ÉTÉ
Vendredi 26, samedi 27 et dimanche 28 mars

à. 20 h. 15 (18 ans)
Dès mercredi 31 mars à 20 h. 15

L'AUBERG E DU CHEVAL BLANC
La célèbre opérette cie Ralph BENATZKI , i

en couleur.

—**^~~ 

! PELIKAN
I Plume réservoir , I
l nouveau modèle I
l de ligne moder- I
I ne, remplissage à I

piston, bec or
14 carats 1

Fr. 30.- \

Saint-Honoré 9 I
NECTCHATEL /

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

BANQUE HYPOTHÉCAIRE SUISSE
Siège à Soleure
Succursales à Zurich et Genève

Nous accordons :

Prêts hypothécaires
Crédits de constructions
Crédits et prêts contre nantissement

Conditions avantageuses. Discrétion absolue.

^Chez le TAILLEUR de la CLINIQUE D'HABITŜ
Temple-Neuf 4 - NEUCHATEL - Tél. 5 41 23

_ Envols postaux
(P"lï,/rHB%r.-,nn artistique, brûlures,
d S ^_W I^Pa=»e dégâts cle mites , etc.
RETOURNAGE: manteaux , complets , costumes
MADAME... pour 88.- faites RECOUPER un
complet de votre mari, qui vous fera un
magnifique costume.

Al ̂ Jii..,.-- à SEC ou CHIMIQUE de com-
l«€ l  ¦> » plct ou cosUlmo * Teinture

Réparations de tous vêtements usagés
REMISE... à votre taille de vêtements échus

l par héritage. PITTELOUD, tailleur *

LES CÉLÈBRES

ACCORDÉONS
Ranco Antonio

Vercelli Italia
(10 ans de garantie)

Exclusivité en Suisse romande :
F. HENCHOZ, professeur, BULLE

Tél. (029) 2 75 29

LE GARAGE DES JOBDILS
à Cortaillod , a le plaisir d'annoncer à sa fidèle clientèle et au public en géné-
ral, qu'il a ouvert une

AUTO ÉCOLE ^KSÉk.
Mme D. BINDITH, maître de con- $̂3S MRU L̂ 

^
\ \ v \duite autorisée, se tient à disposition ^^\5 B^^ *̂*̂ . \ -JX Ĵ

avec une voiture VW 1954. ^SpflSŜ  T^Sfl^CTBJPj

©

Demandez un essai de la NOUVELLE VW 1954

.„««**-. A. BINDITH
AGENCE OFFICIELLE Téléphone 6 43 95

Domicile 6 43 47

f  Succès à )
? la Chaumière è
{ à Serrières i
* 

mA avec f
\ Norbert Hof fmann  i
\ pianiste-  )
* chansonnier  et sa i
f musi que viennoise à

m
Cinéma de la Côte - Pese ux jT^
Un vrai chef-d'œuvre cle mystère et d'humour !

Jean MARAIS et Françoise ARNOUL

DORTOIR DES GRANDES
Jeudi 25, vendredi 26 et samedi 27 mars

à 20 h. 15. Dimanche matinée k 15 h.
Ginette LECLERC, - J. P. KERIEN

L'AUBERGE DU PÉCHÉ
Dimanche 28 , mardi 30 et mercredi 31 mars

à 20 h. 15

.¦¦B.UIM I llllimwmtWPMBMBWWai^^ B̂BM^

( /̂m&mMS. - rSmip ty & >& '
SAINT-BLAISE — TÉL. 7 51 66 j
Du Jeudi 25 au dimanche 28 mars à 20 h. 30

Dimanche matinée à 15 heures
Le célèbre ouvrage de Rudyard Kipling

Espionnage - Aventures
dans l'Inde féerique , avec son visage réel , sa
beauté Immortelle et son monde de mystères

KIM
avec Errol Flynn - Dean Stockwel

En technicolor Parlé français

1 CASINO DE LA ROTONDE 1
SAMEDI 27 MARS Rideau : 20 h. 15 précises I

j Soirée de gala de la Section hommes

Amis gymnastes

1 Grande revue de variétés I
Trente attractions

| Au programme : JLE MENU FANTAISIE
', avec grand dessert fleuri au chocolat

I F iAMCC *) /.«^kn^tvoo • Au restaurant dès 20 h. 30
UAl^Jt-i L OrCneSireS . Grande salle dès 23 h. 30

T-.„—„ 4,~ •„,. ( Entrées : Dames Fr. 1.65
; | 

Danse comprise J Messieurs Fr. 2.25
I Supplément galerie numérotée Fr. 1.— j
| En vente chez Willy Maire , coiffeur, Seyon 19 |

Samedi 27 mars 1954, à 20 h. 30, GRANDE SALLE DE LA PAIX I

Grande SOIRÉE MUSICALE et THÉÂTRALE
de la société d'accordéons « ECHO DU LAC » NEUG'HATEL-PESEUX |

Dlr. : M. G. MENTHA
De la musique Du théâtre De la gaieté I

Dès 23 heures : GRAND BAL avec l'orchestre  Madrino ;
Prix des places : (danse comprise) i

Messieurs 2 fr. 25 - Dames et militaires 1 fr . 65 - Enfants , jusqu 'à i !
14 ans, entrée gratuite. La carte de membre passif est valable pour I j

une entrée. t ;

ï La Chaumière )
ï à Serrières tt Tél. 5 68 98 \
\ et sa (
è bonne cuisine è

é \
PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST, SCIENTISTE, NEUCHATEL

Conférence publi que et gratuite
intitulée :

« LA SCIENCE CHRÉTIENNE : »
L'OPÉRATION DU PRINCIPE DIVIN

EN NOTRE FAVEUR »
par Ral ph E. Wagers, C.S.B.

I d o  

Chicago, minois
Membre du Conseil des conférences de l'Eglise Mère ,

la première Eglise du Christ , scientiste, à Boston . U. S. A .
AULA DE L'UNIVERSITÉ, NEUCHATEL

Avenue du ler-Mars 26

I 

Jeudi 25 mars 1954
Anglais 19 heures Traduction française à 20 h. 30

Invitation cordiale à. chacun

^̂ ^MHHHMH p̂^̂ BHHpiJ^̂ B^̂ Hl̂ HpH ĤHnjH.jj^mB^̂ pn Ĥ Ĥp^̂ pi^̂ B.j^̂ pnng

^^^ CUISINIÈRES ÉLE CTRI QUES ET À GAZ 1

|I||| KREFFT I
Toujours plus demandées pour les raisons suivantes : /.* .'.

te- i
Très belle présentation. V

""" "~ Emaillage ivoire s'adaptant à toutes les teintes de cuisines. i'/j
i <£^̂ ^  ̂ I 

Qualité indiscutable de 

cette 

cuisinière, dont les plaques chauffantes fixes ^m\ 
^mm -̂Wd facilitent au maximum le nettoyage. A]

} ^gg i i l^m 9m m 9m mm*_ ï Plaques et four chauffan t  plus rapidement , d'où économie de courant. 
^

Prix des plus avantageux et de grandes facilités de paiements ou loca- _m•j tion-vente dès Fr. 20.— par mois. H

Prix du potager électrique Krefft : Krefft à gaz : H

§k 31-32 2 plaques et four . . . Fr. 285.— 21-13 3 feux et four . . . . Fr. 295.— M
„ „„ 21-13-20 idem, avec chauffe- V*V 31-13-24 3 plaques et four . . Fr. 395.— plats Fr. 370. 

M 31-03-30 selon cliché, luxe . . Fr. 490.— 'ÙP& du couvercle-table . . . Fr. 26.— M
W 21-03 modèle de luxe, avec allumage auto- _̂\L Combiné bois-électricité, de pré- matique des brûleurs, thermomètre, rallon- M
m sentation inégalée . . . .  Fr. 930.— ges et couvercle. H

F CENTRAL ELECTRIC & MENAGER i

i Cretegny & Oe i
B Chaussée de la Boine 22 — Tél. 5 69 21 — NEUCHATEL M

|w Grand choix de machines à laver de toutes marques, dès Fr. 515.—. AÊ

J La plus belle gamme de frigos à absorption et compresseur pour la saison . Jm
H prochaine à des prix encore jamais vus m

Ouvrier manœuvre, dans
la cinquantaine , sans re-
lations , cherche , en vue
de

MARIAGE
une daine de 45 à 50
ans. Ecrire à E. G. 201
case postale 6677, Neu-
châtel.

MARIA G E
Dame ayant de bonnes

relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant
se créer un foyer heu-
reux. Succès, discrétion.
Case transit Vl'.Vi, Berne.

MARIAGE
Le ciel est bleu , le so-

leil brille, la nature est
en fleurs , tout renaît à
la vie ! Mais vous, Ma-
dame , pourquoi êtes-
vous triste ? La solitude
vous pèse! Adressez-vous
à Mme Jacot , Charmet-
tes 13, Neuchâtel , qui ,
grâce à ses relations,
vous trouvera un gentil
mari pour la vie. Reçoit
sur rendez-vous même
le dimanche. Tél. 8 26 21.

PARIS
Pâques 1954

quatre jours , place pour
trols personnes dans une
voiture moderne. Adres-
ser offres écrites au plus
tôt à R. I. 251 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On allonge
et élargit toute chaus-
sures. Résultat garanti ,
par procédé spécial et
Installation spéciale. —
Cordonnerie de Monté-
tan , avenue d'Echallens
107, G. Borel, Lausanne.

PRÊTS
de 100 fr. à 1500 fr. sont
rapidement accordés à
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S. A.
Lausanne

Luclnges 16 (Rumine)
Tél. 22 52 77

Couturière
aurait quelques pièces
de belle confection à
vendre. Prix Intéressant.

Demander l'adresse du
No 268 au bureau de la
Feuille d'avis.

« Taunus » 1952
ayant roulé 20 ,000 km.,
à vendre, prix intéres-
sant. — Adresser offres
écrites à U.B. 272 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

c ^Pour l 'homme moderne...
un rasoir électrique
impeccable

PHILISHAVE à double tête

H A K A D à une et deux têtes

au magasin

%ÉjSB0n*rf
BiEEllSHEIta NEucw?reL

Tél. 5 17 12 Grand-Rue 4
v y

i":̂ l jT ORGANISATION 
R1JF i

Représentant régional : W. Baumgartner, Case postale 375, Neuchâtel 1
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DÈS AUJOURD'HUI à 15 heures et 20 h. 30

J^^^̂ Jy
liBBM

t̂iiy Tous les J°urs : matinée à 15 heures * Soirée à 20 h. 30

I 
SAMEDI et DIMANCHE, 2 MATINÉES à 15 heures et 17 h. 30

I UN GRAND FILM FRAN ÇAIS QUI SORT DE L 'ORDINAIRE

I | UNE ENQUÊTE SUR LE VASTE PROBLÈME DU PROXÉNÉTISME |
avec une interprétation sensationnelle de: JJ^ f i  f a  j amais OSB  ̂9ran C' ^POrtage

I FRAN ÇOISE ARNOUL sur ce qui se passe AUTHE NTIQUE
i * Jf puise dans les dossiers

1 RAYMOND PELLEGRIN * actuellement * les plus secrets de |a

R NICOLE MAUREY ZÏeRi Ld T**™ * "*"?Marine Kicnara Paris , nous avoue la
1 SUZY PRIM ¦ NOËL R0QUEVERT disparition annuelle de

__M IH® '̂wyW, J ¦ RH K< B̂SfiS«S v1' "̂ ,
r * ]̂' f HfiHg&cvV' **«§: B Î^MMM;iâ§ »̂ 'T'** Ki^̂ ^̂ ^ll B̂S rff»

HH G^' ISBHB^BHBII!?" ^****-™%^^̂ ^ f̂fB) I^M*flHffilllfsii«H<,ij .fll BK^^^^H ^^S^_W ^^_^-_ Ŵ ^_-_W^- ±$$ s

___¦___ ^âss-k̂ s \ ^lafrv
f-- ; ' . . .  - " y : [  y : y  ̂ - L̂WtiW&$&ma_BB _-#$2&_m IIB^^BMnnasRSSS^S î̂i B̂K^ -̂ îSI ' - *. v.^''* .:i|| M̂ ŷv:*M ¦
KfinET? JMBf::::".- -̂3ttl B̂fiKwiiJBi!» aSy i*r̂ ':*.-sH^B ^^ R̂£fê£ *' B̂l S-****5* iSf&*âSS5*y ÎS 9

MBgjgj&̂Z s t̂âj s&P ' IfV «̂Hk^SSH '̂' ' ' MU»* •• "— i*. a /iM '1 'Jfflj ^
M^̂ Jj^̂ WH Jy-ir ,y

t *- %2xr -'ly ' f_ 4_ \ IGE'BDB ' m&Èf '¦ '¦• ¦ ' ¦¦' ^^̂ B̂PSBB^^^^ R̂* '̂̂ '
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f§?-Jii- B̂.fl*H

Faveurs et réductions suspendue» Location : tél. 5 21 12 Moins de 18 ans non admis

§ 9  

U ft I .4b. M _j3 IMMÉDIATEMENT APRÈS GENÈVE ET LAUSANNE ¦»p'JW»T ,jÉ | K^ 
j f -¦ ^

\
É CRAN1 m Si B Bl m§ _n R nm B 4i ra fl V l*W J -^ I A MHk / * ère \

I I I  Ul l i i i  i l  H n H I f l Ii ;  M ! Dès aujourd'hui I K  L fi ï JQaO ËlffeA « ^̂ j A  Hfc V̂ * I

yllA!¦'
' j - ^KIi lVI|| M ! i j i i l»  cîiaque j°urà ,o "¦ e! m 

w Ê̂r j*&r__wÊk fc ŝ. \ iv.s.o j
j w  ff Ĥffl il I l i l f r ï i W l  ! N * y 'î N y;i I ]  ^e drame passionnel , réaliste. WÈ?âWË i ^'0f : î̂ '_m^'"- 1̂ ^Ê ff̂ -1^%- 

j T̂ |"|BlUlHllIliy||l mais tellement humain 
Ŵ SÈ_ _̂Z

^
r X W^ W iSB  ̂ I

m %cawk Villard Madeleine, Lebeau JZIZZ, fO T 1̂ ^̂ ^̂f M M  ML 71^7 WHk M np [C iS .̂ArM A M _ B̂ B Jj k  Ë FT^B / iV A/#I
j r^  ira /^Ll ^if m#i-m Jf À*\ | / ;.Jf w(
/̂ III« i _ m >. tm -«m*. -̂»- ^̂ —  ̂^̂  ̂ .̂ .^^^— .^ _̂_  ̂ R 11 /̂/ u/ '̂̂ Bw *̂   ̂ î^ &̂ Hif l J
 ̂

LA VIOLENCE ET L'AMOUR W llk Ŵ j B_ ' tt /I» ¦  ̂
M^L T ' W ^ l  W^̂ 

' «'// /f > |̂JEL ffi  ̂ f »P^ ' *' '̂ Ê-WÊF_f é  I
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VOS MONTRES - VOS PENDULES
VOS RÉVEILS

sont réparés consciencieusement à la

CLINIQUE DES MONTRES
par F. Jacot-Rosselet

Saint-Honoré 1 (1er étage ) - Neuchâtel

CERCLE DU SAPIN
Samedi 27 février , à 20 heures

MATCH
AU COCHON

les 4 jambons aux 4 premiers
Il se jouera Ŝs Tîw "̂ i «M?

S'Inscrire auprès du tenancier, tél. 513 41

BERNINA,la machine à coudre'
© à la tension du fil toujours

idéale. Sans qu'il y ait besoin
dé faire un réglage préalable la
BERNINA coud et raccommoda
tout. .
Ce n'est pas par hasard que près de la moi-
tié des machines à coudre vendues en Suisse
durant 1953 sont des BERNINA.

Facilités de paiement
Location - Vente

Envoyez ce bon pour recevoir les prospectus

-im Mile/Mme/Mr. *. „ „ „ „ -
O
FO Arlrp'ïÇp . .. J

mCMMete&n. Â
Agence pour le canton de NeuchâteT

^|̂ S \<&m

ffr VOYAGES DE PÂQUES 4*
Un tour original et d'un prix avantageux :
à TURIN , l'élégante métropole piémontalse
en hôtel de premier rang, et
à ORTA , lieu romantique, en hôtel rustique.
i jours , train et car : Fr. 120.— tout compris

Notre traditionnel voyage à

VENISE EN VAG0N-SAL0N
excellent hôtel , excursion en gondoles à

MUEANO, visites, 4 jours : Fr. 195.—
tout compris

CAPRI
en croisière , 12 jours, départ 16 avril , trans-
atlantique « Andréa Dorla s, Fr. 480.—. Dé-

parts suivants : 26 mal — 1er Juillet ,
11 jours

« TOURISME POUR TOUS »
3, place Pépinet - LAUSANNE

Tél. (021) 22 14 67
Consultez-nous pour les Baléares, l'Espagne
et la Yougoslavie
FLORENCE - ILE D'ELBE - PISE en 7 Jours,
Fr. 290.—. Départ 2 mal.



( C O U RS  DE C L Ô T U R E,

ZURICH Cours du

OBLIGATIONS 23 mars 24 mars
314% Fédéral 1941 . . .  101 M 101 M,
SV i% Fédér. 1946, avril 107 % ' 107.70
3% Fédéral 1949 . . . .  109 U d 108 %
8% C.F.F. 1903, dlî. . . 104.20 d 104.10
3% CF.F. 1938 105 % d 105 Va

ACTIONS
On. Banques Suisses . 1240.— 1240.—
Société Banque Suisse 1109 .— 1105.—
Crédit Suisse 1151.— 1148.—
Electro Watt 1432.— 1420.—
Interhandel 1565.— 1535.—
Mot.-Col. de Fr. 500.- 990.— 988.—
S.A.E.G.. série 1 . . . . 79 % d 79 Va
Italo-Suisse, prlv. . . 260.— 258.—
Réassurances, Zurich 8750.— 8700.—
Wlnterthour Accld. . 6850.— 6750.— d
Zurich Accidents . . . 9750.— 9700.—
Aar et Tessin 1300. — 1300.— d
Saurer 1070.— 1065.—
Aluminium 2390.— 2370.—
Bally 878.— 875.—
Brown Boverl ...'.. 1255.— 1235.—
Fischer :• • H65.— 1145.—
Lonza 1030.— 1010.—
Nestlé Allmentana . . 1689.— 1687.—
Sulzer 1995.— 1995.—
Baltimore Jf. 86% 85 H
Pennsylvanla . .'.*. . 12 Vi 72%
Italo-.ArgentIna V.*.4 . 31.— 31.—
Eoyal Dutch Oy . . . . 518.— 502.—
Sodec 40 Va 40 H
Standard OU 343 % 341 %
Du Pont de Nemours 490.— 482 Va
General Electric . . . 435.— 434.—
General Motors . . . .  277 Va 275.—
International Nickel . 164 Va 162 Va
Kennecott 306.— 302.—
Montgomery Ward . . 249.— d 252.—
National Distillers . . 78 % 77 94
Allumettes B 64 % 63 Vi
U. States Steel . . . .  179.— 176 %

BAILE
ACTIONS

Clba 3260.— 3155.—
Schappe . . .• 790.— 780.—
Sandoz 3260.— 3140.—
Gei gy nom 2995.—
Hoffmann - La Roche 2955.—

(bon de Jouissance) 6790.— 6750.—
-LAUSANNE

ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  882.50 885.—
Crédit Fonc. Vaudois 881.— 882 %
Romande d'Electricité 607.50 610.—
Càblerles Çossonay . . 2890.— 2890.— d
Chaux et Ciments . . 1425.— d 1425.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 125.— 123 %Aramayo 8 % 8 Vi dCîiartered 43. d 43.— d
Gardy 255.— 250.— d
Physique porteur . . . 364.— 365.—
Sécheron porteur . . . 492.— 495.—
S. K. F 272.— 272.—

BOURSE

Le meurtrier de Mme Chevalley arrête a Rue
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

La police avait  toutefois l ' impression
que Zaïra Four lan  en savait peut-être
plus qu 'elle ne voula i t  bien le dire. C'est
pourquoi  elle f u t  gardée à disposition
à Payerne, puis condui te  dans les pri-
sons de Moudon.

Mais , comme on le sait, cette Jeune
sommelière était absolument innocente.

De nouveaux détails
Notre correspondant de Lausan-

ne nous té léphone :
Au lendemain du meurtre du 20 mars,

les enquêteurs ( i l s  avaient fa i t  d' cim-
blée fli>pc!l au concours de la popula-
t ion)  s'efforcèrent de sérier les d i f f é -
rents indices contradictoires qu 'ils
avaient pu recueillir.

Il s'agissait d'opérer avec autant de
célérité que de discrét ion aux fins
d 'éclaircir  ie mystère; mais la sûreté
vaudoise a paru p i é t i n e r  les jours sui-
vants. En réalité , elle faisai t  du trava il
fructueux.

Si elle n'a* pas pu déterminer de prime
abord les mot i f s  qui  ont  poussé l'incon-
nu à tuer la malheureuse  Mme Che-
valley, de l'argent n 'a y a n t  pas été pris
tant  dans le logement  de Ja v ic t ime que
dams la chaini'bre de la sommeilière ; si
de même, lors de son in te r roga to i re, le
comportement b i za r r e  de celte dernière ,
une  Italienne,,  rappelons-l e, l'avait  ame-
née à la f a i r e  incarcére r  dans les pri-
sons de Moudon et à suivre des pistes
f inalement  infructueuses, se posait pour
elle un problème capital : l'arme du cri-
me , un mousqueton mi l i t a i r e .  Or les en-
quêteurs eurent leur  a t tent ion  attirée

par le fai t  que la dou i l l e  retrouvée sur
place appar t ena i t  à de la m u n i t i o n  que
tout  soldat .possède quand il entre au
service ou lorsqu'il est démobi l isé .

Vors-chcz-Perrin est proche de Payer-
ne, place de g a r n i s o n .  Forts de présomp-
tions qui a l l a i en t se révéler exactes , les
enqu êteurs a i g u i l l è r e n t  leurs recherches
dans une  nouvelle d i rec t ion  : la caserne
de Payerne.  En effet , un renseignement
d o n n é  à la sûreté par une  personne se
révéla être exact. Il permit  l'a r res ta t ion
rapide du meur t r i e r , le nommé Cavin.

Son arrestation s'est produi te  au ser-
vice m i l i t a i r e , à Rue (Fribourg). Cav in
est incorporé à 'la compagnie  sapeurs
IV/ 10. Lors de l ' inspection d'armes, * il
n 'ava i t  pas sa réserve personnell e de
m u n i t i o n s .  Il avait mobilisé l u n d i  pour
un cours de répétition.

La police a i m m é d i a t e m e n t  pe rqu i s i -
t i on iné  à .son d o m i c i l e  et retrouvé un
momtéau de pluie t aché  de sang  et la
clef de contact de la voiture qu 'il avai t
volée pour se rendre à Vers-chez-Perrin.
Enfin les enquê teurs  t rouvèrent  égale-
men t la m u n i t i o n  de poche de Cavin  où
m a n q u a i e n t  les balles t irées.  Pour don-
ner ie change, il ava i t  emprunté  celle
de son père.

Cavin est cons idéré  à Payerne  comme
um voyou de 'la pire os.pèce. II a déjà
fa it de la Légion et ava i t  purgé , l'an-
née dernière , une  peine de prison à
Echal lens

Le désir de voler
serait le mobile du crime
P A Y E R N E , 25. — Le père de Georges

Cavin . m a n œ u v r e ,  t r a v a i l l a i t  à la mai-
son en répara t ions  à coté du café  de la
Croix fédérale  de Vers-chez-Perrin. Ca-
vin est lui-même manoeuvre cn chômage
depuis  deux mois. Il a trava illé en 1053
à l'us ine  électrique des Clées. U n 'a ja-
mais  rien fait de bon. Il éta it connu de
lai police de Payerne  pour vols, bagar-
res, scandale public.

Pour se rendre lundi  matin A sa pince
de m ob il i sali on à Aigle,  il avait com-
plété sa m u n i t i o n  par colle de son père.
C'est gi-Ace au numéro qui ne corres-
p o n d a i t  pas que les soupçons se portè-
rent sur Cavin qui fut repéré également
grâce à un  rense ignement  d o n n é  par
un tiers.

On est h peu près certain que le mo-
bile du crime est le désir  do trouver de
l'argent.

¦*¦ Lundi est décédé à Lausanne, à l'âge
de 85 ans , M. Gaston Boleenu, Ingénieur ,
à qui l'on doit la construction notam-
ment des tramways lausannois, des funi-
culaires Inteiiaken-Harcler, de Slerre-
Montana et du chemin de fer électrique
Cla.rens-Blonay. M. Bolceau a été conseil-
ler communal de 1906 à 1933, conseiller
municipal de 1013 à 1931, député au
Grand Conseil de 1917 il 1933.

CARNET DU JOUR
Snlle des conférences : 20 h. 30. Confé-

rence de M. Gaston-Gérard.
Cinémas

Rex : 15 h. et 20 h. 30. Mandat d'amener.
Studio : 15 h. et 20 h. 30. Moulin Rouge.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Les compagnes

de la nuit.
Palace : 15 h. et 20 h. 30. Maison de

plaisir.
Théâtre : 20 h. 20. L'Ile du désir.
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LA VIE NATIONALE DERNI èRES DéPêCHES
Les travaux du Conseil national

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

On n 'est pas quitte pour autant .  M.
Muret, communis te  vaudo is , demande
aux députés de ne pas en t re r  en matière.
Nous entendons alors l' inévitable dia-
tribe contre le surarmement , l'abandon
j e5 principes de la neu t ra l i t é , la cou-
pable pol i t i que d'un  Conseil fédéral à
Ja remorque des fau teurs  de guerre.

Le f idèle  moscoutaire ne se f a i t  au-
cune i l lus ion  sur les e f fe t s  de son in-
tervent ion. Il l i t , sans conviction et du
ton le p lus terne , le pap ier que repro-
duira le l endemain  la « Voix ouvrière ».
Mais la tact ique est habile. Fatigués du
ronron komin fo rmi s t e, les députés quit-
tent la salle en grand nombre et rem-
plissent la buvette .  Aussi , lorsqu 'il faut
voter , il ne se trouve que 79 pères cons-
crits pour s'opposer à la proposition
Muret qui  recue i l le  fi voix.

De même , c'est encore par 79 voix
contre 7 que l'arrêté, dans son ensem-
ble, est approuvé.

Ain si , le proje t  a groupé les deux
cinquièmes à peine de l'assemblée. C'est
maigre.

Interpellations, motions
et « postulats »

Restent une  in te rpe l lat ion  et quel-
ques « pos tu la t s  » et motions.

A M. Steiner. social iste bernois, in-
quiet des licenc iements  prévus à la fa-
brique d' armes, le chef du département
répond que l'on s'efforcera de réduire
au m i n i m u m  les coupes nécessaires par
diverses mesures, de même que l'on
fera des démarches auprès des entre-
prises privées pour qu 'elles examinen t
la po ss ib i l i t é  d' engager un certain nom-
bre des ouvriers ainsi privés de leur
emp loi.

JI. Br ingol f , par un « postulat », de-
mande une réorganisat ion du service
techni que m i l i t a i r e , des renseignements
sur la manière  dont on assurera une
véritable col laborat ion entre l ' i ndus t r i e
privée et les établissements fédéraux

en régie, des renseignements encore sur
les conséquences de la réduction des
dépenses mi l i ta i res  du point de vue des
conceptions actuelles de la défense na-
tionale.  Enf in ,  il voudrai t  connaître ce
que pense le Conseil fédéral de la créa-
tion d'un organisme spécial chargé de
contrôler si les dépenses pour l'arme-
ment  sont économi quement  et financiè-
rement supportables et de s'occuper des
autres problèmes de la défense natio-
nale.

Les trois premiers points sont à
l'étude, nous apprend M. Kobelt , et
déjà le dé partement  examine des rap-
ports d'experts. Quant à l'« organisme
spécial » auquel songe M. Bringolf , il
existe. C'est la commission — dont
l'auteur du « postulat » fai t  partie d'ail-
leurs — qui passe au crible de son
espri t  c r i t i que  toutes les dépenses mi-
l i ta i res .  At tendons  ses conclusions et
son rapport et les Chambres décideront
alors si elle doit rester en fonction.

E n f i n , par une  motion impérat ive, M.
Nicole exige des modi f i ca t ions  fonda-
mentales de notre politi que mi l i t a i r e  et
in t e rna t iona le .  Pour se dégager de la
se rv i tude  américaine et recouvrer son
indépendance et sa neut ra l i té ,  mises à
l'encan par le Conseil fédéral , il faut ,
selon l 'homme qui , au temps de l'em-
brassade Ribbentrop - Molotov. t r a i t a i t
le nazisme de « socia l i sme viri l  » : que
la Confédéra t ion  s'engage à signer toute
convent ion  i n t e r n a t i o n a l e  i n t e rd i san t
l'emp loi d'armes atomi ques ou bacté-
riologi ques ; il f au t  in te rd i re  l' exporta-
tion d'armes et de matér ie l  des t iné  à
leur fabr i ca t ion  ; il f au t  nat ionaliser
l ' industrie des a rmements  : il f au t  re-
noncer à tout contact  d'ordre mi l i t a i re
avec l 'étranger ; il f au t  enf in  que la
Suisse se re t i re  de l'O.E.C.E. A ce prix-
là , seulement, nous assurerons l'indé-
pendance  du pays.

M. Kobelt mont re  que ces préten-
tions sont inadmiss ib les  et . en re je tan t
la motion par 72 voix contre 3, la sa l l e ,
déjà à moi t ié  vide , essaie de faire com-
prendre à M. Nicole que le j our où
nous n'aurons plus que lui pour sau-
ver l ' indépendance du pays , nous pour-
rons entonner  le « Finis Helvetiae ».

Séance de relevée
Problèmes routiers

Après avoir accep té un « postulat »
de M. Buri , agrarien bernois , concer-
nant  la traction hi ppomobile dans  l'ar-
mée, le Conseil na t iona l  entend une
interpellation de M. Badoux, radical
vaudois , qui demande  l'aménagement
d'une route de grand t ransi t  entre  Val-
lorbe et Gondo par la pla ine  du Rhône
et Brigue , l'amé l io ra t ion  et l'accéléra-
tion du transport des voi tures  automo-
biles par le tunnel  du Simplon , enf in
des démarches pour garder à la l igne
du même nom toute son impor tance
in t e rna t iona l e .

L ' in terpel la teur  rappelle ce que la
Confédérat ion a fa i t  déjà pour fac i l i te r
la tâche des cantons , en par t i cu l i e r  des
cantons de montagne  pour l'aménage-
ment  de leur  réseau rout ier  et comment
la législation ac tue l le  répartit le pro-
dui t  des droits sur la benzine.  Mais les
cantons né peuvent , à eux seuls , assu-
mer toutes les charges, surtout lorsqu 'il
s'agit d'artères d'une  importance vitale
pour le t ra f ic  économique et touris-
tique.

M. Etter, chef du département de l'in-
térieur, a f f i rme  que les autori tés  fédé-
rales ne méconnaissent nullement l'im-
portance de la route Lausanne-Brigue-
Gondo , qui porte le numéro 9 dans  Oa
liste des voies de grandes communica-
t ions  à l'aménagement desquelles la
Confédérat ion participe, mais que l'aip-
pui financier des autorités fédérales
est strictement réglé par les d ispositions
légales relatives à la répartition des
droits sur la benzine. Tout ce qui peut
être fai t  dans 5a l imi te  de ces disposi-

tions le sera . On s'efforcera également
d'améliorer  les condi t ions  de transport
des automobiles par le tunnel du Sim-
plon. Quant aux outres revendicat ions ,
M. Etter les transmettra bien volontiers
au département  des postes et des che-
mins  de fer , qui a la compétence de les
traiter.

M. Btter répond ensuite dans le même
sens à une interpellation de M. Tsehu-
mi , agrarien bernois, au sujet de la
route qui longe la rive gauche du lac
de Brienz.

Encore le suffrage féminin
Se fondan t  sur les résultats de la con-

sultation f é m i n i n e  qui eut lieu à Ge-
nève en 1952, M. Nicol e, communiste, et
M, Grendelmeior, i ndépendan t  zuricois ,
remettent sur le t .iipis -la quest ion des
droits poli t iques et c iviques  encore re-
fusés à la femme chez mous .

M. Nicole, par une  m o t i o n , demande
au Consei l  fédéral de consulter l' ensem-
ble des femmes suisses, donc d'éten d re
à la Confédéra t ion  l'expérience de Ge-
nève, répétée d'ai l leurs  à Bâle récem-
ment.

Quant à M. Grendelmeier , il dévelop-
pe un « postulat » inv i tan t  'le gouverne-
ment à étudier s'il ne conviendra i t  pas
de préparer la revision const i tut ionnel le
et la législation qui d o n n e r a i t  aux Suis-
sesses le t i t re  et les droits de « ci-
toyennes  » .

M. Feldmann combat la motion Ni-
cole, invoquant l'avis de la majorité
des cantons consul tés  une fois déjà sur
l'oppor tuni té  de la procédure préconisée
par le député  genevois.

En revanche , il accepte le « postulat »
Grendelmeier et se déclare prêt à pré-
senter un rapport aux Chambres sur
l'ensemble du problème et ses aspects
poli t iques,  juridiques et sociaux .

Une fois encore, M. Nicol e prie l'as-
semblée de mettre un terme à la pro-
cédure dilatoire qui prive les femmes
suisses de droits incontestables et qui
nous met dans une  s i tua t ion  h u m i l i a n t e
à l 'égard de l 'é t ranger .  Mais  le Conseil
nat ional  repousse, la mot ion  par 55 voix
contre  8. Depuis longtemps, il n 'y a plus
le quorum dans la salle.

On liquide encore un « postulat »
Gren deil meier inv i t an t  le Conseil fédé-
ral à intervenir pour parer aux incon-
vénients qu'a révélés l'application de la
nouvelle loi sur l'acquisition et la perte
de la na t iona l i t é  suisse. M. Feldmann
accepte d'e x a m i n e r  la quest ion , tandis
que certains dépu tés  estiment qu 'il est
t rop tôt de m o d i f i e r  une  loi en v igueur
depuis un an seulement. Le c postulat »
est cependant accepté par 42 voix contre
22. On ignore l'opinion des 130 fauteuils
vides.

Un vote non valable
Avant  de lever la séance, le président

du Conseil nat ional  fa i t  observer que le
vote du mat in  par lequel l'assemblée a
voté l'arrêté ouvran t  au Conseil fédéral
un crédit de 115 mil l ions pour l'acqui-
s i t ion  de 100 avions  de combat n 'est pas
valable. Il a été acquis par 79 voix con-
tre 7, alors qu 'en vertu do la disposi-
t ion  de l'arrêté f i n a n c i e r  d é n o m m é e
« frein aux dépenses »» , il faut , pour un
tel projet , la major i t é  absolue de tous
les membres du Conseil , soit 94 voi.x
au moins.  On votera donc jeudi mat in ,
une fois encore.

G. P.

Déclarations
d'Eisenhower
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Les perspectives
de la conférence de Genève

Interrogé ensui te  sur les perspectives
de la conférence de Genève , le président
Eisenhower  a déclaré qu 'il tenai t  à sou-
ligner les trois points su ivants  :

1. Il n 'est pas nécessaire de revenir
sur l ' impor tance  capi ta le  de l'Indochin e
pour  le sud-est asiat ique et le sud-ouest
du P a c i f i q u e .

2. Quel les  que soient ses origines , la
guerre  d ' Indoch ine  est devenue  une lutt e
contre  l'expansion c o m m u n i s t e .

3. En ce qui concerne la Chine  com-
muni s t e ,  l' a t t i t u d e  des Etals-Unis est
bien connue .  Elle n'a pas changé.

Coup droit à McCarthy

Dans sa conférence  de presse , le pré-
s ident  Eisenhower, tou jours  sans le
nommer, s'est opposé d'au t re  part une
fois' encore à une  des at t i tudes prises
par 'le s éna t eu r  Mac Car thy .

M . Mac Carthy ava i t  accusé le secré-
taire à l'armée , M. Rober t *  Stevens , do
s'être livré à un chantage *  à son égard.
M. Eisenhower  a déolaré que , sans en-
trer dans les déta i l s  de l'a f f a i r e , il n 'hé-
s i t a i t  pas une  seconde à déclarer qu 'en
A m é r i q u e  on ne s a u r a i t  êtr e à la fois
juge  et part ie.  Aucu n d i r i g e a n t  et aucun
g o u v e r n e m e n t  ne saura ient  échapper à
cette règle et à cette t r ad i t i on, a ajouté
le président .

Le président Eisenhower a déclaré
mercredi , d'autre part , que qu elqu e cho-
se — qui a surpris et é tonne  les savants
— avait  dû se passer lors de la récente
explosion thermonucléa i re .

Farouk se remarierait
ROME , 24 (A.F.P.) . — L'ex-roi Farouk

épousera i t  Ml le  Irma Capecc Minutol o,
une  jeune  N a p o l i t a i n e  qui. d epuis quel-
que temps, l'accompagne dans  ses voya-
ges. C'est du m o i n s  ce que laisse en t en -
dre l'avocat du père de Ja j e u n e  fille.

Autour du monde
en quelques lignes

AUX ETATS-UNIS, le sénateur Mac
Carthy a laissé entendre  qu 'un journa-
liste agissant pour  le compte  du célè-
bre ch ron iqueu r  r a d i n p h o n i n u e  Drew
Pearson , était i m p l i q u é  dans un cas
d'espionnage.

EN FRANCE, la note du gouvernement
ind ien  relat ive à la s i tua t ion  de l'ondi-
chéry a été reçue mard i  soir à Paris.
Une réponse y sera donnée à très bref
délai.

• £ES SPORTS •
L équipe Koblet - von Bùren

en tête aux «Six jours» de Zurich
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Mardi  soir , à 21 h. 30, Lys Assia  a
donné  le dé par t  des premiers  Six j ours
de Zur ich .  La c h a r m a n t e  chanteuse
avai t  v i s i b l e m e n t  le trac...

Le « Vél d hiv' » zuricois  é t a i t  lo in
d'être boude à ce moment - là ,  mais  il
y r égna i t  d' emblée  u n e  a tmosp hère
joyeuse. A m i n u i t, à la f e r m e t u r e  des
cafés, les gradins  se r empl i r en t  alors
que la course bat ta i t  son plein.  Cinq
séries de s p r i n t s  soulevèrent  l' en thou-
s iasme du publ ic .  L'équi pe Koblet - von
Buren  se m i t  p a r t i c u l i è r e m e n t  en ve-
d e t t e  et s'adjugea  la première  p lace du
classement , avec 8 points .

La journée de mercredi
Mercredi , il n 'y a pas eu de change-

m n e t s  i m p o r t a n t s  dans le classement .
Dans les sp r i n t s , Koblet et von Buren
se sont mis  cn évidence à la grande
joie  de 500(1 écoliers  invi tés  à la course.

Classement après les sprints de 17
heures  :

1. Koble t  - von Buren ,  74 poins  ; 2.
Godeau - Scnnf t l eben , 1 ; à un tour  :
3. Ro th  - Bûcher , 29 ; 4. Schulte - Pe-
ters , 4 ; à t ro i s  tours  : 5. Clerici  - Pfis-
ter , 48 ; Ii. P l a t t n e r  - Schaer , 35 ; à qua-
tre tours  : 7. Meier . Suter, 54 ; 8. Gos-
se l in  - K a m b e r , 30 ; 9. Bruncel  - Acou ,
9; 10 . I n l r a  - Scherrer. 8; à c inq  tours :
l l . M o r e t t i n i - R i g o n i , 35; 12. Rijckaer t -
M u l l e r , 24 ; 13. Zehnder  - P f e n n i n g e r .

Paris a obtenu 1 ajournement
de la conférence de Bruxelles

Le Quai d'Orsay estime que le moment est mal choisi
p our discuter

de la constitution d'une communauté politique européenne
Notre correspondant de Paris

nous télé phone :
Un communiqué o f f i c i e l a con-

f i r m é  hier à Paris l'ajournement  de
la con f é r e n c e  de Bruxelles. La nou-
vel le était attendue depuis  quelques
jours  et l 'on savait dé jà  que des
son dages avaient été e f f e c t u é s  par
le Quai-d'Orsay p our  que soit ren-
voyée à une date u l tér ieure  ce lte
réunion considérée  par M .  Bidault
comme par f a i t e m e n t  i noppor tune .

La thèse f r a n ç a i s e  a f i n i  par l'em-
por te r .  I l sied de préciser  les rai-
sons pour lesque lles la France n'a
pas cru devoir pousser l'examen de
la question de la communauté po li-
ti que abordée ù Home en septembre
1953, reprise un mois p lus  tard à
la Haye  et f i n a l e m e n t  c o n f i é e  à un
comité d'exper t s  chargés d 'étudier
le p r o j e t  de cons t i tu t ion  europ éenne.

Deux raisons principales  sont évo-
quées à Paris pour exp li quer et
même jus t i f i e r  l'ajournement de la
rencontre de Bruxelles.

La première est d 'ordre po l i t ique
intérieure.  E lle r e f l è t e  les incerti-
tudes du par lement f r a n ç a i s  et de
même que les « préalables » de l'eu-
ropèisa lion de la Sarre et les ga-
ranties militaires anglo-américaines
condi t ionnent  la rati f i c a t i o n  de la
C.E.D., à p lus f o r t e  raison , sou ligne-
t-on dans les milieux i n f o r m é s  de
Paris , ces « préalables » nécessaires
le deviennent davantage encore
quand est posé le problème d' une

communauté pol i t ique in f in iment
plus comp lexe et p lus vaste que la
C.E.D.

Ménager la Russie
La seconde raison motivant l'ajour-

nement est en rapport  direct avec
l'actua lité internationale. Elle touche
sinon aux promesses du moins aux
pos sibi l i tés  de Genève et dans l'es-
pri t  de M .  Georges Bidault , rien ne
serait plus maladroit et p lus inuti le
que de courir le risque d 'évei l ler  la
susceptibil i té  d'une Russie dont on
sou haite j us tement  qu 'el le serve d 'in-
termédiaire dans la d i f f i c i l e  négo-
ciation, qui doit s'ouvrir sur l'Indo-
chine .

En b r e f ,  de même que la perspec-
tive genevoise exp lique la dérobade
continue lle du parlement vis-à-vis
de la C.E.D., de même , répétons- le,
la prox imi té  de la rencontre du Lé-
man b loque provisoirement  toutes
les tentat ives  de concentration euro-
péenne  sur le plan po l i t ique .

La question vue de Paris n est
donc pas de savoir si la commu-
nauté po l i t ique  européenne peut  ou
doit entrer dans la voie des réalisa-
tions , mais seu lement , et. pour .ne
rien cacher des cartes f ranç a i s e s
dip lomati ques , de la met tre  en veil-
leuse jusqu 'à ce que soit rég lée d ans
un sens ou dans l'antre la seule
question qui se pose vraiment dans
ce p a y s  : ce lle de la f i n  de la guerre
en Indochine.

M.-G. G.

JÉRUSALEM , 24 (Reuter). — Le minis-
tre des affaires étrangères d'Israël a an-
noncé que le gouvernement israélien
avait refusé son visa à trois femmes com-
munistes russes qui désiraient faire visi-
te à une conférence communiste tenue à
Jérusalem. La conférence qui doit s'ouvrir
à la f in  de cette semaine est dirigée con-
tre la pol i t ique du gouvernement Israé-
lien. Celui-ci déclare que la participation
à cette conférence de femmes communis-
tes russes ne saurait guère « contr ibuer  à
favoriser les relations amicales entre Is-
raël et l 'Union soviétique ».

L'Etat d'Israël fait
du « maccarthysme »

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE , on
annonce que l'ancien procureur général
de la ville de Brandebourg,  en zone so-
vié t ique , s'est réfugié  à Berlin-Ouest.

PAROISSE RÉFORMÉE DE NEUCHÂTEL
Ce soir , à 20 h. 15, à la Collégiale

(Sonnerie des cloches de 20 h. à 20 h. 15)

Deuxième culte sur semaine présidé par
le pasteur JEAN DE SAUSSURE

Protestantisme
et responsabilité personnelle

Jeunesse de l'Action Biblique
Faubourg de l'Hôpital 28

Ce soir à 20 heures

Réunion d'évangélisation
présidée par M. John iUexander

Au cœur
de l'Oberland bernois

Projections lumineuses (en couleurs)
sur les campements de la J.A.B. :

leur cadre , leur vie , leur but
Jeunes et parents sont cordialement

invités

Conférence
sur les prêtres-ouvriers

par M. l'abbé Manche , aumônier
à Besançon

Jeudi 25 mars, à 20 h. 30
au Cercle catholique et militaire de
Colombier - Entrée publique et gratuite

Ce soir à 20 h. 30
à la Grande salle des conférences

Conf é r e n c e  de Me Gaston-Gérard

Bons vins.., Grands hommes

BON «SERF»
présentez-le de préférence

Aux Docks Temp le-Neuf 10 ¦

En p lus du paquet grat is
un savon de to i le t te

il» GALA
DE MAfilE EXPLIQ UÉE

par F. Cuttat

Grande salle - Colombier
Jeudi 25 mars, à 20 h. 15
Retenez vos places (Fr. 1.50 et 2.50)

Location : Magasin Lorimier, Colombier
Tél. 6 33 54

Avis aux orchestres amateurs
Selon l'ordonnance fédérale de mars

195.'), tous les orchestres professionnel s
ont deux jours de congé OBLIG.VTOIRE
par mois.

A f i n  de remplacer l'orchestre de la
mai son  pendan t  son congé, j 'engagera i
des ensembl es A M A T E U R S  (danse ,
champêtre, classique , etc.) pour le soir,
de 20 h. 30 ù 23 heures.

Les ensembles que cela pour ra ien t  in-
téresser sont priés de fa i re  offres dé-
taillées (genre, ensemble, fo rma t ions ,
é léments  et prix) en ind iquan t  des réfé-
rences au

¦Restaurant du Théâtre

Conférence IYOIMIIIUMIII
Le Centre de liaison des sociétés fé-

minines pensant intéresser à la fols les
femmes et le grand public , s'est adressé
à M. Roger Nordmann , le reporter ra-
dlophonique bien connu, qui rentre
d'Amérique, pour lui demander ses Im-
pressions sur co prodigieux pays . Car , si
la conférence est Intitulée « La femme
américaine », l'orateur ne manquera pas
d'égrener les souvenirs les plus divers et
d'Intéresser ainsi tout l'auditoire quel
que soit sa composition. L'extraordinaire
développement des Etats-Unis, l'origina-
lité do ses mœurs seront retracés avec
la précision et l'humour qui caractérl-
Kfmt *. M. Nordmann.

Communiqués

Si tel est votre souci , fa i tes  ce
printemps uue cure de « Tisane des
Chartreux de Durbon », île dépuratif du
sang qui chasse les affections de la
peau , combat la constipat ion , fac i l i te  la
diges t ion .  Toutes pharmacies ot drogue-
ries Fr. 4.70 le fllacon.

Conserver une bonne santé

LE CAIRE , 24 (A.F.P.). — Le gouver-
nement b r i t ann ique  a signif ié  officielle-
ment à l'Egypte la rup tu re  des négocia-
tions anglo-égyptiennes.

C'est par une note remise au ministre
des af fa i res  étrangères d'Egypte que le
gouvernement br i tannique  a f a i t  savoir
qu 'il cons idé ra i t  désormais  comme inu-
tile de poursuivre avec l'Egypte les né-
gocia t ions  pour la conclusion d'un ac-
cord sur 'l'avenir de la base de Suez.

Rupture officielle
des négociations

anglo-égyptiennes

BERNE, 24. — Le Conseiî des Etats
a adopté mercred i matin plusieurs pro-
jets déjà approuvés par le Conseil na-
tional . Sur rapport de M. Lachenal (rad.,
Genève),  il a voté , sans opposi t ion,  par
29 voix , les subvent ions  de 86,000 fr .  et
de 145,000 fr. proposées par le Conseil
fédéral  pour l'agrandissemen t des aéro-
port s rég ionaux  de Sion et de la Chaux-
de-Fonds- 'les Eplatures.

Le Conseil des Etats vote
le crédit pour les aérodromes

des Eplatures et de Sion

/ ,ua,*e*r̂ e I
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ACTIONS 23 mars 24 mars
Banque Nationale . . 820.— d 820.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 755.— 750.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1325.— cl 1325.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 250.— d 250.— d
Câbles élec . Cortalllod 9100.— d 9100.— d
Càb. etTréf . Çossonay 2850.— cl 2875.— d
Chaux et cim. Suis. r. 1400.— d 1400.— d
Ed . Dubied & Cie S.A. 1390.— 1375.— d
Ciment Portland . . . 3350.— d 3400.— d
Etablissent . Perrenoud 560.— d 560.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 368.— d 370.— d
Tramways Neuchâtel . 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
EtatNeuchât. 2'A 1932 105.— 105. d
Etat Neuchât. 3',i 1945 104.75 d 104.75 d
EtatNeuchât. 3Vj 1949 104.75 cl 104.75 d
Com. Neuch. 3'/. 1947 103.50 d 103.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 103.— d 103.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.50 d 104.—
Le Locle 314 1947 102.— cl 102.— d
Càb. Cortall . 4% 1948 104.— d 104.— d
Fore.m. Chat. 3% 1951 105.25 105.25 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 103.50 cl 103.50 d
Trah . Neuch. 3'4 1946 103.— cl 103.— d
Chocol . Klaus 3',-. 1938 103.— d 102.50 d
Paillard S.A . 4% 1948 102.50 d 102.50 d
Suchard Hold . 3'/i 1953 104.— 103.50 d
Tabacs N.-Ser . 3-,4 1950 102.75 d 102.75 d
Taux d'escompte Banque Nationale VA%

Bourse de Neuchâtel

du 24 mars 1954
France I.14 14 1.18 HU*S. A 4.27 4.31
Angleterre . . . .  11.50 11.70
Belgique 8.35 8.55
Hollande 110.50 113.—
"-JUe 0.661., 0.69
Allemagne .. . . . . 99.50 102.50
Autriche . . . . .  16.20 16.60Espagne 9.8O 10.10
Portugal 14.65 15.05

Billets de banque étrangers

Notre correspondant de Genève nous
écri t :

Réuni  d'urgence, avec l'ordre du jour
« Sécurité des t r ava i l l eu r s  sur les chan-
tiers », le Grand Conseil  genevois s'est
ocupé de cette ques t ion  en séance ex-
traordinaire, mercredi , en f in  d'après-
midi , en présence d' un public nom-
breux , composé surtout  de membres
des organisat ions ouvrières.

L'accident du quai  Gustave-Ador , où
la chute d'un pont volant  a causé la
mort de deux ouvriers, avait  amené, en
e f f e t , t an t  les socialistes que les socialo-
c o m m u n i s t e s  du par t i  clu t ravai l  appar-
t enan t  à ce Grand Conseil à en deman-
der l ' immédia te  convocation pour dis-
cuter de cette grave question. Car, si
l'on avai t  en vue , avant  tout , la sécu-
rité sur les chan t i e r s  à Genève, où hu i t
acc idents  en neuf  mois  sont venus don-
ner à penser qu 'elle laissait  peut-être
beaucoup à désirer, celle sur les chan-
tiers dans le reste de la Suisse ne de-
vait  pas ne pas être prise aussi en con-
sidération.

De fa i t , les in terpel là teurs , MM. Mail-
lard, social is te, et Trub, du part i  du
travai l , ont mis, dès le début de la
séance, le Conseil d'Etat en demeure
de prendre  immédia t emen t  toutes me-
sures pour assurer  la p le ine  eff icaci té
d'un  inspectorat  des chant iers .

On pouvai t  s'a t t endre  à de vives réac-
t ions  cle la part des représentants  des
part is  na t ionaux .  Mais ceux-ci se sont
m a n i f e s t e m e n t  appli qués à ma in ten i r
la quest ion sur le plan s t r ic tement
techni que et profess ionnel  de la sécu-
r i té  sur les chant iers  où , d'a i l l eu r s , les
i n t e r p e l l à t e u r s  l'ava ien t  engagée.

Toute la séance se s ignala , a insi , par
sa digni té .  Et ce fu t  par une simple
mot ion  amendée par laque l le  les re-
présentants  n a t i o n a u x  proposaient  de
demander  au gouvernement  de prévoir
à très bref délai  un service de renfor-
cement des mesures de sécurité que le
Grand Conseil renvoya toute la ques-
tion à une commission qui s'occupe
déjà d'un projet d'arrêté lég islatif Ber-
tholet  sur le même problème,

Cela ne se fit pas , cependant, sans que
le chef du département des travaux pu-
blics, M. Louis C'asaï , n'eût défendu éner-
glquement les deux seuls Inspecteurs du
travail que compte le département d'avoir
encouru la moindre responsabilité dans
l'accident du quai Gustave-Ador.

M. Casaï a cité , à ce propos , l'avis de
M. Chavanel , Ingénieur à la Caisse natio-
nale , qui a conduit l'enquête de l'assu-
rance à Genève.

« Il résulte a écrit celui-ci , d'études
sérieuses, que le 80 pour cent d'entre eux
pourraient être évités. »

Ed. BAUTY.

Le débat au Grand Conseil
genevois sur l'accident
du quai Gustave-Ador

Pièces suisses . . . .  29 /32 françaises 29.50/32.50
S186? 38.-/42.-amérlcalnes 7.40/8.40ltaS°ts 4800.-/4950.-

Icha non compris
J--OUTS communiqués , sans engagement ,par ia Banque cantonale neuchâtelolso

Marché libre de l'or



Le chef du département cantonal des travaux
publics annonce qu'il demandera un nouveau

crédit de 15 millions pour notre réseau routier

Au cours de l'assemblée annuelle de l'A.C.S. de Neuchâtel

L assemblée générale de l'Automobile-
Club de Suisse, section de Neuchâtel,
s'est tenue hier, à 18 h. 15, à l'hôtel
Terminus, sous la présidence de M.
Alain de Reynier, président, en présence
de M. P.-A. Leuba , président du Con-
seil d'Etat, chef du département canto-
nal des travaux publics, des conseillers
communaux Gerber , Humbert-Droz et
Dupuis , de M. Baumgartner, président
central de l'A.C.S., de M. André Nardin ,
président de la section des Montagnes
neuchâteloises.

Le rapport présidentiel constata que
les ef fec t i f s  de la section s'élevaient à
fin 1953 à 342 membres. Quarante-six
candidats ont été admis  durant  l'exer-
cice écoulé, cependant que seize démis-
sions étaient enregistrées.

Le président rendi t  hommage à deux
membres disparus, le colonel divis ion-
naire  Claude DuPasquier et l ' industriel
Jacques Uhler.

R esquissa ensuite l'act ivi té  exercée.
A la commission na t iona le  de circula-
tion appelée à se prononcer sur la nou-
velle loi en la matière, il f u t  constaté
que mieux valait modi f ie r  l'ancienne.
Sur le plan local , les progrès sont lents ,
mais réels. Une heureuse nouvelle, c'est
que le projet de route « nat ionale  » au
sud du lac est désormais à peu près
sûrement abandonné.  Si la route passe
au sud du lac de Bienne, elle rejoindra
en tout cas le tronçon Berne - Neuchâ-
tel

M. de Reynier donna aussi des ren-
seignements sur l'activité plus interne
de la section : courses et manifes ta t ions
effectuées ou en projet , collaboration
avec des sociétés savantes ou la Société
d'histoire. U rendit hommage au fidèle
et dévoué adminis t rateur, M. Daniel
Chappuis, qui présenta les comptes (qui
accusent un déficit  de 282 fr. 53, les
dépenses s'élevant à 7103 fr. 61) et qui
présenta le budget de l'année future.
Rapports et comptes furent adoptés
sans la moindre opposition.

L'ordre du jour appelait ensuite la
réélection du comité. M. de Reynier
ayant fait son temps, la présidence
passe à M. Jean-Pierre de Bosset , archi-
tecte, pour une période de trois ans.
Les autres membres du comité seront :
MM. Ch.-A. Hotz , C. Wyler, P. Gicot ,
Max Blattner, Paul Dupuis, J. Bourquin
(Couvet), Denis Wavre et A. de Rey-
nier. Au nom de l'assemblée, M. M.
Et ienne t in t  à rendre un hommage mé-
ri té  au président sortant. Des insi gnes
d'honneur furent remis à deux mem-
bres qui ont vingt ans d'activité : MM.
Emmanuel Borel et Will y Glattard.

A l'issue du tradit ionnel souper-
choucroute qui eut lieu ensuite, on en-
tendit  plusieurs discours, de M. de Rey-
nier, de M. Baumgartner, puis surtout
du chef du département cantonal des
travaux publics qui apporta d'intéres-
santes révélations sur

le programme routier
présent et à venir

M. Leuba dut faire  d'abord un aveu.
Le crédit de 12 mi l l ions  et demi voté
par le peuple en 1951 sera épuisé à la
fin de cette année, soit après une pé-
riode de quatre ans. alors qu 'il ava i t
été prévu d'abord pour une période de
huit ans. Pourra-t-on s'en étonner  ?
Assurément pas, on a été en besogne
plus vite que l'on ne croyait. Et on a
été vite en besogne parce que les be-
soins urgents étaient là. Lors de la ré-
fection de certains tronçons, on s'est
aperçu que des t ravaux complémentai-
res étaient absolument indispensables .
L'on a eu de fâcheuses surprises par-
fois aussi quand on s'est aperçu que,
dans la correction du tournant  de la
Brûlée, le terrain de la co l l ine  de la
Motte était des plus mauvais.  Même re-
marque en ce qui concerne la route de
Biaufond.  Des dépassements de crédits
ont dû également être envisagés quant

à la correction de Vaumarcus. Enfi n , il
y eut un renchérissement de la main-
d'œuvre et des devis qu 'on peut f ixer
au bas mot à un mil l ion  ou un mi l l ion
et demi, soit le dixième du crédit oc-
troyé.

Aujourd 'hui, il reste encore sur la
somme allouée en 1951 par le peuple
deux mi l l ions  grâce auxquels l'on
pourra no t ammen t  terminer  d'ici l'au-
tomne  le tracé de Vaumarcus. L'orateur
donne à ce sujet et sur les t ravaux
accomplis sur sol vaudois des rensei-
gnements que nos lecteurs connaissent
déjà , puisqu 'un reportage a été pub l i é
à ce sujet il y a quel ques semaines
dans nos colonnes. La somme restante
sera également  ut i l isée à achever la
route de Biaufond  et celle des Sa-
gnettes.

Dans ces cond i t ions ,  il ne reste plus
au chef du dépar tement  des t ravaux
publics qu 'à demander  au Grand Con-
seil d'abord , au peuple  ensuite, un non-
neau crédit qui s 'élèvera A 15 mil l ions.
Ce sera chose f a i t e  avant  la f in  de l'hi-
ver prochain. M. Leuba prend bien soin
de rappeler  que ce crédit comme ceux
qui l'ont précédé sera payé par les usa-
gers de la route , puisque c'est le mon-
tant  des taxes de véhicules  a insi  que
la répa r t i t i on  aux  can tons  des droi ts
sur l'essence qui l' a l i m e n t e r o n t .  Les
Neuchàtelois  non  motorisés  n 'au ron t
donc aucun sacr i f ice  à consent i r .  Re-
marquons à cet égard que le crédit  de
9 mi l l ions  et demi qui avait  été de-
mandé en 1948 sera en t iè rement  amorti
à la f in  de cette année. Les deux sui-
vants  le seront en tout cas dans une
période de vingt  ans.

Comment cette nouvel le  somme de
15 mil l ions  sera-t-elle u t i l i sée  ? Il fau-
dra achever l ' impor tan t  tronçon Mon-
ruz - Saint-Biaise et c'est alors qu 'on
s'apercevra , car il f audra  dé tou rne r  la
circulation dans un sens, combien a
été uti le  la correction d'Hauterive. Ici
encore, l'orateur laisse entrevoir  une
bonne nouvelle : il y a de fortes chan-
ces désormais pour qu 'on arrive à sup-
primer le t ramway sur ce tronçon.

Seront aussi aménagés le tracé Neu-
châtel - Serrières dans les normes pré-
vues de 10 m. 50 avec trottoir  au sud
de la voie du t ram, l'entrée d'Auver-
nier , la traversée de Boudry (avec pas-
sage à f lanc  de coteau au sud de cette
ville),  celle de Bevaix et l ' impor tan t
tronçon si tourmenté  actuel lement  qui
va de Saint -Aubin  à Sauges. L'on aura
dès lors une  route clu p ied du Jura en
pays de Neuchâ te l  digne de ce nom ,
vér i tablement  tour i s t i que. Sans doute ,
ne sera-t-elle pas destinée aux poids
lourds, comme les autostrades. Mais ce
n'est pas là ce don t  nous avons besoin
en pays de Neuchâte l .  L ' impor tant  est,
grâce à l'accélération des t ravaux en
cours et en projet , qu'on ait f a i t  en
sorte que nos Confédérés  renoncent  à
cette route du sud clu lac qui  é ta i t  un
non-sens parce qu 'elle sacr i f i a i t  une
région économique.

Pour l'emp loi de ce crédi t  de 15 mil-
l ions , le chef du dépar tement  des tra-
vaux publics donne aussi des rensei-
gnements  sur les réfect ions  prévues sur
la route de France C o u v r a n t  une  paren-
thèse , il peut la isser  en t revoi r  la pro-
cha ine  é l e c t r i f i c a t i o n  de la l igne  ferro-
via i re  du Franco-suissel et sur la route
de la Vue-des-Al pes qui,  grâce à la cor-
rection de Valangin .  à celle du tronçon
Malvi l l ie rs  - les Hauts-Geneveys, puis
des Loges, sera bientôt p a r f a i t e  d' u n
bout à l'autre.  On n 'aura  garde e n f i n
d'oublier  la route  Col-des-Roches - les
Brenets , in téressante  au point  de vue
tour i s t ique .

L'exposé, si p romet teur, de M. Leuba
fut  longuement  app l a u d i  par les « Accis-
tes s> . En f in de soirée, le coureur  Hu-
bert Patthey évoqua les d i f f i c u l t é s  du
dernier rallye cle Monte-Carlo auquel ,
on le sait, il prit part.

Br.

Avant la 6me course
le Locle - la Chaux-de-Fonds - Neuchâtel

ILES SPORTS

Plus de 500 concurrents prendront le départ
Dimanche prochain aura lieu 'la sixiè-

me course militaire le Loole - la Chaux-
de-Fonds-Neuchâtel. Cette compétition
offre chaque fois un attrait plus fcnipor-
tant. C'est ain si que plus de 500 offi-
ciers, sous-officiers, soldats, gardes-
frontières et agents de police tenteront
de graver leur nom sur les challenges
des quatre catégories. On peut déjà fé-
liciter la Compagnie des sous-officieirs
de Neuchâitel pour la brillante participa-
tion, colle-ci dépassant de 200 unités
celle de 1953.

Les concurrents inscrits sont répartis
comme suit dans les diverses catégories
(en tre parenthèses les chiffres de 1953) :
catégorie I : 341 (189), catégorie II : 110
(43), catégorie III : 45 (23), catégorie
V : 15 (13). Soit au total 511 (partici-
pants. Rappelons que les catégories I et
II partiront du Lool e et qtie les catégo-
ries IH et IV prendront le départ à la
Ohaux-ide-FonidS'. Il y aura, de plus, 25
équipes de quatre hommes.

Trois concurrents accompli iront le par-
cours pour la sixième fois. Ce sont le
caporal .Albert Thiébaud , le sergent Ju-
les Scuiri et le motocycliste Fritz Per-
rinjaicfuet. H y aura d'autre part une di-
za in e de concurrents pour ila distinction
-spéciale après cinq courses.

Le départ sera donné simuittanéiment
au Lodle et à la Ghairx-de-Fonds à
11 h. 15. Cette année, les organisateurs

ont prévu une liaison téléphonique en-
tre les trois principaux points de la
course. De ce Fait , les départs auront
lieu au même instant, puisqu'une seule
personn e sera préposée au chronomé-
trage.

Le parcours reste le même dams ses
grandes lignes. C'est-à-dire le Lool e, la
Chaux-de-Fonds, Vue-des-Alpes, Valan-
gin , Pierre-à-Bot , les Quatre-Minisitraux,
Glos-des-Auges, Comba-Borel , les Parcs,
Chaussée de la Boine , Terreaux, sud de
la Poste et place du Port.

Comme on peut le constater, une pe-
tite m o d i f i c a t i o n  a été apporté à l'ar-
rivée. Cetlle-ci me se fera plus devant
le monument de la République, mais  à
l'est du collège de la Promenade, sur la
place du Port. Les organisateurs ont
pensé qu 'il était préférabl e de conduire
immédiatement les concurrents au col-
lège. Comime cala , ils n 'auront plus à
traverser l'avenue du Premier-Mars et
ils ne troubleront plus lia circulation
après l'arr ivée.

Disons encore que la Musique militai-
re jouera près de l'arrivée.

En consultant le programme, nous
avon s cherch é à établir un pronostic
pour les différentes catégories. Studer
a maintenan t passé en catégorie II et il
est presique certain qu 'il rééditera son
exploit de l'an dernier. Mais iil est peu
probaibl e crue son record soit battu . Il
y aura une  lutt e serrée entre Studer et
Girard dans  la catégorie H. Dans la ca-
tégor ie  III. le caporal Hess part favor i
puisqu 'il s'est classé premier  en 1953.
,1me en 1952 et 5me en 1951. Il aura
cependant à lutter contre plusieurs ha-
bitués des courses militaires.

Le dernier vainqueu r de la catégorie
IV, le lieutenant Josit , aura lui aus-s i
de dangereux adversaires, puisque Kes-
ler et Victor Bavard sont également
in scrits.

La route de la Vue-des-Ailpes est en
très bon état. H n 'y a aucune trace de
neige sur la chaussée. Les autorités de
police de la Chaux-de-Fonds et de Neu-
chât el ont fait un effort remarquabl e
pour que le parcours soit libre pendant
toute la durée de la course.

a. J.

Le Cartel syndical
contre la hausse des loyers
Le Cartel syndical cantonal neuchàte-

lois a adressé hier un télégramme au
Conseil fédérai! pour protester contre
la proposition de la commissi on fédé-
rale du contrôle des prix demandant  à la
majorité de ses voix , de décréter, en
deux étapes , une nouvelle augmentat ion
générale de 10 % des logements de cons-
truction anc ienne .

La collecte dans les paroisses neuchâ-
teloises pour les Eglises des Grisons a
produit 6974 fr. 71.

Pour les Grisons

LA VILLE ~~]

AU JOUR LJE JOUR

Les p iétons sacrif iés ?
Au moment où , avec la saison, les

chantiers de travaux publics et de
construction réapparaissent en ville ,
on voudrait que les responsables
pensent avant tout à assurer la sé-
curité des piétons.

Cela est le cas au faubourg de
l'Hô p ital où une passerelle de bois
a été aménagée pour les passants, à
côté de l'étroit passage ù sens uni-
que réservé aux véhicules.

Mais il n'y a rien à la rue de
l'Evole , où des foui l les  bouleversent
les lieux. Il n'y a plus de trottoir ,
les autos stationnent n'importe où
et les p iétons n'ont qu 'à se dé-
brouiller , quittes à se faire écra-
bouiller.

Il n'y a pas de travaux au carre-
four  de Mal l l e f e r  . Vauseyon (à part
l' agrandissement de l'école) , mais là
aussi les p iétons sont complètement
laissés à eux-mêmes.- A cet endroit
aboutissent six rues et routes , dont
deux occupées par les voies du
tram. En plus , on trouve un garage
avec sa station de distribution d'es-
sence. Les piétons allan t des Pou-
drières au Vauseyon doivent traver-
ser le carrefour en son centre , soit
selon l'itinéraire le plus péril leux.
Il existe , parait-il , un plan d' aména-
gement de ce carrefour. Pourquoi
ne le réalise-t-on pas ?

On construit des routes , on amé-
nage des parcs , on pose des signaux,
tout cela pour les « motorisés ». Mais
pour les piétons , race en voie d' ex-
tinction mais tout de même encore
existante , que fait-on ?

NEMO.

LES CONFERENCES

Ce fut un vrai régal pour le publ ic ,
hélas, trop clairsemé, de l 'Aula de
l 'Univers i té , d' en tendre  mardi soir M.
Eugène Faire, cr i t ique  dramatique au
« Journal  de Genève », parler du « Théâ-
tre d'au jourd 'hu i  ».

Il nous parait  intéressant de souli-
gner les ta len ts  d'orateur et cle criti-
que d rama t i que de M. Eugène Fabre. Il
excelle à tracer un portrait , tant  physi-
que que sp ir i tuel , de ces grands hom-
mes qui f i rent  le théâtre français de
ce demi-siècle:  Anto ine , Copeau , le fin ,
l ' i n t e l l ec tue l  — trop in te l lec tue l  — Co-
peau , P i toë f f , qui valut  à la scène fran-
çaise une Ludmil la  Pi toëff , Baty, qui
a t t acha i t  aux costumes, aux décors, une
impor tance  qu 'il re t i ra i t  aux comédiens,
Du l l i n , qui sut de son i n f i r m i t é  fa ire
une arme comme Michel Simon le fi t
de sa l a ideur , le génial Jouvet, le brû-
lant  Jean-Louis Barrault...

Quelques phrases, une anecdote lui
su f f i s en t  à s i lhouet ter  ces hommes dont
on sent combien il aime le métier, la
vocation même. Pas de mesquiner ies,
de ces petites rosseries dont on est si
f ac i l emen t  cou tumier  dans ces mil ieux
de la scène, mais le jugement  équilibré,
h u m a i n , d'un connaisseur qui cherche
a v a n t  tout  à comprendre et qui sait
qu 'on ne peut se rendre compte des
événements  et des gens , quels qu'ils
soient , qu 'avec quelque recul.

M. Fabre ne se borna pas à parler
des acteurs, des metteurs en scène , des
décorateurs du théâtre , mais il nous
entretint  aussi des auteurs dramati ques
dont il sut admirablement  situer l'œu-
vre et la philosop hie et, par là même,
nous fit part de sa conviction profon-
de du rôle social qu 'est amené à jouer
le théâtre, celui de nos j ours singulière-
ment , celui d'un Anouihl, d'un Sartre,
d'un Mon the r l an t  .

Le conférencier, parce qu 'il t ra i ta i t
d'un sujet qu 'il aime et qu 'il connaît
à la perfect ion , sujet  au demeurant
pass ionnant, sut intéresser un audi to i -
re qui lui manifes ta  sa reconnaissance
par de longs app laudissements.

M. M.

Théâtre d'aujourd'hui

JURA BERNOIS

PLATEAU DE DIESSE
OH projette la création
d'une école secondaire

(c) Il est fo r tement  question de créer
une école secondaire à deux classes ,
pour les e n f a n t s  des quat re  vi l lages  du
plateau. Les frais de dép lacement occa-
sionnés au.x parents  par les e n f a n t s
fré quen tan t  le progymnase cle la Neu-
veviUe, qui représentent  avec les frais
de repas, 100 fr .  environ par mois,
dé passent  les poss ib i l i tés  f i n a n c i è r e s  de
beaucoup de f a m i l l e s .  Ains i  p lus ieurs
e n f a n t s , qui  m é r i t e r a i e n t  de poursu ivre
leurs  é tudes , sont défavorisés par  rap-
port aux écoliers des grandes -agglomé-
ra t ions .  D'a i l l eu r s , cer ta ins  membres  du
corps ense ignan t  ont déjà q u i t t é  la cam-
pagne pour la v i l l e  a f in  de favoriser
les études de leurs en fan t s .

Les au to r i t é s  communales  et scolai-
res et le corps enseignant de tous les
villages du p lateau se réuniront  pro-
chainement a f in  d'exposer leur point
de vue. Si la quest ion cle pr inci pe trou-
ve un accueil favorable , le problème fi-
nanc ie r  sera examiné, ainsi  que le choix
de la localité qui aura l'honneur
d'abriter cette nouvelle école.

RÉGIONS DES LACS

BIENNE
Des pilotes américains

s'entraîneront à l'aérodrome
(c) Au début du mois d'août , un cours
d'instruction au vol à voile aura lieu
à la place d'aviation de Bienne à l'in-
tent ion des jeunes pilotes américains
qui viendront s'entraîner chez nou s,
tandis que des aviateurs suisses en fe-
ront de même aux Etats-Unis.

Un nouveau cambriolage
(c) Dans la nuit de lundi à mardi, des
cambrioleurs ont pénétré, à l'aide d*une
faussé clé, dans le bâtiment de la sta-
tion du chemin de fer Bienne-Tauffelen.
Ils ont emporté plus de millle francs de
la caisse.

VAL-DE-RUZ
< < m*

Les GENEVEYS s/COITRME
Soirée des gymnastes

(c) Un nombreux public a assisté same-
di soir à la halle de gymnastique, au
concert de la Société fédérale de gymnas-
tique. Un magnifique programme avait
été préparé . La section a été présentée
au public, soit actifs, pupillettes et pu-
pilles. A tour de rôle , et dans différents
exercices, nous avons pu applaudir nos
gymnastes aux barres parallèles en sec-
tion , préliminaires, pyramides, ballets,
exercices avec massues lumineuses. Notre
section a présenté un fort joli travail .

Une joyeuse comédie militaire « En
voulez-vous t'y du pinard ? » dérida cha-
cun et les acteurs furent très applaudis.

M. J. .Allemann, président du district,
était présent à cette belle soirée. Quel-
ques membres de la société furent récom-
pensés pour leur travail . Reçoivent une
cuillère pour n 'avoir manqué qu'une fois
sur cent répétitions :

Pupilles : J. Racine, F. Hugli et R. Fras-
se. M. R. Wenger a été nommé membre
honoraire et MM. M. Prêtre et R. Voisin ,
membres d'honneur de la société.

Un grand bal , conduit par l'excellent
orchestre « Espana », termina cette soi-
rée.

Au Club d'échecs
(c) Le Olub d'échecs de notre village a
eu son assemblée générale. Le comité a
été formé de la façon suivante : prési-
dent : R. Kaufmann, vice-président : Ed.
Mouchet, caissier : J. Zimmermann, se-
crétaire : Ch. Jacot, chef matériel : H. Et-
tenrelch.

LE PAQUIER
Assemblée de commune

(c) Les électeurs du Pâquier , convoqués
en assemblée de commune sous la pré-
sidence de M. Edgar Cuche, ont eu à
examiner les comptes de 1953 et se pro-
noncer sur la vente du réseau électrique
de La Joux du Plane à l'Electricité neu-
châteloise S. A.

Comptes 1953. — Les comptes de 1953
accusent un total de recettes courantes
de 213,207 fr. 80 contre 201,191 fr. 18
de dépenses laissant ainsi un bénéfice
d'exercice de 12,016 fr. 62.

Les augmentations d'actifs , compre-
nant en outre l'amortissement de la det-
te, se montent à 17,311 fr. 42 pour la
commune municipale et 1448 fr. 30 pour
le fonds des ressortissants. Il a en outre
été fait une attribution de 14,574 fr. au
fonds des excédents forestiers pour sur-
exploitation et 500 fr. au fonds de re-
nouvellement du service électrique. La
situation satisfaisante de notre commu-
ne, qui n 'a pas du tout d'industrie, est
uniquement dû au marché des bois. No-
tons encore que cet exercice ne supporte
pas les frais de renforcement du réseau
électrique de La Joux du Plane.

Vente du réseau électrique. — Le se-
cond point à l'ordre du jour , la vente
du réseau électrique de La Joux du Pla-
ne à l'Electricité neuchâteloise S. A.,
donne Heu à une longue discussion as-
sez controversée. Tandis que certains
voient là une possibilité de réduire le
prix du courant et décharger la commu-
ne, d'autres pensent que la commune
pourrait avantageusement exploiter ce
réseau , mais elle n 'a pas fait de bonnes
expériences et elle veut se débarrasser
de ses réseaux de montagne. Au vote, la
vente du réseau à l'Electricité neuchâ-
teloise S. A. est acceptée.

Divers. — Dans les divers, s'ouvre un
débat sur l'épineux problème des che-
mins communaux.

VIGNOBLE

PESEUX
Premières morilles

(c) Un enragé champignonneur, M. S.,
a trouvé dimanche dans la forêt de Pe-
seux, les premières morilles.
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SOTTENS et té lédi f fus ion  : 7 h., Ra-
dio-Lausanne vous dit bonjour et cul-
ture physique. 7.15, inform. 7.20 , con-
cert matinal. 11 h., de Beromunster,
émission commune. 12.15 . le quart
d'heure du sportif. 12.35, disques.
12.44 , signal horaire . 12.45, inform. 12.55,
l'orchestre Roon Goodwin. 13 h., cinq mi-
nutes avec Roméo Cariés. 13.05 , du film
à l'opéra. 13.45, le pianiste Walter Giese-
king interprète Brahms. 16.29 , signal ho-
raire. 16.30 , thé dansant. 17 h., vos re-
frains favoris. 17.30 , compositeurs juras-
siens. 18.15, la vie culturelle en Italie.
18.25, une page de Pizzetti. 18.30 , problè-
mes suisses. 18.40 , musique populaire
suisse. 18.50 , la session de printemps des
Chambres fédérales. 18.55 , le micro dans
la vie. 19.13, l'heure exacte. 19.14 , le pro-
gramme de la soirée. 19.15 , inform. 19.25,
le miroir du temps. 19.40 , derrière les
fagots. 20 h., le feuilleton : La guerre des
femmes, d'Alexandre Dumas. 20.30 , Avec
plaisir I 21.30 , concert par l'orchestre de
chambre de Lausanne, direction Jean-
Marie Auberson , avec Anahit Pontana,
soprano, Paul Derenne , ténor , et Karl
Engel , pianiste. 22.30 , inform. 22.35 , Mon
demi-siècle , par Gilles. 23.05, Otto Ce-
sann et son orchestre.

B E R O M U N S T E R  et té lédi f fus ion  : 6.15
et 7 h., Inform. 7.05 , accordéon et jodels.
11 h., variétés et musique légère. 11.35,
images jurassiennes. 11.45, musique po-
lonaise. 12.15 , disques. 12.29 , signal ho-
raire . 12.30 , inform. 12.40 , l'Orchestre ré-
créatif bâlois. 13.15, mélodies du Vieux-
Vienne. 14 h., pour les dames. 16.30 , l'or-
chestre Eddie Brunner. 17 h., Lettres qui
sont écrites aussi pour vous. 17.10 , Quatre
moments musicaux de Schubert. 17.30 ,
Bâle S.B.B., R.B., la plus grande gare
de manœuvre de Suisse. 18.10 . chants de
compositeurs d'opérettes. 18.30 , les oasis
au Sahara , petite chronique touristique.
18.45 , Beaucoup de musique et peu de
paroles. 19.20 , communiqués radioscolai-
res et autres. 19.30 , inform. 20 h., Deux
ouvertures, de Suppé. 20.15 , Der General ,
die Taktlk und — die Frauen , pièce de
W. Wilk. 21.20 , La guerre Joyeuse , opé-
rette de Joh. Strauss. 22.15 , Inform. 22.20,
concert par le Radio-Orchestre.

AUVERNIER
Soirées des éclaireurs

(c) Samedi et dimanche ont eu lieu les
traditionnelles soirées théâtrales du grou-
pe éclaireur « Les Perchettes ».

Si le théâtre-guignol de l'après-midi
a fait la Joie des gosses du village, de-
vant leur bon public du soir, les tout
jeunes acteurs ont donné le meilleur
tl'eux-mêmes. Tout le programme qui
comprenait sketch , pièces et chansons,
fut enlevé avec brio.

Une mention spéciale au prestidigita-
teur-fantaisiste « Jemes », membre dé-
voué du groupe , qui n'a pas eu beau-
coup de peine à emballer les spectateurs.

Les routiers ont terminé le spectacle
avec une pièce de bon goût.

MAREM-EPAGNIER
Nouveau conseiller général

(c) Le Conseil communal a proclamé
élu conseiller général M. Marcel Robert ,
suppléant de la liste radicale, en rem-
placement de M. René Schertenleib qui
a quitté la localité.

SAINT-AUBIN
Votations communales

Les votat ions  communales sur l'arrêté
du Conseil général concernant l'octroi
d'un crédit de 20,000 francs pour l'achat
de te r ra in , l'aménagement  d'une  place
de s t a t ionnement  et l 'élargissement de
la route cantonale Sain t -Aubin-Monta l -
chez auront lieu les 27 et 28 mars 1954.

Observatoire de Neuchâtel. — 24 mars.
Température : Moyenne : 9,0 ; min. : 4,71
max. : 12,9. Baromètre : Moyenne : 717,0.
Vent dominant : Direction : sud-ouest,
faible Joran nord-ouest modéré depuis
19 h. 30. Etat du ciel : couvert le matin
nuageux l'après-midi, clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac, 23 mars, à 7 h. 30 : 429.20

Niveau du lac du 24 mars, à 7 h.: 429.21

Prévisions du temps. — Ouest de la
Suisse et Valais : ciel variable, générale-
ment beau temps, tendance à la bise.
Nord des .Alpes, nord et centre des Gri-
sons : ciel variable , dans la région des
Prêalpes généralement très nuageux , sans
précipitations notables, calme , plus tard
faibles vents du nord , nuit par endroits
assez claire et froide.

Observations météorologiques

A NE UCHA TE L E T DA NS LA RÉ GION
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Monsieur et Madame
Pierre MAURER-BERGER et Sylvain
ont la Joie d'annoncer la naissance
de leur petit

Philippe
le 24 mars 1954

Trois-Portes 39 Maternité
Neuchâtel

La police local e a dressé raipport con-
tre un i n d i v i d u  qui a lancé , hier à
19 h. 20, une br i qu e dans une vitrine de
la rue des Chaivanin.es .

Auto contre auto
Hier , à 18 h . 20, deux autos sont en-

trées en collision au carrefou r est de la
Promenade-Noire.  La passagère d'une de
ces voitures a été légèrement blessée. Les
machines ont sutri des dégâts peu im-
portants.

Une vitrine brisée

Monsieur Edouard Buhler-Hiltbrunner
et son fi ls  Edouard , à Boudry ;

Monsieur et Madame Josy et Franj
Limacher-Hil tbrunner, à Lucerne, etFritz Hi l tb runner  ;

Monsieur et Madame Stei ger-Hilt-
b runner, à Altstaetten (Saint-Gall)  ;

Monsieur et Madame Alois Hilt-
brunner-Naef , à Lucerne ;

Madame Cecilia Grenier et ses en-
fan t s , en France,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Madame

Nina BUHLER-HILTBRUNNER
leur chère épouse, maman , sœur , tante
et parente, enlevée à leur affection
dans sa 49me année , après une  longue
maladie  va i l l amment  supportée.

Boudry, le 24 mars 1954.
Avenue du Collège 27.

Voici , Je suis tous les Jours aveo
vous Jusqu 'à la fin du monde.

Matth. 28 : 20.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

26 mars, à 13 heures.
Culte pour la fami l le  à 12 h. 30.

Madame Albert de Coulon et ses
enfants, à Neuchâtel ;

Mademoiselle Antoinet t e de Coulon, à
Genève ;

Monsieur et Madame Frédéric Jaquei,
leurs enfants et petits-enfants, à So.
chaux (Doubs) ;

Le Docteur et Madame Etienne d»
Meuron et leurs en fan t s , à Lausanne )

Monsieur  et Madame Louis-Georges
Weibel  et leurs e n f a n ts , au Locle ;

les enfants , petits-enfants et arrière-
pet i ts-enfants  de Monsieur et Madame
Frédéric de Bosset ;

les enfants, petits-enfants et arrière-
peti ts-enfants de Monsieur et Madame
Paul de Coulon ;

les en fants, petits-en fants et arrière-
petits-enfants de Monsieur et Madaime
Georges Jonquière ;

Madame Max de Coulon , ses enfants
et petits-enfants ;

Madame William de Coulon, ses en-
fan t s  et petits-enfants ;

Madame Robert de Pury, ses enfants,
pet i t s -enfants  et arrière-petits- en fants|

Madame Edmond de Penrot, ses en-
fants  et pet i ts-enfants  ;

Madame  Blanche de Pury, ses en-
fants  et petits-en fants,

et les familles alliées de Coulon , de
Stûrler, de Pury et Wavre, Madam e Gra-
zia Pez ,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur

Rodolphe de COULON
enlevé à leur affection, le 24 mars 1954,
dans sa 80me année.

Neuchâtel, le 24 mars 1954.
(Clos-Brochet 3)

Ne crains point , crois seulement.
Marc 5 :36.

L'incinération aura lieu au crématoire
de Neuchâtel, vendredi 26 mars à 15 h.

Les honneurs seront rendus à l'issue
de la cérémonie.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Le comité des Anciens Etudiens a le
p énible devoir de faire part du dé-
cès de

Monsieur

Rodolphe de COULON
leur cher ami , survenu le 24 mars 1954.
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Madame et Monsieur Charles Burgy-
Loup et leurs enfants , à Oleyres ;

Monsieur et Madame Auguste Loup et
leurs enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur Alphonse Loup et ses en-
fants,  à Neuchâtel ;

Mademoiselle Nelly Berthoud, à Neu-
châtel ;

Madame Louise Fornallaz-Loup, a
Avenches ;

les fîimilles Constant, Charles et
Georges Bardet, à Lausanne et à Ge-
nève,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Madame veuve

Rachel BARDET-L0UP
leur chère maman, grand-maman, sœur,
tante et parente, enlevée â leur affec-
tion , dans sa 73me année, après une
longue maladie vaillamment supportée.

Neuchâtel, le 23 mars 1954.
(Beaux-4Arts 4)

Quand Je marche dans la vallée
de l'ombre de la mort, je ne crains
aucun mal, car tu es avec moi.

Ps. 23 :4.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu vendredi 26 mars, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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FLEURIER
Une -collision

(c) Avant-hier, à la rat du Temple, une
collision s'est produite entre un moto-
cycliste fleurisan et une  automobile de
Môtiers. En tombant, le conducteur de
la moto fut blessé à um bras et à une
jambe et dut recevoir des soins médi-
caux .

SAIM-SDLPICE
Le concert de la fanfare

« L'Union »
(c) La fanfare « L'Union » , forte d'une
vingtaine de membres, a donné son con-
cert annuel , samedi soir , à la salle de gym-
nastique de Saint-Sulpice.

Par une déférence délicate, le directeur
effectif , M. A. Lebet , a cédé la place , au
début du concert , à M. E. Cochand , un
vétéran de plus de cinquante années d'ac-
tivité , pour conduire une marche entraî-
nante.

Les qualités d'une fanfare apparaissent
aux ouvertures. Dans une salle comble , les
auditeurs les ont constatées avec plaisir.

Le « Vase sacré » de G. Gadenne et la
« Vallée enchantée » de C. Lebet ont été
exécutés sans dissonances et sans effort
désagréable à l'oreille. La fanfare est bien
préparée à recevoir , en mai, les corps de
musique du district.

Après le concert , des acteurs conscien-
cieux ont interprété deux comédies de
Mme Matter-Estoppey, « Au vieux foyer »
et « A u  foyer rajeuni » , à l'amusement et
à la satisfaction du public en général.

NOIRAIGUE
Soirée du Chœur mixte

(c) Au cours de l'hiver, nos sociétés les
unes après les autres, ont donné leurs
soirées suivies par un public fidèle. C'est
par un succès que le chœur mixte « L'A-
venir » a terminé samedi la saison. Le
programme comprenait des chœurs de
Schumann , Bovet , Boller , Huber e-t Gesse-
ney. Etudiés soigneusement et rendus
avec une recherche des nuances et de
l'Interprétation, sous la direction de M.
Ke-mm , pasteur , iils furent chaleureuse-
ment applaudis.

La société n 'avait pas craint de s'atta-
queir à une comédie en trois actes « Pre-
mier bal » de Charles Spaak et Pierre
Brive. Entreprise périlleuse, dont les ac-
teurs stylés et stimulés par M. Francis
Fatton, qui tenait le rôle principal, se
tirèrent à leur honneur. Dès le lever du
rideau, le public fut conquis et ses ap-
plaudissements et rappels furent une
juste récompense du travail intelligent
et persévérant que nécessita l'étude de
cette pièce prestement enlevée.

Dans la grande classe
(c) Les élèves de la classe supérieure,
sous la direction de leur instituteur, M.
Fr édy Juvet, sont ailés en course à Ber-
ne. Le récit de cette visite de la ville
fédérale fait l'objet d'un chapitre fort in-
téressant, agrémenté de cartes et d'armoi-
ries , du Journal de classe, « Le P'tit Né-
raout » . Cette publication trimestrielle
qui , de numéro en numéro voit son tira-
ge s'accroître, forme un lien apprécié
entre la famille, l'école et tous ceux qui
s'Intéressent à la vie et à la bonne mar-
che de nos classes.
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Mademoiselle Ida Del-Villani, à Neu-

châtel ;
Monsieur  et Madame Florindo

Mornelli - Del - Villani , à Neuchâtel,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la douleur de faire  par t  du décès

de leur chère sœur et belle-sœur,

Mademoiselle

Marie DEL-VILLANI
qui s'est endormie paisiblement ce jour ,
munie  des saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel, 23 mars 1954.
(J.-J.-Lallemand 11)

L'ensevelissement, sans sui te , aura lieu
jeudi 25 mars, à 17 heures.

R. I. P.
On ne touchera pas

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
huitième page.


